
LES EXECUTIONS SE
SUCCEDENT EN IRAK

A LA SUITE DU COUP D'ETAT MANQUE

Rapports tendus entre Bagdad et Téhéran
DAMAS (AP). — Après la tentative de renversement

du régime baasiste irakien, les rapports se sont bruta-
lement tendus entre les gouvernements de Bagdad et
de Téhéran qui, l'un et l'autre, ont demandé le rappel
des ambassadeurs. A Bagdad, le tribunal spécial siège
sans désemparer et envoie régulièrement devant le
peloton d'exécution ou les potences, militaires ou civils
ayant trempé dans le complot.

Officiellement , le régime du président
Hassan el Bakr a accusé le gouvernement
iranien et la CIA d'avoir fomenté la ten-
tative de putsch en fou rnissant aux con-
jurés 3000 mitraillettes et 650.000 balles.

Selon Bagdad , trois officiers israéliens,
se seraient occupés du transfert des armes
un Allemand de l'Ouest et un Américain
d'Iran en Irak.

DEUX FOIS
L'envoi d'armes se serait fait en deux

fois à un mois de distance en novembre et
en décembre grâce à l'action de deux agents
de liaison de la CIA, M. Daoud Taher ,
troisième secrétaire de l'ambassade d'Iran
à Bagdad et M. Serzin, le chef des ser-
vices secrets iraniens.

Les conjurés auraient également reçu
deux émetteurs radio pour rester en con-
tact avec les autorités iraniennes. Initiale-
ment , les conjurés , d'après Bagdad, de-
vaient prendre par surprise le camp de
blindés d'El Rachid avant d'attaquer la
capitale le 17 janvier. L'exécution du coup
fut reportée à mardi soir mais toute l'opé-
ration aurait été éventée de longue date
par des officiers loyaux , des agents des
services secrets et des indicateurs infil-
trés dans la conjuration.

UN GÉNÉRAL EN RETRAITE
D'après la radio, l'opération aurait été

dirigée par le général en retraite Abdul

Ghani el Raou i qui vivait ces derniers mois
en Iran et qui a été condamné à mort
par contumace mercredi matin.

A la suite de ces révélations, les Ira-
kiens ont déclaré personae non gratae cinq
diplomates iraniens dont l'ambassadeur, M.
Neallah el Amili, l'attaché militaire et son
adjoint , l'attaché de presse et M. Taher ,
l' agen t de liaison avec les conjurés.

Les consulats iraniens de Bagdad, Bas-
sora et Kerbela devaient être également
fermés et leur personnel rapatrié dans les

^24 heures en Iran.

REPRÉSAILLES
En représailles, le gouvernement de Té-

héran , qui a formellement démenti les
accusations irakiennes , s'est déclaré con-
traint de prendre des mesures de récipro-
cité. Il a demandé le rappel de l' ambassa-
deur d'Irak , de l' attaché militaire et de
trois de ses adjoints.

Il a ordonné , par ailleurs, la fermeture
de tous les consulats irakiens et l'expul-
sion de leur personnel.

EXÉCUTIONS
Pendant ce temps, les tètes continuent

à tomber à Bagdad. Mercredi soir , le nom-
bre des personnes exécutées s'élevait à 22.
Jeudi , 18 autres ont été passées par les
armes ou pendues.

Parmi ces personnes, sept ont été pen-

dues apparemment pour des délits sans
rapport avec le putsch. Elles avaien t été
condamnées en novembre dernier pour es-
pionnage au profil des Etals-Unis. Au
nombre des suppliciés , il y avait M. Ra-
chid Musleh , ancien ministre de l ' intér ieur .
et M. Midi Hadj Sirri , ancien maire de
Bagdad , et un juif , M. Albert Nounour.

D'AUTRES CHARRETTES
Le tribunal spécial a d'autre part con-

damné deux femmes aux travaux forcés
à perpétuité. L'une d'elles, Sadiah Saleh Ja-
ber, est la fille d' un ancien président du
conseil M. Saleh Jaber.

Le porte-parole a indiqué que les armes
saisies avaient été fabriquées en Israël
et que certains des comploteurs avaient
été exécutés avec les armes qu 'ils enten-
daient utiliser contre le régime. Toutes les
armes auraient été récupéré es.

Nixon met I accent sur
les problèmes intérieurs

DANS SON DISCOURS SUR L'ETAT DE L UNION

WASHINGTON (AP). — Le présiden t
Nixon a informé le Congrès dans son
premier discours sur l'état de l'Union ,
jeudi , qn'il comptait débloauer d'impor-
tants crédits pour lutter contre le cri-
me et la pollution aux Etats-Unis. En
ce aui concerne les affaires étrangè-
res, il a déclaré au 'il pouvait prévoir
« une génération de paix ininterrom-
pue ».

Le chef d'Etat a souligné Que les or-
ganismes chargés de faire- appliquer la
loi seraient les seuls à obtenir des cré-
dits accrus dans le prochain budget.

II a fait savoir au 'il allait proposer
le plus grand programme jamais appli-
aué pour lutter contre la pollution des
eaux , consacrant 10 milliards de dollars
en cinq ans à cette tâche.

LA PAIX
Evoquant les affaires étrangères, il

a prédit des progrès en vue de la réa-
lisation de la Daix au Viêt-nam et a pré-
cisé qu 'il espérait des négociations fruc-

tueuses avec l'Union soviétique et, peut-
être, la Chine populaire.
¦ Je serais le dernier à suggérer que

la voie de la paix n'est pas difficile et
dangereuse mais je crois aue notre nou-
velle politiaue a contribué à la perspec-
tive que l'Amérique a peut-être la chan-
ce depuis la Seconde Guerre mondiale
de jouir d'une génération de paix Inin-
terrompue. »

LUTTE CONTRE L'INFLATION
Après avoir annoncé qu 'il soumettrait

au moins une douzaine de grands pro-
jets au cours de la session du Congrès ,
il a demandé aux sénateurs et aux re-
présentants d'adopter les 40 projets de
loi soumis l'an passé, encore en attente.
M. Nixon a insisté dans son discours
de 4500 mots sur les problèmes de l'in-
flation , de la criminalité et de la pol-
lution .

Le chef de l'exécutif a promis de sou-
mettre d'ici à deux semaines son deuxiè-

me budget équilibré . Il a fait remar-
quer que les restrictions budgétaires
contribuaient à lutter contre l ' inflation.

250 ,000 et des poussières
ROME (AP) .  — On a entrepris des fouilles à côté de la via Flami-

nia pour exhumer les restes d' un mammouth, fossile gui s'y trouvent ,
croit-on, depuis quelque 250 ,000 ans. Deux dents ont déjà été extraites,
chacune de deux mètres de long environ. Elles avaient été découvertes
par un étudiant en beaux-arts de Rome qui , avec des camarades , cher-
chait des restes de la civilisation romaine récemment dans les alentours
de la ville. En fouillant le sol, à la recherche des autres ossements du
mammouth, ils ont mis au jour le crâne d' un mégacéros , un animal qui
vivait il y a quelque 200 ,000 ans. Aidés de leur professeur en archéolo-
gie , ils comptent bien découvrir aussi les autres ossements de cet ani-
mal-là.

(Téléphoto AP)

Lausannois assassiné par la maffia
LAUSANNE (ATS). — On a appris jeudi a Lausanne que M. Jean-Michel Rubat-

tel. un Suisse de 35 ans, avait été abattu mercredi soir à coups de fusil dans le restau-
rant qu 'il dirigeait à Chicago. Il s'agit d'un crime commis à la suite d'une tentative dt
« racket » de la maffia, qui avait cherché en vain à extorquer de l'argent à ce restaura-
teur. M. Jean-Michel Rubattel était né le 1er mars 1935 à Lausanne. Après avoir suivi
des cours à l'école hôtelière de sa ville, il se rendit d'abord en Allemagne à la fin de
la guerre, puis émigra aux Etats-Unis en 1955. Agé de 20 ans seulement, il se consacra
brillamment à l'hôtellerie et à la restauration dans plusieurs villes américaines, notam-

ment à New-York, et enhu a Chicago, ou il avau
ouvert un restaurant suisse en octobre 1969. Il
était le fils de feu Jean Rubattel, qui fut rédac-
teur à la « Feuille d'avis de Lausanne » et pré-
sident de l'Association de la presse suisse. Au tour de Frei

Après l'éclatant succès de Giovanoli
lors du slalom géant , c'est au tour de
Peter Frei de reprendre le flambeau
à la coupe Vitranc à Kranjska-Goro.
Hier , le Davosien s'est imposé lors du
slalom spécial. A Saint-Gervais, les
Françaises ont réussi un remarquable
tir groupé. Toutefois, la victoire est
allée à l'Américaine Kiki Cutter. Notre
téléphoto AP : Peter Frei en pleine ac-
tion. Lire en rj aee 21.

UNE GRUE S'EFFONDRE SUR
UN CHANTIER A OURENDORF
DEUX MORTS. UN BLESSE

DUBENDORF (ATS). — M. Loren-
zo Bedretti , aide-monteur, âgé de 54
ans , ressortissant italien , domicilié à
Thalwil , et M. Edouard Schellenberg,
âgé de 41 ans, domicilié à Zurich ,
ont été tués jeudi matin , vers neuf
heures , sur les chantiers de l'école
« Hœgler », à Dubendorf , une grue
s'étant renversée. Le grutier, âgé de
31 ans, a été transporté à l'hôpital
dans un état grave.

Pour des raisons qui n'ont pas en-
core pu être éclaircies, le contre-
poids de la grue s'est détaché. MM.
Bedretti et Schellenberg, qui se trou-
vaient en-dessous de la cabine du
grutier  sont tombés et ont été écra-
sés par le contrepoids sur lequel le
grutier réussit à se maintenir.

Sous cet amas de ferraille, deux personnes ont été tuées
(Téléphoto AP)

H Ensemble, au même moment, l'on a déposé sur mon bureau la dépêche s
M (reproduite hier dans la FAN) annonçant que Svetlana Allilouyeva, la fille de §;
= Staline, était déchue de la nationalité soviétique par décret du Soviet suprême, =
H et la version française de son livre, publié aux Etats-Unis, sous le titre « En une =
= seule année » (1). =
S De larges extraits en ont déjà été reproduits dans les journaux du monde =
M entier. Mais on reste abasourdi, en parcourant cet extraordinaire roman vécu, g
H devant le courage, certains diront la folie, de cette femme. * Right or wrong, my s
H country », a dit un jour Winston Churchill, proclamant ainsi son choix : « Qu'elle =
ëB ait raison ou qu'elle ait tort, c'est ma patrie. » Et affirmant du même coup que, s
j§ même si elle subissait les pires outrages, et qu'il fût persuadé qu'ils sont justi- s
[§ fiés, il n'en défendrait pas moins l'Angleterre de toutes ses forces.

Svetlana, pour sa part, brosse de sa patrie un tableau terrible. Elle a grandi, s
H vécu dans le cauchemar , et elle n'a pas réussi à s'en libérer, malgré son exil %
H doré à Princeton, aux Etats-Unis. Ce cauchemar — être la fille de Staline — la M
= suit partout, à tout instant. s

A-t-elle eu raison, a-t-elle eu tort de nous parler de son pays comme elle le s
H fait î L'Union soviétique, son vide, sa peur, la vie des grands du Kremlin, celle s
U des gens du commun, l'existence des réfractaires comme Siniavski, le portrait de s
jH son père Joseph Staline, la vérité sur les dessous du XXe congrès du parti com- =
§f muniste soviétique, sur la terreur revenue. Des faits dont on n'avait jamais lu le j
= compte rendu nulle part, incroyables et pourtant vrais, sur la patrie du socialisme. =

Fallait-il les porter à la connaissance de l'opinion mondiale î A-t-elle rendu s
j^ 

un bien mauvais service à 
sa patrie ? Ou, au contraire, apporte-t-elle, par la =

g dimension même de son témoignage, une contribution monumentale à la Vérité, §|
= au-delà de toute notion de nationalité et de patrie î Peut-être faudrait-il être s
g Russe — et femme — pour répondre à ces questions... =
I R. A. iS (1) Rober t Laffont , éditeur. s
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| Svetlana, la patrie et la Vérité j

Subventions abusives

LES IDEES ET LES FAITS

On a beaucoup reproché dans la presse
française à M. Edmond Michelet, le nou-
veau ministre de la culture, une phrase
dont il s'est servi récemment : « La pire
aventure qui pourrait arriver au théâtre,
c'est d'être noyé sous l'argent. » L'expres-
sion est peut-être maladroite, alors que
tant d'entreprises de spectacles ou de Mai-
sons de culture ont de la peine à sub-
sister. Et M. Michelet, certes, n'a pas le
panache de son prédécesseur, M. André
Malraux, de qui certaines innovations pour
le maintien du patrimoine culturel furent
à la fois heureuses et audacieuses, d'autres
ayant été plus contestables.

Il n'empêche que le ministre actuel a
formulé une vérité d'évidence en laissant
entendre que le théâtre, comme toute for-
me d'art, doit être en principe Indépendant
de l'Etat. La manie des subventions ga-
gne aujourd'hui jusqu'aux esprits qui se
prétendent les plus libres. Même quand ils
se dressent contre la société et attaquent
ses fondements , ils réclament le droit d'être
soutenus financièrement par elle, ce qui
nou s parait assez effarant. Baudelaire, Ver-
laine — les poètes maudits — et Léon
Bloy ou, en peinture , Cézanne , Van Gogh
avaient plus de pudeur... Ils assumaient le
risque de leur révolte.

Un exemple de cette aberration nous
est fourni en Suisse même, à Zurich. Le
directeur du « Schauspielhaus » vien t d'être
limogé. Raison : il vidait ses salles, en mon-
tant des spectacles « contestataires » devant
lesquels le public boudait de plus en plus,
regrettant le théâtre classique. Là-dessus,
grand toile chez les intellectuels progres-
sistes. M. Jotterand y est allé de son cou-
plet dans la « Gazette littéraire ». Il in-
voque le droit aux subventions pour toute
form e d'art , exprimant notamment la ré-
bellion de la jeunesse (mais c'est loin d'être
toute la jeunesse).

Or, le droit aux subventions n'existe pas.
Il n 'est pas inscrit , que l'on sache, dans la
Déclaration des droits de l'homme, ni
dans notre Constitution. Nous en conve-
nons parfaitement : libre à de jeunes trou-
pes contestataires de tenter leurs expérien-
ces de théâtre exhibitionnistes , erotiques ou
maoïstes. Mais qu 'elles le fassent sous
leurs responsabilités. Les autorités, elles,
sont comptables du bon usage des deniers
publics devant leurs administrés et devant
les contribuables. Elles ne sauraient tolé-
rer des déficits provoques, sur les plan-
ches, par des tentatives qui détournent le
spectateur. Le bon théâtre, disait le regret-
té Lucien Dubcch, c'est celui qui plaît.

Mais il y a plus. Il y a un problème
de moralité et d'honnêteté élémentaire. Nos
pouvoirs, librement élus, doivent sauvegar-
der les principes qui régissent le milieu
dont ils sont l'émanation. Ils ne sauraient
en saper les fondements en prêtant la main
aux entrepreneu rs de démolition. Ou alors,
ils trahiraient leur mission. Car, c'est se
moquer de prétendre que toute notre so-
ciété occidentale se réduit au culte du
veau d'or. Nous savons bien — et le peu -
ple lui-même le sait — qu 'elle contient
d'autres valeurs, d'ordre spirituel et intel-
lectuel , qui tiennent à nos raisons d'être et
de vivre les plus profondes.

René BRAICHET

LE VRAI VISAGE DU BIAFRA
Ces gosses d'Owerri atteints de dysenterie constituent le plus accablant démenti

aux rapports optimistes sur la situation des réfugiés ibos. Ils prouvent qu 'elle est ,
au contraire, catastrophique. Les correspondants qui se sont rendus dans l'ex-pro-
vinec sécessionniste du Biafra t'ont état de la famine et du chaos qui régnent pur-
tout. La victorieuse armée nigériane se désintègre rapidement à l'intérieur de l'an-
cien Biafra et ses armes sont tombées entre les mains de hordes affamées qui pil-
lent les dépôts de vivres.

De son côté, le Nigeria a demandé aux Etats-Unis de participer aux opéra-
tions de secours. Le président Nixon a aussitôt ordonné que des mesures d'urgence
soient prises pour répondre à cette requête.

Lire nos informations en dernière page. (Téléphoto AP)
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RENE QUELLET AU TPN-CENTRE DE CULTURE
René Quellet est revenu à Neuchâtel

pour recréer le monde sans paroles, de
gestes et de lumière , qui est le sien
depuis p lus de dix ans. Même vigueur
dans l' attitude , même précision dans
le geste , même densité tout au long
de la soirée , ceci est d' autant p lus re-
marquable que des représentations de
plus en p lus f r é quentes pourraient
donner à l' ensemble une allure de rou-
tine. Mais l' aisance et le polissage de
longues années de métier n'ont pas
tué la vie qui court dans chaque mou-
vement , dans chaque frémissement du
mime.

A près quel ques morceaux de bra-
voure brillants , Turlu entre en scène ,
T n i l u , p et i t  bonhomme jovial , aimable,
p lein de bonne volonté , auquel arrivai
nombre de mésaventures dans ses en-
treprises toujours en dessus de ses
forces . Mais Turin ne f a i t  qu 'un br:j
passage et il laisse la p lace à un per-
sonnage moins conventionnel , plus
vaste , p lus pro fond , et de clown naïf
devient par fo i s  trag ique , ou s'e f face
comp lètement dans un propos p lus
abstrait dé pourvu de toute anecdote.

Quellet , débarrassé de tout acadé-
misme et libéré des traditionnels exer-
cices de sty le , devient plus corrosif,
p lus  vigoureux. Il sait dire non — et
son « Cosmonaute » coupe le f i l  qui le
relie au monde et à ses ordres pour
goûter à la paix du silence.

Il sait mourir de son obstination J
danser. II sait ne pas se résigner quand
il se trouve en butte aux mille inven-
tions de l'homme pour l' emp êcher de
cueillir les f l eur s  ou d'écouter te chant
des oiseaux.

René Quellet , par une technique sans
fa i l l e  el une sensibilité qui doit pres-
que tout au monde d' aujourd'hui, dé-
pusse le cadre étroit de la tradition
telle qu 'un Marceau l'a dé f in i e  ; il
réinvente constamment son langage.
C' est une nécessité , et les organisateurs
du Festival mondial du mime, à Pra-
gue , l' ont bien compris , puisqu 'ils ont
prié René Quellet de retourner en
Tchécoslovaquie celle année.

A. B.

Le département militaire fédéral vient
de publier les mutations intervenues dans
le corps des off iciers (capitaines et o f f i -
ciers subalternes) au premier jan vier
1970.

Nous donnons les noms des off iciers
intéressant notre rayon de d i f f u s ion .

OFFICIERS DE CHEMIN DE FER
Au grade de capitaine : Peter Egg-

spûhler . Au grade de premier-lieute-
nant:  Eric Jeannere t, Worblaufen ; Hans
Herren , Bienne ; Jean-Charles Bettens,
Lausanne ; Marcel Chevalley, Berne ;
Guy Monnet, la Conversion ; Peter von
Ins, Lausanne ; Pierre Benoit , Lausan-

ne ; Gerhard Feller , Lausanne ; Michel
Sandoz , Morges.

INFANTERIE
Au grade de capitaine : Philippe

Schaller , Fribourg ; Paul Zbinden, Fri-
bourg ( ad judan t s )  ; Paul Blôsch , Or-
pond ; Michel Henevey, Lausanne; Haxis-
Rudolph Dariker, Boudry (officiers de
renseignements) ; Michel Kragnière ,
Fribourg (grenadier) ; Hanspeter Stauf-
fer , Areuse ; Hansipeter Hitz , Neuchâtel
(officiers can. DCA) ; Jean-Jacques Bie-
dermann, la Neuveville ; André Praz ,
la Chaux-de-Fonds (officiers can. ach.) ;
Etienne Perrin , Lausanne ; Max Lutz ,
Bienne ; Roland Masson , la Tour-de-
Peilz (compagnie d'état-major de bat.) ;
Alain Cevey, Prilly ; Eric Demierre, Ge-
nève ; Hans Blatter, Lyss (cp. ld. fus.) :
Hubert Droz , la Chaux-de-Fonds; Samuel
Fiechter, Anet (officiers du train).

Au grade de premier-lieutenant : Al-
bin Zurmùhle, Montreux ; Michel Vat-
ter, Genève ; Michel Delhrouck, Boudry ;
Martin Christinger, Aire ; Michel Pit-
tet , Genèv e ; Jean-Daniel Renevey, Fri-
bourg ; Konrad Rudolph, Muraz ; Eric
Flotron, Vevey ; Robert Schwaller,
Guin ; Jean-Pierre Finazzi , Bienne ;
Pierre Senn, Lenzbourg (officiers de
renseignements) ; Job Donnet-Monay,
Troistorrents (état-major) ; William
Peneveyre, Genève ; Jean-Philippe
Schûtz, Couvet ; Bernard Auberson,
Versoix ; Oscar Zosso, Morat ; Hans-
Rudolph Lausselet, Douane ; Domini-
que de Week, Fribourg (grenadiers) ;
JeannLuc Perrenoud, en congé ; Marcel
Maillard , Chesalles-sur-Moudon ; Wal-
ter Renfer, Lengnau, près de Bienne (of-
ficiers can. DCA) ; François Dougoud ,
Fribourg ; Jean-Jacques Lecoultre, Ley-
sin ; Bernard Faller, Fribourg ; Robert
Jendly, Guin ; Eugène Antille , Sion ;
Bertrand Maiendaz , Yverdon ; Marc-Au-
rèle Brodbeck , Neuchfltel ; Pierre Ter-
cier, Fribourg (officiers can . ach.) ; An-
toine Ackermann , Bourrignon (compa-
gnies de renseignements) ; Michel Au-
derset , Fribourg ; Dominique Chavail-
laz, Villars-sur-Glâne ; Lienhard Zbin-
den, Fribourg ; Michel Humbiet-Droz,
Neuchâtel ; Reto Bissegger, Prilly ; Mi-
chel Chatton, Genève ; Charles Brasey,
Givisiez ; Bruno Delpretti , Sierre (off i -
ciers de transmission) ; Jean-Pierre
Droz, Bienne ; Daniel Mauron , Fribourg
(cp. ld . fus.) ; Gilbert Longchamp, Fri-
bourg ; François Rumpf , Lausanne ; Ro-
bert Chappuis, Fribourg ; Georges Mar-
ti , Tramelan ; Jean-Marie Montavon ,
Bonfol ; Paul-André Schwab, Bienne ;
Aldo Rustichelli , Port ; Pierre-André
Dajpples, Malvilliers : Pierro-François
Py, Auvernier ; Claude Marti , Reuche-
nette ; Robert Ducommun, Fontaineme-
lon (officiers lance-mines) ; Roger
Mandrin , Aigle ; René Schmid , Bienne;
Daniel Gerber, Tramelan ; Charles Le-
der, Novalles (officiers du train) ; Jean
Bourqui , Fribourg ; Donald Linder, Re-
convilier , fusilier).
TROUPES MÉCANISÉES ET LÉGÈRES

Au grade de capitaine: Philipp e Jaton ,
Chapelle-sur-Moudon ; Jean-Charles De-
do, en congé ; Hans-Rudolph Meuter,
Vigneules ; Bernard Portner, Lausanne.

Au grade de premier-lieutenant : Hans
Frauchiger, Lyss ; Denys Mottet, Mol-
lens ; François Halbritter, Yverdon ;
Oscar Wipf , Prilly ; Bertrand Reeb,
Saint-Biaise : Erwin Kobler, Lausan-
ne ; Michel TTiiébaud, Noiraigue ; Jean-
François Vuillemin. Préverenges ; Jean-
Claude Bourgoin , le Landeron ; Jean-
Daniel Cornu, Chanéaz ; Claude Hu gue-
nin , Vevey ; Martin Krauchi , Lyss ; Jean
Perret, en congé ; Ernest Schiirer , Lau-
sanne ; Hervé de Week , Porrentru y ;
John Glettig, Montana ; Michel Hum-
bert, Corseaux.

ARTILLERIE
Au grade de capitaine : Edouard

Amez-Droz, Aire ; Charles Lambeiet,
Morges ; Silvio Mages , Morges ; Pier-
re Vionnet, Prilly ; Frédéric Wenger ,
Bienne ; David Grobet , Neuchâtel ; Jean
Delafontaine , Vevey ; Bernard Vôllin-
ger, Sierre ; Daniel Dessemontet, Bien-

ne ; Jean-Paul Dumartheray, Fribourg ;
Max Lehmann, Evilard.

Au grade de premier-lieutenant : Théo
Maucrhofer , Hauterive ; Roger Siegrist ,
Mnntreux ; Pierre Wolf , Sion ; Claude
Wavre, Wciningen ; Michel Bossert,
N yon ; Denis Cardinaux, Cortaillod ;
.lean-Luchvig H a r t m a n n , Fribourg ; Re-
né Jomini , Penthalaz ; Francis Levy,
Lausanne ; Anton Hafner , Guin ; Ru-
dolf Schillinger , Martigny ; Bruno Hreg-
ger, Marly-le-Petit ; Pierre Marcheoni ,
Fribourg ; François Monnat , Epalinges;
Jacques Audergon , Lausanne ; Jean Gas-
poz, Sion ; Daniel Glur , Marin ; Bruno
Heer , Delémont ; Bruno Stutz , Sion ; Mi-
chel Torche, Fribourg.

TROUPES D'AVIATION
Au grade de capitaine : Raymond Lui-

sier, Payerne ; René Willy, Morat ; liu-
dolphe Haas, Payerne ; Hans von Rotz ,
Payerne.

Au grade de premier-lieutenant : Roi-
lin Du Pasquier, Carouge ; Peter Ger-
ber, Chaumont ; Jean-Daniel Corbaz ,
le Mont-sur-Lausanne ; Walter Kaeser ,
Lengnau, près de Bienne ; Pascal Hen-
choz, Sion ; Roland Sidler, Estavayer-le-
Lac ; Philippe Schiller, Lausanne ; Ul-
rich Aeschlimann, Payerne ; Jayme Gin-
drat, Payerne ; Hans-Juerg Imhof , Mo-
rat (pilotes et organisation au sol) ;
Claude Chuard , Rerne ; Robert Aeber-
hard , Teuffelen (organisation des trans-
missions et radar).

TROUPES DE DÉFENSE CONTRE
AVIONS

Au grade de premier-lieutenant: Joerg
Muller, Fribourg ; Gabriel Kolly, Fri-
bourg ; Franz Haller, Bienne ; Peter
Stettler, Cornaux ; Biaise Grivel , Lau-
sanne ; Louis Tonossy, Sion ; Pierre
Tri ponez , Emmenbrucke.

TROUPES DE GÉNIE
Au grade de capitaine : Aimé Roch ,

Rolle.
Au grade de premier-lieutenant : An-

dréas Stamm, la Chaux-de-Fonds ; Da-
niel Burri , Yverdon ; Aloïs Fischer,
Bienne.

FORMATIONS DE FORTERESSES
Au grade de capitaine : Raymond

Briauz , Lausanne.
Au grade de premier-lieutenant : Wil-

ly Picrroz , Bovernier.
TROUPES DE TRANSMISSION

Au grade de capitaine : Max Forrer,
Neuchâtel ; Paul-Edmond Delay, Yvo-
nand ; Niklaus Gaukel , Chaill y.

Au grade de premier-lieutenant : Fré-
déric Hool , Neuchâtel ; Peter Rutz, Fri-
bourg ; Daniel Stettler, Lausanne ; Ro-
meo Pirotta , Neuchâtel ; Albert Stàhli ,
Bienne.

TROUPES SANITAIRES
Au grade de capitaine : Raymond Car-

dis , Morges ; Hans Vogeli , Bienne (mé-
decins).

Au grade de premier-lieutenant: Jacques
Joliat, Mase ; Georges Thaler, Lausan-
ne ; Anton Seiler, Bienne ; Bernard
Bonvin , Sion ; Denis Berger, Lausanne ;
Paul Gehri , Bienne ; Charles-Antoine
Hànggli, Delémont ; Urs Hofer, Bienne ;
Pierre-André Nicotl, Lausanne ; Pierre
Chassot, Lausanne ; Biaise Thorens,
Sainte-Croix ; Jean-Jacques Deglon, Epa-
linges ;, Joachim Lorenz, la Chaux-de-
.Fonds ; Jean-Marc Mermoud , Lausan-
'pe ; Andréas Steck, Lausanne ; Donal
/Bourquin, Riehen ; André Burdet, Pril-
*ïy ";' Jenri-Claude Huguenin , Màrly-le-
Pet i t  ; Pierre Cornu, Lausanne ; Phi-
lippe Koch , Fribourg ; Bernard Cochet,
Pully ; Bernard Petitpierre, Genthod
(médecins) ; Sven Selig, Rolle ; Fran-
çois Rossier, Orbe ; Christophe Werter-
mann , Lyss (dentistes) ; Michel Mail-
lard , Romont ; Urs Knuchel, Fribourg
(pharmaciens).

SERVICE DE PROTECTION AC
Au grade de capitaine : Hans Mill-

ier, Fribourg.
Au grade de premier-lieutenant : Marc

Ballenegger , la Conversion.

TROUPES VÉTÉRINAIRES
Au grade de premier-lieutenant : Ber-

nard Nicod , Bottens ; Bruno Wâff ler ,
Château-d'Oex.

TROUPES DE RAVITAILLEMENT
Au grade de capitaine : Francis Du-

perret , Lausanne ( rav i ta i l l ement )  ;
Jean-Daniel de Croon, Craus-sur-Sierre;
Hans Ulrich Ledermann, Morat ; Henri
Corbaz , Crissier ; Robert Rùthlisberger,
Bienne ; Hans-Peter Schertenleib , Chiè-
tres ; Jean-Claude Luy, Echandens
(quartier-maître).

Au grade de premier- l ieutenant  : Ro-
land Fleury, Neuchâtel ; Paul Maren-
ding, Marly-le-Grand ; Peter Herren ,
Lyss ; Marc Chappuis , Vicques ; Kurt
Frey, Boudevilliers ; Hans Matter , la
Chaux-de-Fonds ; Max Weber , Morges
(ravi ta i l lement) ; André Pizzo, Clarens ;
Willy Randin , Renens VD ; Christian
Grunig, Bienne ; Michel Golay, Lausan-
ne ; Michel Pralong, Saint-Martin VS ;
Michel Demierre, Renens VD ; Henri
Vidoudez , Aubonne ; Peter Hochuli ,
Hauterive ; René Vuichard , Fribourg
(quartiers-maîtres).

TROUPES DE RÉPARATION
Au grade de capitaine : Edmond Du-

toit , Prilly.
Au grade de premier-lieutenant : Jean-

Pierre Besson , Yverdon ; Michel Schmid ,
Prilly ; Heinz Burn , Guin ; Peter Grii-
nig, Port ; Pierre Probst, Lucens ; Kurt
Weber , Crissier ; Alfred Burri , Neuchâ-
tel ; Jean-Daniel Favre, Neyruz-sur-
Moudon ; Antoine Glatzfelder , Moutier ;
Daniel Rouge, Vevey ; Kurt Zaugg, Co-
lombier .

TROUPES DE PROTECTION
AÉRIENNE

Au grade de capitaine : Michel Bu-
jard , Buchillon ; Jean-Jacques Schal-
hetter , Sion ; Alexander Tschui . Bien-
ne.

Au grade de premier-lieutenant : Ber-
nard Daucher , Lausanne ; Marco Bé-
rard , Ardon.

SERVICE TERRITORIAL
Au grade de capitaine : Pierre Clai-

vaz , Mart igny ; Pierre Bellmann , Lau-
sanne ; Charles Boissard , Monthey.

Au grade de premier-lieutenant : Jo-
sé Thorin , Bulle ; Claude Béguin , Bien-
ne.

EM DES PL. MOB.
Au grade de capitaine ; Charles Kern ,

Lausanne ; Martin Schreck, Lausanne ;
Romain Bersier ; Fribourg ; Brenno
Messikomer, Fribourg ( infanter ie) ;  Jean-
Louis Palaz , Grandvaux ; Harry Keiser ,
Bulle ; Roland Manuel , Jouxtens (trou-
pes mécanisées et légères) ; Jean-Marie
Bovet . Marly-le-Grand (artillerie).

SERVICE DES TRANSPORTS
Au grade de capitaine ; Hediger Re-

né , Chexbres ; Peter Bachmann, Morat ;
Paul Langel, Berne.

Au grade de premier-lieutenant : Jean-
Pliilippe Ribaux, Ecublens ; Marcel Leh-
mann , Bienne ¦ François Butticaz, Cul-
ly ; Jean-Paul Deillon, Romont FR ; Mi-
chel Lathion , Basse-Nendaz ; Jean-Clau-
de Vuagniaux, Yvonand ; Alfred Stûcki,
Payerne; Jean-Marc Bloechle, Estavayer-
le-Lac ; Silvio de Borteli, Nidau ; Clau-
de Cygan, Bôle ; Pierre Moser, Clarens;
Pierre Page, Lausanne.

SERVICE DU MATÉRIEL
Au grade de capitaine ; Pierre Senn,

Neuchâtel. m ta
POSTE DE CAMPAGNE

Au grade de premier-lieutenant : Jac-
ques Vulliamy, Lausanne ; Jean-Daniel
Hersperger, Lausanne.

JUSTICE MILITAIRE
Au grade de capitaine ; Daniel Bla-

ser, Neuchâtel.
SECRÉTAIRE D'ETAT-MAJOR

Au grade de premier-lieutenant: Char-
les Kellerhals, Lyss ; Michel Corpataux,
Fribourg ; Pierre Jaquier, Lausanne ;
Victor Vernier , Sion.

Promotions militaires (capitaines et officiers subalternes)

LA NEUVEVILLE

Acomptes pour l'épuration
des eaux

L'Office de l'économie hydrauli que et
énergétiqu e du canton de Berne a fait
savoir au service intercommunal d'épura-
tion des eaux la Neuveille - le Landeron
qu'après examen des décomptes partiels re-
çus, les acomptes suivants sur les sub-
ventions cantonales pour les travaux in-
tercommunaux seront versés ;
9 collecteur principal : 71,000 fr. ;
• station d'épuration : 157,000 francs.

Questions qui se posent
dans l'industrie horlogère

f̂ormations horlogères

D'un correspondant pour les affaires
horlogères :

En ce début d'année, il serait intéres-
sant d'établir l'horoscope de l'industrie hor-
logère suisse. Malheureusement, selon les
augures consultés, les avis différent tanl
qu'il est impossible de se faire une opi-
nion ! Ce qui est certain, c'est que l'évolu-
tion continue sans qu'il soit possible d'en
préciser les lignes directrices et que 1970
apportera sans doute sa part de surprises.

Il y a tant d'intérêts contradictoires en
jeu avec tous leurs espoirs particuliers qu 'il
n'est guère possible d'avoir une vue objec-
tive et supérieure. Le discours de M.
Obrccht à l'assemblée générale de l'Asuag,
s'il avait le grand mérite de la franchise,
a soulevé de nombreux points délicats. Ses
conclusions peuvent être dangereuses pour
les fabricants soucieux de maintenir leur
indépendance. Le problème se pose même
de déterminer dans quelle mesure une so-
ciété comme l'Asuag, fondée en son temps
grâce à l'appui financier de la Confédé-

ration et surtout grâce à une législation
lui accordant monopoles et privilèges, est
en droit de mener désormais une politique
particulière. Certes, la Confédération a été
remboursée depuis, mais elle a toujours ses
représentants dans le Conseil et il serait
opportun de connaître le point de vue de
celui qui, en son temps, a dû sauver la
situation.

D'AMÊRHS PILULES
Par une aberration qui se paye très cher

aujourd'hui , on a cru que l'horlogerie suis-
se avait une telle avance et une telle su-
périorité qu 'elle pouvait continuer long.-
temps à ne se soucier que de suivre la
marche acquise. Depuis l'époque des dili-
gences où il n'y avait bonne montre que
(le Genève, il y a eu quelques change-
ments sur cette planète. Même en quel-
ques années, l'évolution est difficile à sui-
vre pour ceux qui font l'effort de rester
dans la course. On a encore trop dans l'es-
prit les traditions patriarcales qui faisaient
de la montre un objet de luxe, d'un prix
élevé et qui devait fo rcément passer par la
filière des spécialistes patentés pour arri-
ver à son propriétaire. Or, la grande pro-
duction exige une telle précision, qu'on ar-
rive aujourd'hui à produire à des prix rai-
sonnables des montres supérieures à celles
qui étaient fabriquées autrefois avec beau-
coup de peine.

Quand on a enfin dû se convaincre que
l'étranger qui n'était freiné par aucun
carcan de conceptions théoriques et libéré
de toutes entraves sacramentelles, pouvait
produire des montres irréprochables et se
vendant facilement sans « Swiss Made », ce
fut une pilule plutôt nmère. Le fait est si
contraire à tout ce qui nous a été ensei-
gné qu'on ne veut pas encore en tirer tou-
tes les conséquences logiques. Il avait été
admis une fois pour toute que pour fabri-
quer des montres il fallait au moins avoir
vu le monument de Daniel-Jean Richard et
entendu l'histoire du maquignon Peter. Il
ne s'agit plus de reconquérir les positions
perdues, mais de voir comment ne pas se
laisser évincer complètement, et pour le
moins maintenir ce que nous avons encore.

Un petit fait symptomatique de notre
conception périmée prouve notre difficulté
d'adaptation aux sihiations nouvelles. On a
fait grand bruit , il y a quelques jours,
parce qu'un établisscur se libérait de ses
obligations vis-à-vis de la convention suisse
(les détaillants pour vendre par l'inter-
médiaire des canaux non spécialisés. Le
fait en lui-même n'a vraiment rien d'ex-
traordinaire. D'autres l'ont fait et si cela
avait passé inaperçu , c'est qu'ils n'avaient
pas jugé bon de s'engager auparavant à
ne vendre qu 'aux membres d'une associa-
tion.

Dans tous les domaines on voit une
libération et les clients cherchent à s'af-
franchir de toute tutelle exclusive. Il n'y
n don c rien d'extraordinaire à suivre le
courant normal. Dans un monde où le
consommateur est roi, le rôle de tous ceux
qui participent à la production et à la
répartition est de bien faire leur travail.
Mais ils doivent le faire précisément en ne
perdant pas de vue l'objectif final : la sa-
tisfaction du consommateur. Il a le droit
d'avoir , contre le prix payé, le maximum
de contre-valeur. Or, toutes nos organisa-
tions professionnelles se sont constituées
pour la défense de leurs membres. Elles
doivent donc réviser leurs positions.

Celui qui vent être fournisseur du client
d'aujourd'hui doit penser ù s'organiser
en fonction de l'objectif qu 'il doit atteindre.
A tous les degrés, nous sommes fournis-
seurs ou clients. Offrons à nos acheteurs
ce que nous devons obtenir de ceux avec
qui nous traitons. Cette optique exige un
effort pour rompre avec des usages révo-
lus, mais elle seule ouvre la voie vers
des espérances.

ED. II.

« Le Prix » d'Arthur Miller
Pour leur prochain spectacle , les

galas Karsenty présenteront , samedi 24
et dimanche 25 janvier , au Théâtre,
l'œuvre célèbre d'Arthur Miller , adaptée
par Thierry Maulnier , de l'Académie
française , avec le concours de son in-
comparable créateur, Claude Dauphin ,
d'Yvette Etievant, de Dominique Rozan
et Jean-François Rémi.

Pièce forte et poignante , d'une im-
portance capitale dans la production
li t téraire contemporaine , « Le Prix »
connut à Paris un acceuil triomphal , et
ses représentations ne furent  inter-
rompues que par son départ en tour-
née.

Toute la crit ique a souligné l'extra-
ordinaire composition de Claude Dau-
phin et la qualité de la mise en scène
de Raymond Rouleau.

Pour le Hlafra-iV'igeria
En faveu r de ces peuples atteints par

les circonstances que chacun connaît , l'Ar-
mée du salut se propose d'organiser di-
manche soir 25 janvier dans sa salle un
« Moment de réilection et de prière » . Le
film « Guerre et famine > tourné sur les
lieux du drame sera projeté au cours de
la soirée.

Fr. 2.20 par millimètre de hauteur

Chapelle des Terreaux, ce soir à 20 h 15
« LA CITÉ DES ABEILLES »

film documentaire et scientifique en couleur,
de l'institut Moody.
Entrée libre. Fraternité chrétienne

g L ' A Q U A R I U M
R DANSE
¦ * vendredi et samedi

Mm orchestre Raymond Claude
¦¦ Les Geneveys-sur-Coffrane

¦ JONQUILLES
le bouquet l.j fgg^r
(ristourne déduite : 1,128)
Avec timbres Coop

EXPOSITION

DE FRANCESC0
du II au 25 janvier
Galeries des Amis des arts Neuchâtel
Heures d'ouverture : 10 à 12 h et
14 à 17 h. Fermé le lundi.

te I BAR-DANCING

Ce soir

JEAN KREY0N
présenie

La nuit mexicaine
Aidez-nous à faire de la place et profitez
de notre rayon : Bonnes affaires.
Minî-Shop rue du Bassin 12

rf^v UNIVERSITÉ

|| T\ DE NEUCHÂTEL

K ŷ FACULTÉ DES LETTRES
SOUTENANCE DE THÈSE
DE DOCTORAT
Vendredi 23 janvier 1970, à 16 h 15,
salle C47
sujet de la thèse :

Les dérivés latins en -or
Etude lexicographique, statistique,
morphologique et sémantique.
Candidat : M. Henri QUELLET.
La séance est publique.

Le doyen : Marc Eigeldingcr

JBL Ĵ , Théâtre de poche
Ê?* Saint-Aubin
'̂  Samedi 24, à 20 h 30,

unique représentation

HUIS CLOS
de Sartre

Porte ouverte sur Cocteau
par l'Avant-Scène de Bâle

Location : magasin Denis, tél. 6 71 65,
et à l'entrée

RESTAURANT DE LA POSTE . PESEUX
Ce soir, dès 20 heures précises,

M A T C H  A U  L O T O
du Cercle des Fribourgeois de la
Côte neuchâteloise.
1er tour du match gratuit Chaque
heure : 1 jambon de campagne de
6 kg et plus. 1 superbe panier garai.
Magnifiques quines. A la carte : 1 fr.
Abonnement : 12 tours Fr. 10.-—. Dès
24 h 30, pour vos rentrées, voitures
à disposition.

SAMEDI SOIR
danse stéréo au

P A M - P A M
On cherche

une VENDEUSE
Tél. 5 37 21

¦ , J T.P.N. CENIKK DE CUL1UKI.

IJJSs Mercredi 28 jan vier , à 20 h 30

Le quatuor PARRENIN
Au programme, des œuvres de

MOZART, BARTOK et une création
en Suisse :

ARCHIPEL II de BOUCOURECHLIEV
Le compositeur présentera son œuvre

Mardi 27 et jeudi 29 janvier, à 20 h 30

« D I A L O G U E S »
« 0 M 0 V A T L I N E »

de Michel VIALA
interprétés par l'auteur et Anne-Marie JAN

Location : bar du TPN , tous les jours
dès 13 h 30 (sauf le lundi), tél. 5 90 74

Monsieur et Madame
Jean-Philippe FÉVRIER - ROULET ont
la grande joie d'annoncer la naissance
de

Patrick
.18 janvier 1970

Môrlenstrasse 410, Uhwiesen

Monsieur et Mad ame
Marcel MUTTNER, Reymond , Michel ,
Jacqueline et Etienne, ont la grande
joie d'annoncer la naissance de

Sylvie
le 22 janvier 1970

Maternité Ville, 7
Le Landeron

Monsieur et Madame
Jean-Louis GUINNARD-BACHMANN
et Aline, ont la joie d'annoncer la
naissance de

Nathalie
le 22 janvier 1970

Maternité de Pourtalès 2034 Peseux

Observatoire de Neuchâtel 22 Janvier.—
Température : Moyenne : moins 1,4 ; min :
moins 4.4 ; max : moins 0,3. Baromètre :
Moyenne : 720,7. Eau tombée : 0,3 mm.
Vent dominant : Direction : nord ; force ,
calme à faible. Etat du ciel : couvert par
brouillard , faible chute de neige à 15 heu-
res environ.

Prévisions du temps. — Nord des Alpes ,
Valais , nord et centre des Grisons : la
couche de brouillard élevé ou au sol . dont
la limite supérieure est aux environs de
800 à 1000 mètres, subsiste sur le P la-
tau. Au-dessus du brouillard , la nébulosité
sera variable , parfois abondante avec de
faibles chutes de neige. En plaine, la tem-
pérature ne changera guère et sera com-
prise entre —4 et +1 degré.

Evolution pour samedi et dimanche. —
Sur le Plateau et parfois dans le sud du
Tessin, brouillard élevé ou au sol. Au-
dessus du brouillard et dans les autres
régions, clair, par intermittence nébulosité
variable. . Température peu changée .

Observations météorologiques

La famille de
Monsieur Albert BENOIT

profondément touchée par les nom-
breuses marques de sympathie reçues
à l'occasion de son grand deuil, remer-
cie très sincèrement toutes les person-
nes qui l'ont entourée, par leur pré-
sence, leurs messages et leurs envois
de fleurs.

Bevaix , janvier 1970.

Très touchées par les nombreux té-
moignages de sympathie et d'affection
reçus, et dans l'impossibilité de répon-
dre à chacun ,

Madame Ernest BOHNENBLUST
et sa famille

remercient toutes les personnes qui , par
leur présence, leur message, leur don
ou leur envoi de fleurs , ont pris part
à leur grand deuil , et les prient de
trouver ici l'expression de leur profon-
de reconnaissance.

Neuchâtel , janvier 1970.

La famille de
Monsieur Emile KURTH

très touchée des nombreuses marques
de sympathie reçues, remercie très sin-
cèrement tous ceux aui ont pris part
à sa grande épreuve.

Bevaix , janvier 1970.

L'époux et la famille de
Madame Edwige GIAUQUE

expriment leur profonde gratitude et
leurs sincères remerciements aux nom-
breux amis et connaissances qui leur
ont témoigné leur sympathie par les
envois de fleurs et messages de récon-
fort à l'occasion de leur grand deuil.

La Neuveville , janvier 1970.

Très touchés par les maraues d'af-
fection et de sympathie reçues durant
ces jours de douloureuse séparation,
Monsieur Adolf EGGER-BRUNNER

et familles
expriment leur vive et sincère recon-
naissance aux personnes qui les ont en-
tourés par leur présence, leur envoi de
fleurs , ou leur message.

Les Verrières , janvier 1970.

La famille de
Monsieur Jean-Pierre MOREL

très touchée des nombreuses marques
de sympathie  reçues lors du grand deuil
qui  l' a frappée , et. clans l ' impossibilité
de répondre à chacun, remercie toutes
les personnes nui  l'ont entourée par
leurs envois de fleurs , leurs messages
ou leur présence aux obsèques , et les
prie de trouver Ici l'expression de sa
sincère reconnaissance.

Peseux , janvier 1970.

Madame Pierre Jaquet-Steullet , à
Peseux ;

les familles Michel , Recordon , Ferrât,
Steullet , Ritz , Jaquet , parentes et
alliées,

ont le grand chagrin de faire part
du décès de

Monsieur Pierre JAQUET
leur très cher époux, beau-frère, oncle,
parent et ami , que Dieu a rappelé à
Lui , subitement, dans sa 79me année.

Peseux, le 21 janvier 1970.
(Pralaz 19 c)

Plus de luttes, plus de travaux,
La grande tâche est terminée,
Volet le soir de la journée,
Le jour de l'éternel repos.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel ,
vendredi 23 janvier.

Culte à la chapelle du crématoire à
15 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La Direction et le personnel de la mai-
son Arrlgo & Cie, entrepreneurs, à Peseux,
ont le pénible devoir de faire part du
décès, survenu en Italie, de

Monsieur Francesco GANZ
maçon, au service de l'entreprise depuis
plus de 20 ans.

Nous garderons de lui un souvenir ému
et reconnaissant.
¦¦ ¦¦I ¦« Il ¦¦ ¦

Madame John Perret-Gentil , ses enfants
et petits-enfants, à Grenoble (France) ;

Monsieur et Madame Georges Perret-
Gentil et leurs enfants, à Oulans (Fran-
ce) ;

Monsieur et Madame Louis-Philippa
Petitpierre et leur fils, à Berne,

ainsi que les familles parentes,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de
Mademoiselle

Agathe PERRET-GENTIL
leur chère belle-sœur, tante , cousine, pa-
rente et amie, que Dieu a rappelée à Lui,
dans sa 85me année, après une courte
maladie.

Neuchâtel . le 22 janvier 1970.
Dieu est amour.
Je sais en qui j'ai cru.

II Tim. 1 : 12.
L'ensevelissement aura lieu samedi 24 jan-

vier, au cimetière de Beauregard.
Culte à la ch apelle du crématoire, à

9 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard.
Adresse de la famille : Monsieur Louis-

Phdippe Petitpierre, Scharnachtalstrasse 4,
3006 Berne.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Que ton repos soit doux,
comme ton cœur fut bon.

Madame Alfred Maire-Barret , ses enfants
et petite-fille ;

Monsieur et Madame Daniel Maire-
Montandon et leur fille Françoise ;

Les enfants et petits-enfants de feu Au-
guste Guignard-Maire ;

Monsieur et Madame Armand Mai re-
Guinch ard, leurs enfants et petits-enfants ;

Madame Nelly Paris-Maire et ses en-
fants ;

Madame et Monsieur Jules Perrin-Maire,
leurs enfants et petits-enfants ;

Monsieu r et Madame René Barret-Arm ,
leurs enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Marcel Barret-
Chappuis ,

ainsi que les familles parentes , alliées
et amies,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Monsieur Alfred MAIRE
leur très cher époux, père, beau-père,
grand-papa , frère , beau-frère , oncle, cousin
et ami , que Dieu a enlevé à leur tendre
affection , après une pénible maladie , dan s
sa 73me année.

Sauges, le 21 janvier 1970.
C'est dans la tranquillité et lo

repos que sera votre salut.
C'est dans le calme et la confiance

que sera votre force.
Es. 30 : 15.

L'ensevelissement aura lien à Saint-Aubin ,
le samedi 24 janvier.

Culte au temple, à 13 h 30, où le corps
sera déposé.

Domicile mortuaire : hôpital de la Béro-
che, Saint-Aubin.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

La direction et le personnel de l'entre-
prise Picrrchumbcrt & Cie, à Sauges, ont
l'honneur de faire part du décès de

Monsieur Alfred MAIRE
père de leur fidèle employé . Monsieur Da-
niel Maire.
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(Photo Avipress - J. -P. BailloJ.)

Les aspirants de l'Ecole suisse de police ,
qui suivent actuellement des cours au Cha-
nel, font leurs premières armes dans les
rues de la ville où ils apprennent à i Sglei

la circulation. C est ainsi que la phase pra-
tique de ces cours vient de commencer. Les
élèves suivent at tent ivement  le geste encore
mal assure de leur collègue , rue de l'Ecluse.

PREMIÈRES ARMES...

| Acceptables pour les assurés, les désirs de la S.N.M.
| I auraient-ils été pour l'Etat et ses contribuables ?

Après 34 ans d' une entente cordiale
| et d'une union sans nuages, un diffé -

rend oppose depuis quelques semaines
r la Société neuchâtelois e de médecine
| et la Fédération cantonale des caisses-
E maladie. La convention passée entre les
1 deu x parties et périodiq uement renou-
I velée n'a pu l'être à la fin de l'an-

née dernière et depuis le 1er janvier .
| le canton de Neuchât el en est réduit
Ê à un régime sans convention tel que
| l'énonce

^ 
l'article 22 bis de la LAMA

= (loi fédérale sur l' assurance en cas de
maladie et d'accidents).

[ Pourquoi ce divorce ? En juin der-
nier , un accord signé entre la Fédé-

| ration des médecins suisses et trois
; grandes instituti ons fédérales mettait
| un terme à six années de laborieuses
; tractations. Les deux parties , c'est-à-
j due d'un côté de la table le corps

médical et, de l' autre ,  la Caisse natio-
; nale d'assurance en cas d'accidents

(CNA), .l'assurance invalidité (AI) et
l' assurance militaire fédérale (AMF)
adoptaient un nouveau tarif commun
valable sur tout le t erritoire suisse et
applicable dans les cantons dès le 1er
juillet suivant pour les assurés de ces
trois caisses.

Tant pour des raisons financières que
dans un légitime désir d'unification des
tarifs , donc de rationalisation , les mé-
decins neuchâtelois ont demandé que
ce nouveau tarif soit appl iqué aux as-
surés se réclamant de l'une ou de l'au-
tre des quelque cinquante caisses affi-
liées à la Fédération cantonale . Très
schématiquemem. les négociations por-
tèrent sur deux points précis : déjà,
l'ajustement des tarifs neuchâtelois de
base au tarif dit national, et le calcul
de son barème non plus en francs, mais
en points. Une consultation normale de
médecine générale était jusqu 'alors fixée
â 8 francs. Les médecins souh aitaient
qu 'elle fût portée à 10 fr. 50. En plus ,
ils demandaient que le tarif fût spé-
cifié en points , ainsi cinq points de
2 fr. 10 pour une telle prestation d'or-
dre général.

LE TEMPS A MANQUÉ
Sans nier l' opportunité du barème

par points , ni le principe de l'augmen-
ta t ion  des prestations de base, on de-
vine que les caisses-maladie ne vou-
laient ni ne pouvaient aller aussi loin.
Les médecins firent alors une propo-
sit ion transitoire. Ils acceptai ent de pro-
roger In convention à condition que
iomes les prestations de base (consul-
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tations et visites) soient augmentées de
25 % (:!). Les caisses firent une contre-
proposition quelque peu inférieure mais
se heurtèrent au refu s catégorique des
médecins. Par cinquante voix cl dix
abstentions , ceux-ci laissèrent le choix
à la fédération canton ale : 25 % ou pas
de convention.

Si une entente n 'a pu se faire, c'est
surtout parce que le temps a manqué
el lu. les deux parties sont d' accord.
Applicable dès juillet dernier , le tarif
national ne pouvait être étudié à temps
et avec la précision voulue par des
caisses qui préparent généralement leur
budget et leurs « bordereaux » pour l'au-
tomne.

— Ce n'est pas ta guerre !, disent
les médecins. Bien au contraire, tout
au long des négoc iations , le ton a tou-
jours été trè s aimable et les débats
«instructifs.

La convention est toujours sur le
métier , mais si aucun terrain d'entente
ne peut être trouvé avant le 31 dé-
cembre prochain , l'Etat fixera alors un
tarif-cadre sans tenir compte du ta-
rif conventionnel antérieur.

AUTRES PROBLÈMES
— Curieux !. disent les caissent. A

peine la convention était-elle dénoncée
que les médecins avaient déjà en main
leurs propres feuilles de maladie...

11 n 'y a pourtant pas eu de « pré-
méditation > . Depuis longtemps, la So-
ciété neuchâteloise de médecine se pré-
occupait de savoir quelle attitude de-
vrait être la sienne en cas de rupture.
Aussi l'année dernière, des contacts
lurent-ils pris avec d'autres sociétés can-
tonales qui avaient déjà vécu cette
expérience. L'affaire vint aux oreilles
des caisses qui interprétèrent ces dé-
marches , en soi normales , comme une
volonté de rompre alors qu 'il ne s'agis-
sait que d'une mission d'information et
d'un sain réflexe de défense profes-
sionnelle. C'est entre le 18 et le 22
décembre que s'amorça la rupture. Ce
jour, un nouveau contact fut pris avec
la fédération cantonale. Les proposi-
tions transitoires ne firent pas l'unani-
mité parmi les médecins et le lende-
main, des feuilles-maladie étaient com-
mandées à un imprimeur. Etant donné
le court délai dont celui-ci disposait en
cette période de fêtes de fin d'année.
200 feuilles seulement furent  envoyées
dès janvier à chaque médecin , un
papillon devant y être joint dans les
semaines à venir qui expli querait la
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position du corps médical. La prémé-
ditation ne pouvait  donc être retenue.

LE CAS DES RÉSERVES
D'autre part, les caisses reprochent

aux feuilles de la Société neuchâteloi-
se de médecine d'être par trop lapi-
daires. Alors qu 'auparavant,  toutes les
prestation s spéciales y étaient datées et
détaillées, et les diagnostics dûment no-
lés , il n 'est plus fait mention désormais
que de la positi on du tarif. En d' au-
tres termes, là où fi gurai t  une consul-
tation et. par exemple , un électro-car-
diogramme , le médecin n 'indique plus
que les chiffres 1 et 28, c'est-à-dire
le numéro de réfé rence du tarif mé-
dical du 17 novembre 1961, modifié
en mars dernier. Pour les médecins .
celte sobriété est moins un geste de
mauvaise humeur qu 'un louable effort
de simplif icat ion administrativ e.

Peut-être, rétorq uent les caisses, mais
tout cela nous impose un surcroît de
travail. U faut souvent vérifier chaque
cas auprès de chaque assuré . Si un
litige survient , les caisses doivent faire
appel au médecin-conseil qui consulte
son confrère et précise le genre d'af-
fection. Esl-ce donc moins compliqué
qu 'avant ? Les médecins ne sont pas
de cet avis. Ils pensent au contraire
que les caisses craignent surtout de ne
pouvoir identifier d'emblée les réser-
ves qu'elles imposent à certains de leurs
assurés. Et ils ajoutent , avec moins
d' aménité :

— ... Car ces caisses qui se veulent
sociales assurent surtout les bien-por-
tants et non les malades. Sinon , à quoi
bon ces réserves ?

Hormis les considérations financières ,
pourq uoi déjà ne pas suivre les mé-
decins dans leur volont é de standardisa-
tion et de simplificati on ? Il serait sou-haitable qu 'après l'exemple donné parle corps médical, la Fédération can-tonale des caisses-maladie puisse une foispour toutes, rational iser elle aussi sontravail et ne plus avoir qu 'un seultype de feuille-maladie poli r fensem-hle du canton. Les caisses y pensent
mais il faut d' abord écouler des stocksimpressio nnants d'anciennes feuilles.

PERSPECTIVES D'AVENIR
Si une nouvelle convention doit être

signée , les primes d' assurance dues par
les assurés seront évidemment augmen-
tées. S'ali gner sur le tarif national et
pour les seules prestations de base équi-
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vaudrait à une augmentation de près
de 40 % des primes. En revanche , le !
relèvement de 25 % de ces prestations j
de base , propositi on des médecins refu- !
sée par la fédération, aurait entraîné ;
une augmentation « raisonnable > de j
8 % environ. Enfin , les contre-propo- j
sitions des caisses auraient , si les mé- ¦;
decins les avaient acceptées, augmenté
les primes d'un peu plus de 4 %. i

Mais , c'est surtout au niveau de
l'Etat que se posera le problème. En
effet , la loi cantonale sur l' assurance ;
maladie , révisée en 1968 , prévoit que {
les cotisations d' assurance des économi-
quement faibles sont , tout ou partie ,
payées par l'Etat. Si l' on chiffre à
quelque 40.000 assurés automatiques et
obligatoires le nombre des bénéficiaires
de cette importante mesure sociale , on
imagine l'« inf lat ion > qui en décou-
lerait si la Fédération acceptait l' aug-
mentation de 25 % demandée par les
médecins. En 1969 , ce sont p lusieurs
mil l ions de francs qui ont été ' dépensés
ainsi par l 'Etat , donc par les contri-
buables. En ne prenant que les pro-
positions transitoires , soit toujours 25 %.
des prestations de base, c'est une dé-
pense supplémentaire de plus de 300.000
francs qui aurait élé imposée à l'Etat.

Pour l ' ins tant ,  ri en n 'est changé ou j
presque pour les assurés. Les médecins j
dél ivrant  eux-mêmes une feuille type. j
valable dans tout le canton , les pa-
tients n 'ont qu 'une ' seule obligation : §
transmettre la feuil le du cabinet aux !
guichets des caisses. Bref , ils jouent les i
facteurs. ï

Cl.-P. Ch.
(*). — Une précision s'impose lors-

que l'on parle de 25 %. Car il y a |
deux sortes de médecins : les uns, se Ê
vouant à la médecine générale , voient ê
beaucoup de malades dans leur cabinet . :
courent à gauche el à droite , de jour
et de nuit , pour faire leurs visites.
Ce sont paradoxalement les plus défa -
vorisés au point de vue honoraires. |
Dans l'esprit de la SNM, c'est surtout
cette catégorie qui aurait dû voir ses
revenus augmenter. Les autres , c'est-à- [
à-dire les spécialistes , sont mieux lotis,
leurs revenus étant basés principalement
sur des prestations spéciales. Lorsque |
l'on évoque cette augmentation de 25 %.
le chiffre est plus ou moins faux et
peut arbitrai rement impressionner l'opi- \nion publi que : en fait l'augmentation =
réelle encaissée par les médecins aurait
été bien inférieure , en tout cas pres-
qu 'insignifiante pour les spécialistes. \
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| La rupture entre les médecins et les caisses-maladie |

Margrit Rainer et Ruedi Walter
A LA ROTONDE

Après « bien le bonjour » a Frau Slir-
ninuiu. on a d 'il , en fou le  : « Guet Nacht ,
Frati Seehoh.er » , mercredi soir. Les ex-
cellents comiques que soin Margrit Rai-
ner et Ruedi Walter ont mis en joie
un publ ic  alémanique qui remplit la sal-
le jusqu 'à la dernière chaise. Tiré , par
Radio-Bâle d' une pièce anglais e, ce spec-
tacle f amil ial  met en scène , du premier
au dernier acte , une actrice qui, chose cu-
rieuse , ressemble à Pauline Carton, tant
au physique que dans son jeu. C'est un
beau comp liment pour Margrit Rainer ,
dom même les vêlements et surtout les
coif fures étranges, chères à la grande co-
médienne française , accentuaient ces si-
militudes flatteuses. C'est dire que Frau
Seehnlzer . voyante aux dons prémontoi-
res, anima l'histoire d'un bout à l'autre.
Ses visions de '.'avenir développ ent chez
¦les Hàngg i, où elle s'infiltre et s'incruste,
des situations inattendues, des discussions.

voire quelques dissensions, entre le père
(Ruedi Walter), très en forme , sa char-
mante et gracieuse épouse (Valérie Stein-
niann), ses fi l les (Trudi Moser et Vere-
ua Leimbacher) et son f i l s , garçon dans
le vent , que rien n'étonne , et dont l' en-
train imperturbable est une bonne com-
position (René Besson). Il y a aussi
un personnage des temps nouveaux , la
f emme  de chambre (Yvonne Kupper) ,
venue du Sud et dont le verbiage italo-
aiêmanique est des p lus savoureux. Des
fiancés aussi, pour les demoiselles, et
dont la venue , intempestive , avait été
prévue par Fra u Seeholzer, qui, seule de
la maison , ne s'étonne naturellement de
rien. Un décor agréable, des robes de
ville choisies avec goût et de soirée tout
à fai t  sages, agrémentaient l'atmosp hère
bourgeoise, « bien de chez nous », com-
me on dit, sans doute, en dialecte aléma-
nique comme en français ! M.J.C.

Cinq jours de prison pour avoir
'¦ ¦ 

V -

confondu alcool, voiture et lit

AUDIENCE DU TRIBUNAL DE POLICE DE NEUCHATEL

Le tr ibuna l  de police de Neuchâtel a
siégé hier sous la présidence de MM. Jac-
ques Ruedin el Biaise Galland. assistes de
Mme May Slciningcr et de M. C.-E. Kcmm
qui assumaient les fonctions de greffier.

Le soir du 28 octobre 1969, J. S.
soupa iivec des collègues de travail.  Le
repas commença comme il se doit par
un apéritif , J. S. trinqua avec ses amis.
En dégustant l'entrée , il but deux dl de
vin blanc puis il pri t du vin rouge en
mangeant le plat de résistance et termina
avec un « café-prune » . Jusque là rien de
très anormal ; mais J. S. continua à boire
force boissons alcooliques tout au long
de la soirée. Il paraissait si ivre que ses
camarades vouluren t l' empêcher de rentrer
chez lui au volant de sa voiture. Peine
perdue ; J. S. voulait rentrer par ses pro-
pres moyens. Des amis qui le suivaient
le trouvèrent arrêté devant une grange à
Cernier. Un des collègues de travail du
prévenu lui proposa alors de conduire son
automobile ce qu 'il accepta. Arrivé à Neu-
châtel , J. S. prétendit avoir une cousine
en cette ville et vouloir dormir chez elle.
En réalité , la police le retrouva vers
2 h 30 à la route des Gouttes-d'Or : il
dormait dans sa voiture ! Il fut naturelle-
ment soumis au breathalyser (2,6 %„), puis
à une prise de sang (2,12 %„ - 2,32 %„) . J. S.
est en plus prév enu d'infracti ons à la loi
sur la circulation routière ; en effet , des
traces ont été relevées sur la carrosserie
de son auto, ce qui pourrait indiq uer qu 'il
a frôlé un mur au cours de son épopée
nocturne. A l'audience , le mandataire de

J. S. reconnaît l' ivresse au volant mais il
conteste l 'infraction à la LCR. Dans son
jugement le président souli gne l' extrême
gravite de l'ivresse. Il abandonne , en re-
vanche , les fautes de circulation , celles-ci
n 'étant pas prouvées. J. S. est alors con-
damné à 5 jours d' emprisonnement sans
sursis pour l'ivresse au volant , 1S5 fr.
de frais sont mis à sa charge.

ZIGZAGS...
Le 25 octobre 1969, vers 20 h 35, J. H.

fut appréhendé par la police pour avoir
zi gzagué sur le faubourg du Lac, puis
sur l' avenue du ler-Mars. Il fut soumis
au breathalyser qui indi qua une alcoolé-
mie de 1,2 %a. J. H. fut également soumis
à une prise de sang qui révéla une con-
centration alcoolémique de 1,45 '',,. A l' au-
dience , le prévenu reconnaît avoir bu pen-
dan t la jou rnée environ un litre de vin.
Il ne conteste donc pas l'ivresse. Les fau-
tes de circulation sont également admises.
Au vu des faits, le président condamne
J. H. à 500 fr. d'amende. Les frais de la
cause soit 155 fr. sont mis à la charge
du prévenu.

Le 14 novembre 1969, vers 18 h 30,
E. l'E. descendait la rue du Seyon sur
son cyclomoteur. A la hauteu r de l'hôtel
du Soleil , il dut freiner brusquement pour
éviter un piéton. Il glissa sur les rails
du tram, fit une chute et se blessa. La
police arriva sur les lieux et E. L'E. fut
emmené à l'hôpital. Il fut soumis dans cet
établissement à une prise de sang qui
révéla une alcoolémie moyenne de 2,48 %a,
A l'audience le mandataire de E. L'E. re-
connaît l'état d'ivresse de son client. Fi-
nalement le président condamne E. L'E.
à 3 jours d'arrêt sans sursis pour alcool
au guidon et à 30 fr. d'amende pour les
infractions à la LCR. Les frais se mon-
tant à 135 fr. sont mis à sa charge.

BONS ANTÉCÉDENTS
Le 27 novembre 1969 vers 17 h 40, R. M.

circulait  au volant de sa voiture entre le
Landeron et Cressier. Tout à coup, il per-
dit la maîtrise de son véhicule , traversa
la chaussée de droite à gauche , accrocha
au passage une auto qui venait en sens

inverse et finit sa course folle dans les
prés. La police dut intervenir et soumit le
prévenu aux examens d'usage pour détec-
ter l'ivresse au volant. La prise de sang
révéla une concentration alcoolémique de
2,33 %c. A l'audience, M. reconnaît les
faits. 11 explique son taux important d'al-
coolémie par le fait qu 'il a subi une dou-
ble fracture du crâne. Cependant il ne
s'agirait là d'un facteur de réduction de la
peine que dans la mesure où M. l' aurait
ignoré . Or, en l'espèce, ce n'est pas le
cas. Son médecin l'a souvent rendu atten-
tif au fait qu 'il devait s'abstenir de toute
consommation alcoolique pour le bien de
sa santé. Toutefois, au vu des bons an-
técédents du prévenu , le président ne con-
damne R. M. qu 'à 5 jours d'emprisonne-
ment sans sursis et à 100 fr. d'amende.
Les frais qui s'élèvent à 160 fr. restent
à la charge de l'inculpé.

K. S. est chauffeur de taxi. Le 20 no-
vembre 1969 à 1 h 20, il débarqua un
client à Champréveyres et fit une manœu-
vre propre à lui permettre de partir. Il
raya ainsi une voiture régulièrement par-
quée à cet endroit. Il prétend n 'avoir
rien senti. Cependant la scène fut  aperçue
par un promeneur nocturne. Le prévenu
repartit donc et redescendit en ville en
quête d'un nouveau client. Bientôt il re-
çut un appel téléphonique de sa centrale
lui indiquant qu'il avait touché une voi-
ture à Champréveyres. A l'audience d'hier,
le prévenu a reconnu avoir débarqué un
client à 1 h 20 le soir en question , mais
il conteste avoir touché une voiture pour
prendre ensuite la fuite. Pourtant il sem-
ble que le dénonciateur soit formel : en ef-
fet , il a reconnu le signe lumineux du
taxi d'une façon absolue. Devant les dé-
négations obstinées du prévenu , le pré -
sident renvoie l'affaire pour complément
de preuves.

On reproche à M. G. d' avoir bousculé
une passante avec son automobile. A l' au-
dience , l' administration des preuve s n 'a
pas apporté d'éléments décisifs. En ef-
fet , on ne sait pas si c'est l'auto de G.
qui a heurté la passante ou si ce n 'est
pas plutôt la passante qui a touché la
voiture du prévenu. Finalement , comme il
n 'y a eu ni dommage corporel , ni dom-
mage matériel et qu 'un sérieux doute sub-
siste, M. G. est acquitté des fins de la
poursuite pénale dirigée contre lui.

R. E. est condamné à 20 fr. d' amende
et à 10 fr. de frais pour avoir changé
son disque de zone bleue sans avoir dé-
placé son véhicule.

LES COMMUNES ET LEURS SOUCIS

UN SEMINAIRE DE L'ASSOCIATION SUISSE
POUR LE PLAN D'AMÉNAGEMENT NATIONAL

M. Dupont veut construire une maison
dans le bas du canton. Bon. A Auvernier ,
le président Henrioud n 'y va pas par qua-
tre chemins :

— Soyez le bienvenu ! Mais voici nos
conditions...

Dans telle autre commune , la situation
est moins claire car ce ne sont pas les
problèmes qui font défaut. Augmenter la
capacité d'accueil d'une localité , attire r de
nouveaux habitants et de futurs contribua-
bles , c'est aussi prévoir un équipement de
base qui comprend notamment la cons-
truction de routes d'accès aux différents
lotissements , l' approvisionnement , le stocka-
ge et le transport de l'eau potable , l'éva-
cuation puis le traitement des eaux usées
et des ordures ménagères, la voirie enfin .
Tout cela coûte cher.

Durant les deux dernières décennies , le
développement démographique et économi-
que a été part iculièrement marquant  dans
le pays. Cette évolution s'est traduite par
une formidable augmentation des construc-
tions , de la motorisation et des besoins
en eau. Parallèlement , on a pris petit à
petit conscience de l'urgente nécessité d'épu-
rer les eaux usées et c'est dire le volume
des tâches dont les communes doivent ve-
nir à bout. Face à cette multiplication des
impérat ifs  c ommunaux , la situation finan-
cière des col lectivités publiques apparaît
la plupart  du temps comme quasi déses-
pérée. Les communes ne sont donc plus
en mesure de combler les lacunes accu-
mulées au cours des années et de satis-
faire avec leurs moyens ordinaires aux exi-
gences actuelles d'équipement.

LE PRIX DU TERRAIN
Au nombre des conséquences néfastes

de cet état de fait , il faut souligner l'im-
pact de cette situation sur le prix du

terrain à bâtir. En effet , un terrain a
bâtir doit être par définit ion équipé , c'est-
à-dire doté d'accès routiers , de canalisa-
tions et d'être approvisionné en énergie et
en eau. Limiter ou diffé rer la réalisation
de tel équipement équivaut à restreindre
l' offre do terrains et du même coup con-
tribuer à en faire enfler  le prix. Cette
inf la t ion , on sait son poids tant pour les
privés que les collectivités de droit pu-
blic ! Afin d'éviter , ne serait-ce que par-
tiellement , le gonflement de ces prix, il
est indispensable que les collectivités dis-
posent de moyens suffisants  pour entre-
prendre l'équipement de base des surfaces
prévues.

Des raisons sociales , économiques et fi-
nancières ont conduit à renoncer au re-
cours à l'impôt ou à l'endettement pour
couvrir  ces dépenses. De plus , aucune for-
mule de fonds cantonal ou fédéral n 'étant
pour l ' instant sur pied , il est indispensable
de recourir au procédé classique : prélève-
ment de taxes et de contributions.  Le paie-
ment de ces taxes et contributions est de-
mandé aux propriétaires fonciers bénéfi-
ciaires , c'est-à-dire à ceux dont le terrain
devient bâtissable grâce aux investissements
de la collecivité. Pour cette raison , ces
taxes et contributions sont plus connues
sous le nom de « contribution de plus-
value » .

Il va de soi que leur perception soulève
maints  problèmes. 11 s'agit tout d'abord
de savoir si cette perception est légale ,
ensuite de déterminer sur quels montants
elle peut porter et enfin si elle couvre
l'ensemble des frais , ou une partie , celle-
ci étant à la charge de la collectivité.
Bien qu 'elle ait déjà consigné dans une
brochure les principes fondamentaux de
cette perception , l'ASPAN (*) a voulu
ournir aux communes une meilleure in-

formation et des précisions sur ce sujet.
C'est dans cette optique que fut organisé
un séminaire à Neuchâtel.

SÉMINAIRE AU MAIL

Ces problèmes , souvent délicats à ré-
soudre, les représentants d'une bonne par-
tic des communes du canton et des chefs
de file de l'administration cantonale les
ont débattus hier au Mail lors de ce
séminaire organisé par l'ASPAN et la
Communauté de travail pour l'aménagement
du territoire cantonal , et ceci sur le thème
. Taxes et contributions aux routes et ins-
tallations d'approvisionnement en eau et
d'épuration des eaux » . Le conseiller d 'Etat
Jacques Béguin ouvrit  la journée puis
plusieurs exposés furent présentés. M. B.
Morand ,  secrétaire ' romand de l'ASPAN ,
parla des taxes et contr ibut ions vues sous
un ang le général et M. André Bruger,
ingénieur  hydrologue cantonal el président
de l'Association romande pour la protec-
tion des eaux et de l'air , lui succéda , évo-
quant  justement la protection des eaux et
l 'él imination des ordures. Le juge canto-
nal J.-F. Eggli , traita enfin des fondements
juridiques et de la prati que en vigueur
dans le canton de Neuchâtel. Dans l'après-
midi , des groupes discutèrent de leurs
problèmes en compagnie de MM. A.
Gramm , urbaniste , L. Allemand, ingénieur
et Ph. Freudweiler, ingénieur de la ville
de Neuchâtel. M. André Jeanneret , pré-
sident de la Communauté de travail pour
l' aménagement du territoire , tira les con-
clusions de cette journée qui sera répétée
prochainement à l'intention des représen-
tants des communes jurassiennes . Nous y
reviendrons, (ch)

*) ASP AN : Association suisse pour la
plan d' aménagement national.)

ENGES

Les skieurs
se renouvellent

(c) La promenade à ski à Chasserai , or-
ganisée par le Ski-Club « Chaumont » ,
dont l'objectif principal est de dévelop-
per le tourisme nordique dans la région ,
a élé favorisée par un temps merveilleux
et a connu un joli succès et une belle
participation. Pour varier un peu le pro-
gramme d'entraînement au ski de fond ,
quelque peu monotone, la Société de j eu-
nesse, d'entente avec le Ski-Club de Li-
gnières , a prévu , pour le week-end prochain ,
un concours interclub très intéressant.
Après une épreuve de fond sur la piste
éclairée du mini-téléski des Prés-sur-Ligniè-
res, en face de l'ancien collège, ils dis-
puteront le dimanche matin un slalom
géant sur les pentes assez raides des pâ-
turages du lieudit « l'Amérique » , entre
Lordel et Gravereules. Les « minimes » ,
de leur côté, accompagnés de leurs pa-
rents et de leur maître, se sont entraînés
sur les pentes de Pierre-Grise, à Nods,
lundi après-midi, en vue de ces j outes
sympathiques où ils pourront courir hors
concours en qualité d'invités d'honneur.

SKIEURS , À
VOS LATTES !

La neige est tombée sur les hau-
teurs jurassiennes pendant cette semai-
ne. La couche nouvelle n 'est pas très
épaisse, mais elle est bénéfique pour
les pistes, qui sont bonnes partout. Les
remontées mécaniques fonctionnent à
plein rendement .

Le bulletin d'enneigement du 22 jan-
vier indique 60 à 70 cm de neige à
Tête-de-Ran et la Vue-des-Alpes, 50 à
70 cm aux Bugncnets - les Savagnièrcs,
30 à 40 à la Chaux-de-Fonds - Cha-
peau Râl i le , 10 à 30 au Locle - Som-
martcl , 20 a 40 à Chaumont et 30 à
40 cm au Chasseron - Nord, Robeila
et les Russes.

T&IJ Ê
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VILLE

Refus de priorité
# UN automobiliste de Fontaineme-

lon , M. J. -P. G., circulait hier , à
17 h 50, rue de l'Ecluse , sans avoir en-
clenché ses feux. Arrivé à l'intersection
avec une impasse entre un groupe d'im-
meubles , il heurta , avec l'avant de son
véhicule , la voiture de M. G. H., de
Neuchâtel , qui , ne voyant rien venu en
débouchant sur la rue de l'Ecluse, s'était
avancé en prenan t les précautions vou-
lues. La collision ne fit pas de blessé.

Tôles froissées
Alors qu 'il s'apprêtait à quitter

l'arrêt sud de la place Marie Piaget ,
pour s'engager avenue du ler-Mars, au
volant de sa voiture, M. P. W., de
Neuchâtel , a heurté le pare-chocs avant
du véhicule de M. J. B. de Neuchâ-
tel également, qui était venu s'arrêter
à droite de la voiture de M. W. en
empiétant sur le trottoir. Des dégâts
matériels aux deux véhicules.



J-FA/V v.
Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 5 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public
de 8 heures à midi et de 13 h 45
à 18 h 10, sauf le samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteints
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures et
do 13 h 45 à 18 heures. En dehore de
ces heures, une permanence est ouverte,
du dimanche au vendredi soir de 20 h 30
à 0 h 30. La rédaction répond ensuite
aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à
17 heures peuvent paraître le surlende-
main. Pour le numéro du lundi, les
grandes annonces doivent parvenir à !
notre bureau le vendredi avant 9 heures j
et les petites annonces, le vendredi éga-
lement avant 11 heu res. Pour le mardi ,
le lundi jusqu 'à 8 h 15.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis mor- i
tuaires sont reçus à notre bureau jus-
qu 'à 18 heures ; dès ce moment et j
jusqu 'à 23 heures, ils peuvent être glis- j
ses dans la boîte aux lettres du journal j
située à la rue Saint-Maurice 4, dans
le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jus-
qu'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu'à
23 heures, nous n'acceptons plus que
des avis tardifs dont la hauteur est
fixée au maximum à 50 millimètres et
de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif des abonnements
SUISSE :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
56.— 28.50 14.50 5.50

ÉTRANGER :
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
90.— 46.— 24.— 8.50

Espagne, Turquie, Grande-Bretagne,
Yougoslavie et les pays d'outre-mer :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
95.— 52.— 27.— 10.—

Délais pour les
changements d'adresse
(minimum 1 semaine)

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi

avant 8 h 30
i Les changements d'adresse en Suisse J

sont gratuits. A l'étranger : frais de
port en plus.

Nous cherchons, pour notre service du per-
sonnel, un

JEUNE EMPLOYÉ
DE COMMERCE

pouvant justifier d'une formation complète,
ayant le goût des chiffres et de la précision,
désireux de faire carrière dans notre entreprise.
Nous lui confierons les tâches suivantes pour
lesquelles, d'ailleurs, nous l'assurons d'une for-
mation progressive et sytématique :

— établissement de documents destinés au
calcul de la paie par ordinateur ;

— liaisons avec le centre EDP et les ateliers
de production ;

— travaux de contrôle liés au calcul des
salaires ;

— décomptes mensuels divers ;
— initiation à différents travaux requis par

l'administration de la Caisse Nationale ,
de la caisse de maladie et de la caisse
de pension.

Des connaissances orales de langues sont sou-
haitées (allemand, italien).
Age idéal : 20 - 22 ans.
Nous offrons une situation stable, susceptible
de développement, accompagnée de prestations
sociales intéressantes et d'une rémunération en
rapport avec les exigences du poste.
Prière d'adresser offres au service du personnel
des Fabriques de Tabac Réunies S. À. ou de
téléphoner au (038) 5 78 01, interne 225.
Entière discrétion assurée.

j £ v <  - H i l  I H m\W ml RS pSk ^a

M B I IJLJ,.J '! BJ^:' gk dHifikCaMED 2° -40% I
lr il Mi !i ! I WMW + un énorme avantage ^ ~fj

Â L̂A »̂̂  Timbres-escompte

Serrières €/^El B
DaTT IGUX A sur tous nos articles

Service à domicile S|
Nous vous livrerons vos achats contre paiement d'une modique taxe de - ;
transport de Fr. 2.—. RAYON de Neuchâtel — Peseux — Corcelles —
Colombier — Auvernier — La Coudre — Saint-Biaise — Marin.

Prix conseillés Prix Mufti Prix conseillés Prix Multi j |
Vins et liqueurs Pâtes A - Z aux œufs WÈ

Vin rouge de table lit. 1.95 1.60 Nouilles paquet 500 g 1.25 —.95 } \

Cortez-Navare, vin fin lit. 2.65 1.95 Cornettes paquet 500 g 1.20 -.90 te

_.. .. z oc R Oïl Rap'd Maïs Maggl —85 —.50Chianti fiasque 6.95 3.7U r "

3 *»rt Nescoré Opaline 7.30 6.25

Rhum 40° -41 ° lit. 19.90 16.95 Lessive
Grappa 40° -4r 4 « ftc 

Ariel paquet 2.95 2.10
«La Montanara » bt. 14.90 12.95 4 A.Ajax-Brio paquet 2.95 1.95
Brandy Napoléon - n __
VSOP 40° -41° bt. 14.50 12.25 Dash 2.95 1.60 

[

Cynar bt. 14.80 9.90 Savonettes CAMAY 1— —.40

Chocolat Ciga re t t es  WÈ
Les grandes marques 1.30 1.10 *% f\ Q/n 

de ,aba'S

Jhm\%m9 / {J  par cartouche
Sugus sachet 140 g 1.10 —.80 

¦ 

G R A N U M  S.A .
Appareils de chauffage

Av. Rousseau 5
2001 NEUCHATEL

Tél. (038) 5 34 87

désire engager un Ingénieur ou technicien en
chauffage, ventilation, climatisation, comme

chef
du bureau technique
Capacités requises :
•—• capable de diriger de façon indépendante un

département intéressant,
— expérience de la branche,
— langue maternelle française et bonnes connais-

sances de l'allemand (ou l'inverse).

Toute personne ayant le goût des responsabilités,
aimant traiter avec la clientèle, peut se créer dans
notre dynamique entreprise une situation d'avenir.

Envoyez-nous votre offre détaillée, avec curriculum
vitae manuscrit et photo. Discrétion assurée.

Nous engageons, pour le 1er mars ou pour
date à convenir, une jeune v

SECRETAIRE
île langue maternelle française, habile et
consciencieuse, désireuse de collaborer à des
travaux variés et indépendants au sein d'un
petit groupe de travail.

Faire offres détaillées , avec curriculum vitae
et copies de certificats, sous chiffres P 20,137 N
à Publicitas S.A., 2001 Neuchâtel.

PRECEL S.A.
cherche, pour sa nouvelle usine à la Coudre,
à 2 minutes de la station de trolleybus,

dames
demoiselles
jeunes filles
ouvrières

pour ses départements de montages pour cir-
cuits imprimés et de mécanique fine.
Travaux faciles, variés et propres.
Horaire selon entente.
Ambiance agréable.
Formation donnée par nos soins.
Les personnes suisses ou étrangères possédant
le permis C sont priées de faire offres ou de
se présenter à

Precel S.A., Vy-d'Etra 10, Neuchâtel
Tél. (038) 318 23

f——r ^
C£nCfe } HAUTERIVE

\Q/jr -̂J Appartement-

® 5  13 13 Terrasse
Neuchâtel comprenant 6% pièces, grand

confort , ascenseur, vue domi- i
offre nante sur la baie de Saint-

Biaise, le lac et les Alpes. \
à Vendre Terrasse d'environ 135 m2.

V 4

Entreprise neuchâteloise cherche à louer ou à acheter

LOCAUX I
800 à 2000 m2 I

pour l'exploitation d'une industrie légère (électronique). Région j j
Neuchâtel et environs. ¦

Faire offres à Publicitas S.A., 2001 Neuchâtel, sous chiffres
P 900,022 N. |

TERRAINS A BATIR
(PARCELLES de 1000 à 20,000 m»
et plus)
sont demandés à Neuchâtel et en-
virons , pour constructions d'im-
meubles locatifs.

Faire offres écrites sous chiffres
AS 64750 N, aux Annonces suisses
S. A. < ASSA », 2001 Neuchâtel.

mj
L'annonce
reflet vivant
du marché
dans votre
journ al

r- MIGROS -i
cherche, pour plusieurs de ses
employés,

logements
de 3 à 4 pièces
avec confort.
Région de Neuchâtel , Serrières,
la Coudre, Hauterive, Saint-
Biaise, Marin.
Prière de téléphoner au No i
3 31 41 durant les heures de
bureau (service du personnel) .

On cherche, pour date à con-
venir ,

garçon ou fille
de cuisine

étranger (ère) accepte (e).
Restaurant de la Couronne,
Saint-Biaise. Tél. 3 38 38.

Nous cherchons un

GRAVEUR
main et machine

CASOLO, pl. Saint-François 5,
1000 Lausanne,
tél. (021) 23 82 38.

On cherche, pour fin janvier J ;
ou date à convenir, J

S O M M E L I È R E
Café de l'Abeille — 7
2300 la Chaux-de-Fonds. !
Tél. (039) 215 55. 7

â
Etude d'avocats et notaire, à
Neuchâtel, engagerait tout de
suite ou pour date à convenir

secrétaire
capable de diriger seule un
secrétariat comprenant plu-
sieurs employées.
Faire offres sous chiffres
211 - 30 au bureau du journal.

Bar à café « Le Club », nou-
velle direction, 21, fbg du Lac,
Neuchâtel, cherche pour en-
trée immédiate ou à convenir

sommelière
Bons gains assurés.

Eventuellement remplaçante
pour quelques jours par se-
maine.

HBHg NEUCHATEL, cherche, |j
kSr-^M Pour un f'e sps j
IBBIBI employés, un

LOGEMENT !
de deux pièces. A
Téléphoner au 5 37 21. [

On cherche à louer locaux
pour

bureaux
(70 à 100 m2), près du centre
si possible, pour entrée à con-
venir.
Adresser offres écrites à GB
168 au bureau du journal.

Terrain
A vendre, à Bevaix ,
parcelle de 1000 m2,
à 40 fr. pour villa.
S'adresser à
J.-L. Bottini ,
architecte ,
Pierre-de-Vingle 14,
Neuchâtel-Serrières

Tél. 8 55 44.

A LOUER à la Neuveville , tout
de suite ou pour date à convenir ,

appartements
de VA et de 6 pièces
tout confort (frigo , cuisinière ,
antenne TV, ainsi qu'une ma-
chine à laver la vaisselle et une
cheminée pour l'appartement de
6 pièces).
Très belle situation avec vue
étendue.
Renseignements et location :
Pierre Gerber, la Neuveville.
Tél. (038) 7 81 56.

••••••••••••
Terrain
A vendre, à
Peseux, 4871 m2,
zone locative et
familiale.
Ecrire sous chiffres
IG 210 au bureau
du journal.

••••••••••••

A louer à NEUCHATEL, rue ':\Emer-de-Vattel (à proximité de
l'avenue des Alpes) pour le
24 mars 1970,

APPARTEMENT de 4 PIÈCES
tout confort , vue imprenable.
Loyer mensuel Fr. 491.— plus
charges.
Fiduciaire Leuba ¦& Schwarz
Fbg de l'Hôpital 13 - Neuchâtel

Tél. 5 76 72

Liddes (VS)
A louer (mois de
février et mars)

chalet
neuf , 5-6 personnes.
Moyens de remontée
mécanique
à proximité.
Tél. (038) 4 31 32.

CHAMBRES
tout confort avec

PENSION SOIGNÉE
Le Colibri, tél. 5 75 62

Local
à louer,
rue Bachelin,
(2 vitrines, W.-C).
environ 40 m2
Tél. 5 20 33.

Baux à loyer
à vendre à l'impri-
nerie de ce journal

La Raffinerie» de Cressier
cherche à louer au plus tôt,
à Neuchâtel ou dans la région ,

1 APPARTEMENT
de 4, 5 ou 6 pièces,
ou éventuel lement

V ILLA
Tél . (0,18) 7 75 21 , interne 251.

Hl COMMUNE DE BEVAIX

Mise au concours
Par suite de démission honorable
du titulaire, le poste

d'administrateur
communal

est mis au concours.
Entrée en fonction : 1er mars 1970
ou date à convenir.
Traitement : à convenir , selon pra-
tique administrative ou commerciale.
Pour tous renseignements ou con-
sultation du cahier des charges,
s'adresser au bureau communal.
Les offres de service, accompagnées
des références et portant  la ment ion
« postulation », seront reçues par le
Conseil communal jusqu 'au lundi
9 février 1970.

Conseil communal

gjgjj COMMUNE D'AUVERNIER

Mise au concours
Le Conseil communal d'Auvernier
met au concours un poste de

CANTONNIER
Entrée en fonction : le 1er mars 1970
ou date à convenir.
Le cahier des charges peut être
consulté au bureau communal, où
tous renseignements complémentai-
res pourront être obtenus.
Les offres de service doivent être
adressées au Conseil communal jus-
qu 'au vendredi 6 février 1970.
Auvernier, le 13 janvier 1970

Conseil communal.

A vendre à Yverdon , dans
quartier tranquille et proche
du centre de la ville,

BEL IMMEUBLE LOCATIF
de 12 appartements, 6 studios ;
tout confort ; 8 garages. Ex-
cellente construction de 19fi5.
Rendement : 6,68 %
PIGUET & Cie
Service immobilier
1401 Yverdon
Tél. (024) 2 51 71

Monsieur  seul , âgé, cherche à louer

appartement
de 2 pièces , non meublé , mi-con-
fort  nu sans confort , à Neuchâ-
tel ou aux environs . Récompense.
Tél. 4 12 41.

A venare a noie

un appartement
de 4 pièces

tout confort , cuisine équipée, sal-
le de bains et WC séparés, grand
living 45 m2.
Nécessaire pour traiter : 10,000 à
20,000 francs.
Possibil i té de faire la concierge-
rie.
Faire offres à G. Fanti , Lac 19,
2014 Bôle, tél. (038) B 22 84.
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Arrivage de

moules fraîches
(2 fois par semaine)

! Lehnherr frères
Place du Marché Tél. 5 30 92

L'annonce
reflet vivant du marché

CADRAI, S.A.
FABRIQUE DE CADRANS
HAUTERIVE - NEUCHATEL

engage tout de suite ou pour
date à convenir

OUVRIÈRES
de nationalité suisse ainsi
qu 'étrangères en possession
de permis C ou tout autre
permis avec timbre hors
plafonnement ; caisse de
prévoyance. Travaux propres
et soignés à l'établi ou sur
petites machines.
Tél. (038) 3 33 22

[Surchargé?;
ADIA vous délègue rapidement . .;
le personnel d'appoint qualifié
| qui vous manque. Pour quelques

jours, semaines, ou mois. Pour
le bureau,, le commerce ou l'in-
dustrie. À. des conditions très
avantageuses. Appelez-nous... • ' i

il fi i

adia
ôrfemte

Faubourg de l'Hôpital 13
Neuchâtel Tél. (038) 47414

G. BLANDENIER
Plàtrerie - peinture
Petit-Pontarlier 11 — Neuchâtel
cherche deux ouvriers

PEINTRES
qualifiés , suisses ou étrangers hors
plafonnement , et un manœuvre.
Places stables et bons salaires.

Entreprise de menuiserie gé-
nérale cherche

menuisiers
1 bon menuisier pour l'établi
et éventuellement la .pose ;
1 menuisier qualifié pour se
mettre au courant des machi-
nes et pour prendre, plus tard ,
la responsabilité comme ma-
chiniste. Place d'avenir.
Conditions et salaire à conve-
nir.
Tél. (038) 7 94 71, la Neuve-
ville.

Etude de la ville engagerait

dame ou
demoiselle

pour travaux comptables.
Situation indépendante et bien
rémunérée. Semaine de 5 jours.
Faire offres, avec curriculum
vitae et prétentions de salaire,
sous chiffres ID 170 au bureau
du journal.

On cherche, pour le printemps,

jeune homme
hors des écoles, pour aide dans
boucherie - charcuterie. Travail
varié. Faire offres à : Bouche-
rie J.-M. Vuithier , Bassin 2,
2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 5 10 68

On cherche

MANŒUVRE de GARAGE
et

MÉCANICIENS sur AUTOMOBILES
Prière de téléphoner ou de se
présenter au
GARAGE DES FALAISES S.A.
Neuchâtel
Tél. (038) 5 02 72

Technicien- métreur
ou dessinateur expérimenté,
serait engagé pour date à
convenir , pour la conduite des
chantiers.
Doit savoir faire soumissions,
avant-métrés, métrages et tous
autres travaux propres à sa
profession.
Place stable à candidat capa-
ble et sérieux.
Ron trai tement.
Assurances sociales , etc.
Faire offres manuscrites au
bureau d'architecture
A. MANTEL
architecte,
rue Emer-de-Vattel 25.
Tél. (038) 5 52 55, Neuchâtel.

m
MICROMÉCANIQUE S.A.
cherche :

mécaniciens de précision
mécaniciens - outilleurs
ouvrier
spécialisé dans les travaux de rodage et
pouvant prendre la responsabilité de ce dépar-
tement ;

ouvrières
(éventuellement à mi-temps).

Etrangers hors plafonnement acceptés. Travail
propre, intéressant et varié. Bonnes conditions
sociales, semaines de 5 jours. Entrée immédiate
ou à convenir. Faire offres à Micromécanique
S.A., Draizes 77, 2006 Neuchâtel. Tél. 8 25 75.

NOUS CHERCHONS

CHAUFFEUR - camionnett e ¦ AIDE - MAGASINIER
Poste intéressant pour personne ayant de l'ini-
tiative.
Avantages sociaux.
Faire offres ou se présenter chez :
CONVERT , MULLER & Cie , M a t é r i a u x  Réunis ,
Pierre-à-Mazel 2,
2000 NEUCHATEL.

L'IMPRIMERIE CENTRALE ET DE LA
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S.A.
engage pour son atelier des apprêts

PERSONNEL FEMININ
Semaine de 44 heures en cinq jours
ou éventuellement horaire réduit sur demande.
Durée de l'engagement environ quatre mois.

Conditions d'engagement :
Suissesse ou étrangère hors plafonnement ou
ayant permis C. Bon salaire. Travail propre.

félé phoner pour prendre rendez-vous au chef du terminoge
le l'imprimerie : 5 65 01 (interne 272) du lundi au vendredi
ie 8 h à 9 h et de 15 h à li heures.
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A BUTTES, LES CONTR OLES
DU TÉLÉSIÈGE ONT COMMENCÉ

Un départ en direction du Crêt-de-la-Neige. A l'arrière-plan, le piliers
d'encrage de l'installation (Avipress Fyj)

Des retards dans la construction du té-
lésiège empêcheront l'inauguration , demain ,
de ce moyen de remontée mécanique qui
reliera le pied des Couellets à Buttes et à
la Robeila. L'expertise a été ajournée. Mais
les contrôles de l'Office fédéral des trans-
ports ont commence hier et se poursuivront.
Les monteurs ont travaillé d'arrache-pied
pour faire avance r les travaux.

Les téléskis exploités par le TBRC fonc-
tionnent. Celui du Crêt-de-la-Neige est par-
ticulièrement recherché. En attendant que
le télésiège fonctionne des cars desservent

les Rasses pour conduire les skieurs sur
les pentes de la Robeila. Mercredi, les pis-
tes étaient en bon état et nombreux furent
ceux qui des Rasses montèrent à Chasse-
ron pour se laisser glisser ensuite jusqu 'à
la Robeila. L'auberge située au centre des
installations du TBRC est ouverte.

Diverses corrections ont eu lieu au té-
léski du Crêt-de-la-Neige pour lui assurer
un débit horaire de 800 personnes. Les
skieurs apprécient le balisage des pistes
noire, rouge et bleue qui. du sommet du
Crêt-de-la-Neige. ont été tracées en direc-
tion de la Robeila.

Un cabaret d'un genre
nouveau à Fleurier...
( sp )  Hormis quel ques expositions de
peinture et concerts, les manifestations
artistiques et culturelles sont rares à
Fleurier. L'absence de salle de specta-
cles exp lique en partie cette situation ,
surtout déterminée par le fa i t  que la
princi pale association organisatrice de
soirées théâtrales et de conférences , la
Société d'émulation , exerce à Couvet
l' essentiel de son activité.

Pour pallier quelque peu cette pau-
vreté , un groupe de professeurs  du
Collège régional ont invité le Théâtre
populaire romand à présenter à Fleu -
rier son « Cabaret 10 ¦». En fa i t , il s'ag it
d' une rétrospective de tous les specta-
cles montés par le TPR depuis sa créa-
tion , il g a un peu p lus de huit ans.
Mais d' une rétrospective conçue dans
le s ty le « cabaret », c'est-à-dire comme
une suite d' extraits de p ièces, entre-
mêlés de chansons , de danses , de dé-
monstrations de souplesse corporelle ,
de projec t ions  de diapositives , de pan-
tomimes , d'intermèdes musicaux , etc ,
Le tout enlevé avec brio , bonne hu-
meur , dynamisme , souci de la perfec-
tion , par fo is  tristesse, souvent humour
et gaieté, communicative. En bref ,  de
quoi narrer l'histoire aventureuse du
TPR en divertissant , en amusant même.

D' emblée , il a paru aux organisateurs
f lcur i sans  qu 'un tel spectacle ne de-
vait pas être présenté à un public
passivement assis en rang ées parallè-
les. Aussi a-t-il été décidé d'installer des
tables autour desquelles les spectateurs
pourraient prendre p lace tout à loisir

en consommant une boisson ou en f u -
mant une cigarette. Les élèves du gym-
nase pédagog ique seront charg és du
service et le bénéfice de la vente des
consommations ira alimenter le f o n d s
de leur traditionnelle cours e de f i n
d' année scolaire.

E n f i n , pour  créer une ambiance pro-
pice dans la chapelle d é s a f f e c t é e  des
Moul ins  oii se déroulera le cabaret , un
jeune  p ianiste f l eur i san  jouera en le-
ver de rideau el à l' entracte , et des
a f f i c h e s  des anciens spectacles du
TPR seront p lacardées en guise de
décor.

E.-A. K.

Conférence œcuménique à Payerne
Le même public , attentif et recueilli , a

partici pé à la deuxième conférence orga-
nisée à la maison de paroisse par les
Eglises de Payerne, dans le cadre de la
Semaine de prière universelle pour l' uni té
des chrétiens. Le conférencier était le pro-
fesseur Giddey, de la faculté des lettres
de l'Université de Lausanne , conseiller sy-
nodal , qui a su captiver son auditoir e en
parlant des « problèmes de l'Eglise évan-
gélique réformée vaudoise » .

Après avoir relevé qu 'il y avait  p lu -
sieurs façons de parler de l'Eglise évan-
gélique réformée vaudoise et que son as-
pect administrat if  n 'échappait pas à celte
règle, le confé rencier a aff i rmé que l'on
devait examiner l'Eglise comme un tout
bien défini dans la perspective du chris-
tianisme européen et mondial ou encore
de la Fédération des Eglises protestantes

de Suisse. Il faudrai t  aussi parle r des pro-
blèmes de la radio et de la télévision et
s'occuper également de ceux concernant
les relations avec l'Eglise romaine. Il est
cependant plus urgent de voir les choses
de l'Eglise de l'intérieur, dans leur épais-
seur, leur opacité.

DOULOUREUSES RÉALITÉS
Parmi les problèmes fondamentaux de

notre temps , po ursuivit  le conférencier , la
montée de l ' indif férence religieuse et la
déchris t ianisat ion des masses sont de dou-
loureuses réalités. Notre monde traverse
une grave crise morale et spirituelle. De
nos jours , de nombreuses choses sont re-
mises en question. Que fait l'Eglise , qu 'elle
est sa position devant l 'indifférence et la
contestation ?

Le Conseil synodal a mis en place plu-

sieurs commissions qui étudient ces pro-
blèmes afin de prépare r l'avenir. Mais à
elles seules , ces commissions ne peuvent
rien. Il faudrait créer une maison nou-
velle. On dit que les gens ne vont plus
à l'ég lise ! L'Eglise doit-ell e aller au-de-
vant  des fidèles ? En tou t cas, elle doit
adopter une tactique modern e et s'adap-
ter aux nouvelles manières de vivre , sans
pour cela renier le passé. Il y a déj à un
certain temps , l'Eglise avait créé des pos-
tes pastoraux spécialisés. Un pas de plus
a été fait récemment en créant un poste
d' aumônier de l' enfance , un autre pour
les sourds ou encore pour les plus impor-
tants campings du canton. Ces nouveaux
moyens d'évangélisation devront être en-
core intensifiés à l'avenir. Mais ce de-
voir ne doit pas être l' apanage des orga-
nes dirigeants de l'Eglise, affirma l'ora-
teur , les paroisses doivent en prendre leur
part . Il faudrait  mobiliser la paroisse et
la rendre attentive à rencontrer chacun.
Toutefois , les moyens font souvent défaut.
U manque actuellement vingt pasteurs dans
le canton et vingt postes nouveaux seront
nécessaires ces prochaines années. La tâ-
che qui attend l'Eglise augmente sans ces-
se alors que les pasteurs font défaut. On
souhaiterait avoir des pasteurs moins uni-
versels et davantage préoccupés de pro-
blèmes particuliers.

Il faudrait aussi des diacres qui , selon
le conférencier , devraient être de vérita-
bles entraîneurs capables d'aider l'homme
dans son cheminement. M. Giddey ver-
rait quatre sortes de diacres. Il y aurait
tout d' abord le diacre d'Eglise , puis le
diacre paroissial ou interparoi ssial , le dia-
cre missionnaire sur les champs d' action
d'outre-mer, et enfin , le diacre de la mis-
sion intérieu re. Mais pasteur s et diacres
doivent pouvoir s'appuyer sur les laïcs ,
car les tâches à accomplir sont nom-
breuses.

Le conférencier estim e qu 'il faut multi-
plier le nombre des engagés. Il faut grou-
per les hommes, travailler en équipes et
se spécialiser , condition essentielle de la
réussite. Selon lui , le Conseil de pa-
roisse devrait être un groupe d' action agis-
sant efficacement , qui apprendrait aux fi-
dèles à distinguer les activités factices des
activités fondamentales.

En guise de conclusion. M. Giddey fit
encore remarquer qu 'au XIXe siècle , on
croyait surtout en l'écrit , alors qu 'au XXe
siècle , c'est l'image qui compte. Du fait
des techniques modernes , la sensibilité a
évolué et l' on doit en être conscient . Le
rôle de l'Eglise face aux idées qui se ma-
nifestent est d'éclairer les fidèles contre les
dangers qui parsèment leur route. R. P.

Quand certains cheminots du R.Y.T.
vivaient avec 62 centimes par jour

UNE ÉPOQUE HEUREUSEMENT RÉVOLUE

Nous avons souligné, la semaine
dernière , la décision prise par le
conseil d'administration d'appliquer
aux employés du RVT la systémati-
sation des salaires non plus selon
des décisions cantonales mais sur la
base des mesures prises par la Con-
fédération. Si l'on remonte quaran-
te ans en arrière, les agents de no-
tre compagnie régionale n'avaient pas
la vie rose. Ils connurent une pé-
riode particulièrement difficile lors
de la crise économique mondiale.

Le RVT avait, à l'époque, un di-
recteur d'une belle prestance, éloquent
majs d'une intransigeance totale en-
vers autrui et compensée par une
grande indulgence à l'égard de sa
propre personne. Non seulement il
subjuguait et même terrorisait le per-
sonnel , mais aussi le conseil d'ad-
ministration et les contrôleurs des
comptes.

— Quand timidement, dit un té-
moin de l 'époque, nous demandions
une augmentation, il nous foudroyait
de son puissant regard noir et dé-
clarait d' un ton impérieux : «c Mes-
sieurs, nos bailleurs de fonds  refu-

sent de nous avancer un sou. Il
f a u t  donc accepter votre situation
comme elle est !... »

Il en arriva même à mettre les
agents au chômage six jours par mois
sans leur verser la moindre indem-
nité. Cette mesure était destinée, sou-
tenai t  le « grand chef », à sauver les
finances de l'a compagnie et il ajou-
tait le plus sérieusement du monde :

— Pendant ces six jours, en ne
travaillant pas,' vous faites des éco-
nomies de ménage et vous usez
moins d'habits.'

A ces arrêts de travail venait
s'ajouter une retenue de 15 % sur
les salaires. Les femmes des chemi-
nots se demandaient souvent com-
ment joindre les deux bouts à la fin
du mois.

— Nous étions obligés, poursuit l'un
d' entre eux , à consacrer nos loisirs
forcés à jardiner comme des enra-
gés, à fendre et à porter du bois
pour autrui , à courir pâturages et
forêts pour ramasser du bois mort
et des petits fruits. Certains y lais-
sèrent une partie de leur santé.

Appelé à la rescousse, Constant

Frey, secrétaire syndical fit un cal-
cul selon lequel dans certaines fami l -
les on devait se nourrir avec 90, voi-
re 62 centimes par personne et par
jour. De plus , le coût de la vie était
supérieur à Fleurier par comparaison
à Neuchâtel...

Malgré ces difficultés un excellent
esprit animait les cheminots.

Certains d'entre eux avaient tou-
jours le mot pour rire.

Ainsi en était-il du petit Paul , au
parler savoureux, des Franches-Mon-
tagnes , du grand Paul toujours jo-
vial et prévenant envers les voya-
geurs , du grand Charles, grand ama-
teur de truites, mais ne sachant ja-
mais si, à Môtiers, il devait annon-
cer Couvet et à Couvet , Môtiers ,
d'Albert , avec son inoubliable chan-
son des Borromées, du grand Léon ,
de Micou , Toby, Popol , constituant
une bande unique. Quant au fameux
directeur , il finit par ne plus trou-
ver grâce devant personne et ce
n 'étai t  que justice !

G. D.
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Oecuménisme
(c) La Paroisse réformée et la Commu-
nauté catholique romaine des Verrières or-
ganisent une soirée d'information préparée
par divers organismes spécialisés dans les
problèmes du tiers monde.

Selon la tradition
(c) Selon la tradition , le village des Ver-
rières aura l'honneur d'organiser la fête
de district, en mai 1970. Un comité sera
constitué le 30 janvier.

Séance ajournée
(c) Convoquée en assemblée ordinaire mer-
credi soir, l'autorité scolai re n 'a pu sié-
ger, seuls six de ses quinze membres étant
présents. La . séance a été renvoyée d'une
semaine.

Recours au Tribunal
fédéral ?

(sp) Nous avons annoncé hier que la
Cour de cassation s'était occupée du
recours de M. A. S., des Verrières, con-
damné à 750 fr. d'amende par le juge
suppléant du tribunal de police du Val-
de-Travers à propos d'un ancien im-
meuble que le propriétaire avait dé-
moli il y a bientôt une année.

Il convient de préciser que le juge-
ment de première instance, sur la pro-
position de M. J. Hirsch, rapporteur ,
a été cassé à l'unanimité et que sta-
tuant elle-même, la Cour avait réduit
l'amende à 600 fr., mettant les frais
de procédure à la charge de l'Etat.
Nous apprenons crue M. A. S. a l ' inten-
toin d'interjeter appel contre cette dé-
cision au Tribunal fédéral.

(sp) M. Jean-Pierre Scharrer , de Fleurier ,
qui effectuait à ski la descente en direc -
tion de Buttes, depuis Chasseron , s'est frac-
turé la jambe droite.

Chute à ski

QUI AVAIT TUE UNE JEUNE FILLE

LE TRIBUNAL CORRECTIONNEL DE MOUDON
CONDAMNE SÉVÈREMENT UN CHAUFFARD

D'un correspondant :
Le tribunal correctionnel de Moudon

s'est occupé d'une grave affaire  de circu-
lation. Le 15 décembre 1968 , Adolphe H..
21 ans. domicilié à Henniez . roulai t  au
volant d'une voiture d'occasion avec sou
frère et sa fiancée à bord. Il était 17 h 15.
La route était verglacée. Le gicleur du lave-
glace ne fonctionnant pas, la vitre était
loin d'être transparente. Ceci n 'empêcha
pas le conducteur de rouler rapidement
sur le parcours sinueux. Le conducteur aper-
çut , soudain , à 15 mètres devant lui . une
forme humaine, Mlle Josette T., domici-
liée à Lucens. qui cheminait avec une amie.
Il freina mais il était trop tard. Happée
par la voiture , la jeune fille gliss a sur le
capot, enfonça le pare-brise , fut projetée
en avant et tomba au sol a 17 mètres de
l' auto , en contrebas , cassant un piquet à
neige. Elle avait été tuée sur le coup.
Adolphe H. ne s'arrêta même pas , malgré
les injonctions de son frère et de sa fian-
cée (devenue sa femme , depuis).

— Ce n'est rien . Si je l' ai « heurtée » ,
j ' irai me dénoncer demain.

Accélérant , il dérapa et heurta une glis-
sière de sécurité puis , regagnant le domi-

cile paternel , sortit du garage une voiture
hors d'usage pour y cacher la sienne. En-
suite, il alla le plus t ranqui l lement  du mon-
de passer la nui t  chez sa fiancé e à Gran-
ge-Marnand. Son frère, lui .  se rendit à un
loto avec son père. Ce n 'est que le len-
demain que le chauffard lut dans un jour-
nal qu 'il avait tué une passante . Le soir
seulement, il alla se dénoncer à la gendar-
merie.

Dans son jugement , le tribunal a fait
siennes les conclusions du ministère public
en condamnant Adolphe Hofmann , malgré
un casier judiciaire vierge, à 15 mois de
prison ferme et aux frais de la cause.

GRANGES-PRES-MARNAND

Le groupe de Granges et environs de
l'Association des paysannes vaudoises fait
preuve d'une belle activité grâce au dyna-
misme de son comité présidé par Mme
Louis Cornamusaz de Trey. L'année der-
nière , il avait organisé dans te cadre régio-
nal un concours de tenue de jardins. Quin-
ze paysannes s'étaient inscrites à cette
compétition d'un genre spécial. Afi n de
récompenser les concurrentes , une manifes-
tation a été organisée à la grande salle de
Granges , mercredi après-midi où se pres-
saient près de deux cents personnes. Les
participants ont élé salués par Mme Cor-
namusaz , qui releva la présence de Mmes
Destraz , présidente cantonale et Barraud ,
membre du comité cantonal, du pré fet
Savary et de M. Jacques-Louis Estoppey,
municipal et d'autres personnalités. Après
une méditation du pasteur Henry Chavan-
nes, Mme Barraud félicita les concurren-
tes. Un film et des diapositives sru la visi-
te des jardins furent ensuite présentés avec
succès, puis M. Gloor et Mme Barraud re-
mirent les récompenses aux quinze concur-
rentes.

Cette manifestation , qui s'est déroulée
dans une atmosphère de cordialité bien
vaudoise , a été agrémentée par des chants
et des rondes et accompagnée d'une colla-
tion donnant un avant-goû t des prochains
Brandons broyards. R. P.

M. Gloor , membre du jury, remet
un prix à Mme A.-M. Nicod

(Avipress - Pache}

Sympathique manifestation

MOUDON

(c) Depuis l'été dernier, de nombreux vols
étaient commis au préjudice des employés
de la Fonderie Gisling SA, tout spéciale-
ment dans les vestiaires. Des montres , des
rasoirs électriques , de l' outillage , etc.
avaient disparu. Un ressortissant espagnol
qui était  soupçonné a avoué ses méfaits.

Voleur arrête

CORCELLES-PRÈS-PAYERNE

(c) Pour la vingt-cleuxicme lois , tes unions
chrétiennes et les pasteurs de la Broyé
se sont associés pour organiser la tradi-
tionnelle journée paysanne de Payerne ,
qui s'est déroulée à Corcellcs-près-Paycrnc .
sous la présidence de M. Jean-Elie Nicod ,
député à Granges-Marnand. Après une mé-
ditation du pasteur Blanchet , de Faoug,
l'ingénieur J. Dégallier , maître à l'Ecole
d' agriculture de Grange-Verney, a entrete-
nu son auditoire des problèmes du tiers-
monde , évoquant ses expériences au Népal.

YVERDON
Chute

(c) Carine Ashenden , d'Yverdon (10 ans),
s'est fracturé une jambe , dans la région
des Rasses.

L'aide au tiers monde

(Fyj) Le championnat interscolaire de hockey
se poursuit à Fleurier.

En catégorie A, mercredi , Les Dauphins
(équipe fo rmée de jou eurs de Couvet , Bcve-
resse, Môtiers et Fleurier) ont battu The
Rocking-Cher (Fleurier) par 3 à 1.

En catégorie B, samedi . Les Modules
(Fleurier) ont battu Les Stroumphs (Fleu-
rier) par 6 à 0 ; Les Colimaçons (Noiraigue
et Fleurier) ont battu Les Touchpaipuck
(Couvet et Fleurier) par 4 à 2 ; mardi , Les
Modules ont battu Les Colimaçons par
2 à 1 : enfin , mercredi , Les Colimaçons ont
battu Les Stroumphs par 2 à 1. Samedi ,
Les Toucpalpuck seront opposés aux Mo-
dules.

Enfin, signalons que mercredi les écoliers
de Noiraigue ont battu ceux de Couvet par
8 à 3.

: Les résultats
de la semaine

Championnat interscolaire
(sp) La finale du championnat interscolaire
de basketball, organisée par les BBC de
Fleurier et de Couvet , aura lieu samedi à
Fleurier. Cette rencontre « au sommet •
opposera l'équipe des Bétis à celle de
Chlyphouamort. Le vainqueur recevra le
challenge offert  par l'Association cantonale
neuchâteloise de basketball amateur. Quand
aux jeunes joueurs des Tigres de Cou-
vet (seule équipe ayant disputé le cham-
pionnat  dans cette catégorie) ils seront ré-
compensés de leurs efforts par le trophée
offert  par la FAN. La finale entre les
Bétis et Chtyphouamort débutera à 16 h 30
et sera précédée du match de Ire ' ligue
qui opposera Fleurier I à Auvernier I.

Précisons , pour terminer , que le vain-
queur du championnat interscolaire de bas-
ketball  du Val-de-Travers jouera certaine-
ment contre le premier du championnat
organisé à Neuchâtel.

Assemblée de l'U.S.L.
(c) L'Union des sociétés locales de
Fleurier tiendra son assemblée générale
ordinaire te 5 février. Les délégués en-
tendront les rapports de gestion du
président , du caissier et des vérifica-
teurs des comptes. L'ordre du jour
prévoit la nomination du comité et des
vérificateurs , la fixation du calendrier,
l'exploitation de la cantine, l'organisa-
toin d'un super-loto et le problème de
la salle Fleurisia.

Une belle soirée au home
(c) Mardi soir, le sergent Gretillat,
chef du détachement de gendarmerie
du Val-de-Travers, a présenté, aux pen-
sionnaires du home des vieillards, de
Fleurier , des films qu 'il a tournés en
Tunisie , au Lœtschental, lors de la
construction du barrage de la Grande-
Dixence, et sur la route la Clusette-
Kochefort. Le sergent Gretillat , qui
s'est révélé un bon cinéaste amateur,
a sobrement commenté les images qui
défilaient sur l'écran et fait passé non
seulement quelques heures instructives
mais surtout fort agréables aux per-
sonnes âgées qui vivent dans cette
maison de retraite.

Un exemple à suivre 1

« Flaminette 70 »
(c) Pour la première fois, deux jeunes
filles de l'école ménagère de Fleurier par-
ticiperont , lundi , à Yverdon , aux élimina-
toires locales du concours des flaminettes.
La lauréate aura ensuite l'honneur de re-
présenter la région à la grande finale ro-
mande , le 6 février à Lausanne. Toutes se-
ront candidates au titre envié de « Flami-
nette 1970 ¦. Ce concours est une sorte de
jeu qui permet aux participantes de faire
valoir non seulement leurs connaissances
culinaires mais aussi leur don d'organisa-
tion , de présentation des plats préparé s et
leur sens pratique. Favorables à la cuisson
au gaz, les éliminatoires concernant notre
rég ion sont organisées par les services du
gaz de Fleurier , de Sainte-Croix et d'Yver-
don sous l'égide de la Société des gaziers
de la Suisse romande et d'Usogaz.

Salle des spectacles - Couvet
Ce soir, à 20 h 30

La Grande chance
avec

Ariette Zola et
Gérard Gray

TÉLÉVISION
radio - enregistreur - disques

R. M O N N I E R
Concessionnaire des PTT

Dépannage après-vente garanti

Travers - Couvet - Fleurier
0 9 64 24 9 69 22 9 08 08

Hôtel de la Croix-Blanche
Tél. (038) 9 41 06

Noiraigue
Samedi 24 janvier, dès 21 h

GRAND BAL
conduit par les

« Golden-Stars ».
Prolongation d'ouverture autorisée

Famille VIGLINO

ÉCOLE DE HATA-YOGA
Mme Andrée Reymond, éducatrice disci-
ple au monastère de Yogananda S.R.S.

COURS A COUVET
Salle du Vieux-Collège, dès le lundi

2 février , de 19 h 30 à 20 h 30
COURS A FLEURIER

Foyer scolaire, dès le jeudi 5 février ,
de 18 h 30 à 19 h 30

Cours pour débutants, de 19 h 45 à 20 h 45
Pou r s'inscrire, prière de téléphoner au
(038) 9 01 80, entre 13 et 14 h , jusqu 'au

28 janvier inclus.

Peintre en bâtiment
Ouvrier qualifié est demandé,
place à l'année.
Entrée immédiate ou à con-
venir.
Faire offres sous chiffres CA
204 au bureau du journal.

, La famille de .*aate5»*> .*>.-***<*
Mademoiselle Marie MUSY

très sensible aux nombreuses marques
de sympathie et d'affection reçues,
remercie toutes les personnes oui ont
pris part à son deuil. Un merci tout
spécial à Monsieur Roulet , pasteur.
—m—i—.—— —rtUf
W : COUVET (f i 9 68 12
A I FLEURIER f i ,  9 1147

non-réponse (f i 9 15 47

« La Grande chance »
(sp) < La Grande chance » se déroulera
ce soir à Couvet. Les places ont été ré-
servées , surtou t par les jeunes désireux
d'encourager les douze candidats inscrits
dans cette 7me série éliminatoire du cham-
pionnat de la Radio suisse rommande. Et
la présence , en seconde partie de la soirée,
d'Ariette Zola et de Gérard Gray a très
certainement attiré bien des « fans » de ces
jeunes vedettes romandes.

Victoire du H.-C. Travers
(sp) En match comptant pour le champion -
nat de 3me ligue , le HC Travers a battu
Corcelles-Montmollin II , mercredi soir , par
6 à 1 (1-0 ; 3-1 ; 2-0). Cette partie s'est
disputée à Travers sur une glace excellente .
Les deux « ténors > de ce groupe de 3 me
ligue , Travers et Couvet se rencontrer ont
vendredi.

WLWnEH m̂À ï WamM

CINÉMA. — Colisée (Couvet), 20 h 30:
Le Cerveau.

Salle des spectacles (Couvet), 20 h 30 : La
grande chance.

PHARMACIE : votre pharmacien habituel.
MÉDECIN : votre médecin habituel.
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reflet vivant
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Apprenti
Pour le printemps
prochain , place va-
cante pour apprenti
peintre en bâtiment.
Entreprise I. Caretti ,
Fleurier.

Nous cherchons, pour entrée immédiate ou à
convenir :

employée de bureau
. . <w*cat.v-r -:

à la demi-journée ; devra également s'occuper
du magasin ;

monteur-électricien
qualifié , pouvant travailler seul.
Faire offres ou se présenter à :

616X0 Couvet
Electricité — Téléphone
Quarre 4, (f i (038) 9 73 71

TBRC
Venez skier sur les installations
du TBRC à la ROBELLA , par les Rasses
Samedi 24 et
dimanche 25 janvier :
Horaire des cars :
Matin Couvet : 9 h 30

Môtiers : 9 h 35
Fleurier : 9 h 40
Buttes : 9 h 50

Après-midi Couvet : 12 h 40
Môtiers : 12 h 45
Fleurier : 12 h 50
Buttes : 13 h 00

Botour chaque jour  en direc-
tion du Vallon :
Buttes, départ : 17 h 30

Pistes en bon état
Auberge ouverte à la Bobella

(c) A l'hôpita l d'Yverdon est décédé, dans
sa 64me année, M. Gustave Duc, ancien
restaurateur. Le défunt était un visage po-
pulaire dans le Nord vaudois.

Emblèmes inhabituels
(c) Depuis deux jo urs , une des façades
et une tour du château d'Yverdon sont
surmontées de deux impressionnants dra-
peaux de la Croix-Rouge de quelque 150
m2 de surface. Une compagnie sanitaire
motorisée , la 2/ 11 de Suisse orientale ,
sous les ordres du capitaine Wirz de Win-
terthour , occupe l'hôpital de guerre. Ces
emblèmes inhabituels frappen t par leu r im-
portance les regards des passants.

Carnet de deuil



AU CLUB 44

Contestation et contre-société
Le Club 44 recevait hier soir pour la

première fo is  à la Chaux-de-Fonds , le
conseiller national Jean Zieg ler, spécia-
liste en sociologie. M.  Ziegler devait
d'abord définir le rôle d'un mai double ,
l' explosion de m'ai 1968 et ce qu 'il
qualif ie de mai souterrain, la lente éla-
boration de la contre-société. M.  Zieg ler
voit en mai 1968 la conjonction de
deux révoltes. Celles des sans-espoir du
prolétaria t le plus bas qui se reforme
aujourd'hui à la frange de la société
et celle de ceux qui ont perdu tout es-
poir de pouvoir arriver à faire quelque
chose. Mais l' essentiel pour M.  Zieg ler
est le refus par les étudiants des théories
idéalistes de Platon et de Rousseau , car
la démocratie parfaite est impossible.
Une liberté sans aucune aliénation ne
peu! être que la liberté intérieure , celle
qui ne s'actualise jamais. Et pourtant
les étudiants se sont retournés contre ce
qui est la mère de notre système : l'Uni-
versité , qui par son rôle de formati on
technique joue le rôle d'une int égratrice
à une société réprouvée. Toutefois , M.
Ziegler pense que la contestation a eu
tort de demander la suppression de
l'Université, une base de formation res-
tant toujours indispensable. Et c'est ain-
si que l'on peut exp liquer la f i n  de mai
1968. Il reste nécessaire dans toutes les
sociétés , des plus primitives aux plus
élaborées d'avoir un moyen d 'intégra-
tion. M.  Ziegler s'attacha plus particu-
lièrement ensuite à définir la figure idéa-
le de la contre-société. Ce à quoi s'oppo-

se avant tout la contestation , c'est à la
corrélation qu 'il y a entre l' objet et le
sujet.  Corrélation héritée des progrès
de la civilisation. On veut quitter ce
régime de travail quantifié pour retrou-
ver une liberté du travail. Il existe un
moyen : le système d'autogestion. Une
unité de production est dirigée et possé-
dée par ceux qui travaillent. C'est l' abo-
lition du salariat. L 'Etat ne disparaît
pas pour autant , il se modifie. le n'est
p lus le protecteur des lois qui régissent
le statu quo, il est la suprématie hiérar-
chique toujours nécessaire. Mais comme
dit Marx : l'Etat c'est le prolétariat. On
en arrive à la possibilité de la révocation
permanente et le pouvoir n 'est jamais
ainsi une instance séparée. Evidemment ,
cette forme de gouvernement n 'est ad-
mise aujourd'hui ni par les communistes
à capitalisme d'Etat , ni par les Occi-
dentaux à capitalisme privé , qui sont tous
deux voués à la destruction par la con-
tre-société. M.  Ziegler devait terminer
son passionnant exposé en disant que
si mai 68, le mai visible est mort ,
n'est pas sûr que le mai souterrain
échoue , quoique persécuté par tous les
régimes (Les œuvres appartiennent au
mystère insondable qu 'est l'homme. Sar-
tre).

F. MARGOT

ENTRE LE PASSE ET L'AVENIR
UNE FRAGILE PORTION DE RÊVE

AVEC LE PRESIDENT DE LA VILLE

Au Locle, par beau temps , les façades
resplendissantes des plus grandes entreprise »
locloises , qui forment un collier au cou de
la ville , se renvoient les rayons du soleil ,
par-dessus les vieux toits du Moutier. Mais ,
hélas , la vie d'une cité n'est pas faite que
de beaux jours. Une fois, c'est un budgel
déficitaire , le lendemain l' enseigne presti-
gieuse d'une fabrique qui clignote dange-
reusement.

En six ans de présidence. M.. René Fel-
ber a néanmoins vu la ville atteindre bien
des objectifs. Il regarde l'avenir avec con-
fiance. Certes, admet-il , le budget 1970 af-
fiche un déficit. Pourtant , il faudra en-
core atten d re le bouclement des comptes
1969 pour en avoir une confirmation.

FAUT-IL DÉJÀ DRAMATISER ?
En aucun cas, affirme le président qui

voit dans ce budget un simple avertissement
duquel on ne peut encore tirer aucune
conclusion. Bien sûr, si à l' avenir le phé-
nomène se reproduisait... Mais pour l'heu-
re, ce n'est pas le cas. Tout au contraire ,
le déclassement du canton de Neuchâtel
— de fort à moyen — va avoir d'heureuses
répercussions sur le ménage des commu-
nes. Les subventions augmenteron t et il
en sera de même pou r la ristourne de
l'impôt fédéral. De quoi regretter d' avoii
entrepris sitôt certains grands travaux...

Va pour la déception ! Puisque ce pré-
sident sait regarder l' avenir avec optimisme
il trouvera également réconfortant que les
entreprises locloises songent à investir —
quit te  à payer momentanément moins d'im-
pôts et à être une des principales causes
du déficit de la commune. Ces importants
réinvestissements , explique-t-il , seront forcé-
ment productifs , d'où une forte augmen-
tation des impôts plus tard. De surcroit,
ils traduisent la volonté de rationaliser la
production. Ce qui permettra d' assurer cer-
taines fabrications au Locle, malgré la
faible réserve de main-d' œuvre.

De par leur environnement jugé défavo-
rable et un préjugé tenace , les villes des
Montagnes neuchâteloises sont appelées à
offrir beaucoup pou r attirer et fixer indus-
tries et main-d ' eeuvre. Les problèmes étant
communs , les solutions devraient l'être éga-
lement.

En part ie , répond M. Fclber. Il va de
soi que les deux villes doivent collaborer.
Elles l' ont d'ailleurs toujours fait jusqu 'à
présent dans la mesure du possible. Mais
pour le président loclois cette collabora-
tion doit surtout s'exprimer dans la dé-
fense de la région. Selon lui , son déve-
loppement passe par .celui de chaque cité.
Et te Locle a déj à tiré la conséquence de
cette théorie. La ville a déjà énormément
investi pour développer son infrastructure ,
en matière scolaire et épuration des eaux
surtout. Aujourd'hui, il reste néanmoins
encore beaucoup à entreprendre. Le prési-
dent énumère le programme des grands tra-
vaux , qui verra s'il peut être réalisé, la
ville dépenser 34 millions en quelques an-
nées. Au passage , il mentionne quelques
projets de rêve qui devront sans doute
attendre encore longtemps une concrétisa-
tion. Ce qui importe , après tout , c'est de

savoir que la place est réservée pour
ce vaste centre sportif  et une piscine cou-
verte...

De son côté , le secteur tert iaire ne reste
pas en arrière. D'ici peu un vaste centre
commercial prendra corps, bientôt suivi
d' un autre grand magasin et d' une nou-
velle poste. Des tours de 18 étages et
55 m de haut s'élèveront en plein cœur
de la cité, comme un défi au passé.

Le Locle est une ville qui évolue de
manière spectaculaire. Elle a la chance
tout comme , sa voisine d'échapper à un
danger : le manque de place. Cette place ,
pour l'utiliser au mieux, le Conseil com-
munal  du Locle a demandé à un bureau
d'urbanisme une étude prospective qui per-
mettra , dans l' avenir , de dirige r de manière
efficace l'extension de la ville. Parallèle -
ment l'Université de Neuchâtel étudie le
développement de la situation financière
et économique de la commune. Les ré-
sultats  de cette étude permettront aux au-
torités de tirer de précieuses conclusions
quant aux possibilités futures de croissance
et d'investissement. C'est donc vers l' ave-
nir que se tourne le Locle.

• AU LOCLE
CINÉMAS. — Lux, 20 h : « Le Docteur

Jivago > .
Casino, 20 h 30 : « Esclavage, commer-
ce sans merc i ».

PHARMACIE D'OFFICE : Moderne.
PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-

TAIRE : votre médecin habituel.

• LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Corso : « Il é tai t  une  fois

dans l' ouest » .
Eden : c La religieuse de Monza » .
Plaza : « Mélodie en sous-sol » .
Ritz : « Le gendarme se marie » .
Scala : « Les cent fusils » .

PHARMACIE  D'OFFICE. — Pharmacie
Carlevaro , avenue Léopold-Robert 81.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE. —- Le 2 10 17 renseignera.

VARIÉTÉS. — Cabaret 55 : programme
de variétés internationales.

EXPOSITIONS. — Galerie de l'ADC. :
l' or.
Galerie du Club 44 : peintures de Car-
lo Nangc ron i ."

Tokio n est plus qu'à quelques
millièmes de millimètres!...

Les 13 concurrents réunis dans le hall du Technicum.
(Avipress - Bernard)

Ça va?
Un peu d'anxiété, un peu d'énervement

tou t de même ? Oh ! « Parce qu 'ici c'est
celui qui va le plus lentement qui avance
le plus vite » répond J.-A. Rochat , du
Sentier, un des treize participants de la
sélection nationale, réunis pour deux jours
dans un atelier du technicum de la Chaux-
de-Fond s. venus d'un peu toutes les ré-
gions. Choisis parmi les meilleurs élèves,
ils vont tenter de gagner un billet pou r
Tokio où se dérouleront les épreuves fi-
nales qui désigneront les meilleurs ap-
prentis du monde.

Les horlogers-rh abilleurs , ces médecins
de la montre , y participeront pou r la pre-
mière fois. Ils s'étaient déjà réunis une
première fois à Berne, mais le règlement
du concours stipulant qu 'il faut au moins
cinq pays représentés dans une même pro-
fession, ils n'avaient pas eu accès aux
concours finaux , ce nombre n 'ayant pas
été atteint.

La sélection est très sévère : un seul
apprenti par pays sera admis. L'Allema-
gne, la Belg iqu e, le Japon et la Su isse y
auront un représentant.

Les éliminatoires comprennent quatre exé-
cutions , à réaliser en une douzaine d'heu-
res sous l'amicale surveillance de M. Bou-
verat , sous-directeur de l'Ecole d'horloge-
rie : pivotage , confection d'un tenon pour
pendule , achevage et réglage. Les élèves ,
presque tou s de 4me année , ont donc du
pain... sous la loupe !

L' ambiance est très détendue , en atten-

dant les verdicts des experts , MM. Gon-
thier (le Locle), Girardet (la Chaux-de-
Fonds. Schaerer (Genève) et Liegme
(Saint-Imier) . Chacun a amené son ou til-
lage. Le technicum met à disposition les
instruments  de contrôle. Il offre même le
repas de midi pendant lequel les con-
currents font plus ample connaissance et
parlent probablement du Japon.

Rien de trop difficile , ce sont des tra-
vaux que nous connaissons , les notes don-
nées par les experts porteront sur 17 opé-
rations , le concours est très sélectif , une
chance sur treize , disent les participants.

Même si pour douze d'entre eux, To-
kio doit rester à 15,000 km, ils ont du
moins l'honneur de faire partie de l'élite
des jeunes horlogers-rhabilleurs qui , com-
me le disait l'un d'eux , doiven t être vrai-
ment capables de couper un cheveu en
quatre.

CANDIDATS AU VOYAGE

Les participants à ce concours sont les
suivants :

Claude Burkardt , Genève ; Paul Ducret ,
Genève : J. -André Rochat , le Sentier ; An-
dré Buret , le Sentier ; Jean-Jacques Richard ,
le Locle ; L.-Bernard Farine, la Chaux-de-
Fonds ; Daniel Curtit , la Chaux-de-Fonds ;
François Juillerat , Saint-Imier ; François
Jaccard , Saint-Imier ; Macfred Kaltschmied ,
Soleure ; Willy Hufschmied , Soleure ; U.
Scheiess, Lenzbourg ; Rudi Bettenman n, Hé-
risau.

UN TREMBLEMENT DE TERRE
SECOUE LA CHAUX-DE-FOIS
ET TOUT LE NORD DU PAYS

Venu du sud de l'Allemagne

La terre a tremblé. II y a long-
temps qu'un séisme d'une telle vio-
lence n'avait été ressenti dans toutes
les régions du sud de l'Allemagne où
la secousse a été la plus forte. L'épi-
centre de ce tremblement de terre en-
registré à 16 h 26 se situe à environ
120 kilomètres au nord-est de Bâle.
dans les Alpes de Souabe.

De violente secousses ont été res-
senties jusqu 'en Autriche , au nord-ouest
de la Suisse et en Alsace. Selon l'Ob-
servatoire de Neuchâtel , une secousse
d'une amplitude de 70 mm a été res-
sentie à 16 h 26 également dans des
endroits aussi divers que Renens (VD),
Reconvilier , la Chaux-de-Fonds , Lueer-
ne , Zurich et Saint-Gall. En maints

endroits, notamment à Wetzlkon, les
meubles ont bouge. A Hinwil , égale-
ment, dans le canton de Zurich , le
tremblement a été si violent que de
nombreuses personnes ont précipitam-
ment abandonné leur maison.

Mais c'est en Allemagne, dans la
région de Zollcrn Alb , que le choc a
été le plus puissant. Dans le bourg de
Hohenzollern , par exemple, le berceau
de l' ancienne dynastie impériale alle-
mande , une tour s'est écroulée. De
nombreuses personnes couraient affolées
dans les mes, quittant leurs entrepri-
ses ou leur demeure. Une forte se-
cousse tclluriquc s'était déjà fait sentir
l' an dernier dans cette région d'Alle-
magne.

1969: une année agricole moyenne (II)
! T)u caté de ta campagne
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Au moment où l' on parle de l' arrêté fé-
déral sur l'économie sucrière suisse il est
intéressant de savoir que les cultures de
betteraves sucrières ont donné en 1969 des
rendements satisfaisants. Toutefois , les li-
vraisons sont restées inférieures à celles de
l' année précédente. La période de beau
temps en automne (précise le rapport de
l'Office de renseignements sur les prix de
l'Union suisse des paysans ; voir notre
édit ion du 20 janvier  dernier) a large-
ment contribué à accroître ta teneur en
sucre qui s'est inscrite à 16,37 pour cent
en moyenne contre 15,75 pour cent au mi-
lieu de novembre 1968. Les deux sucreries
ont commencé la mise en œuvre des bet-
teraves un peu plus tard que l'année pré-
cédente. Le prix à la production a été fixé
à 8 fr. 30 les cent kilos.

MISE EN VALEUR
DE L'ARBORICULTURE

La cueillette des cerises est restée dans
les limites de l' année précédente. A la
suite du mauvais temps , une bonne
partie de la récolte des cerises précoces
et mi-hâtives a dû être distillée. En Va-
lais , on a récolté 10,4 millions de kilos
d'abricots contre 10,3 millions en 1968. La
récolte des prunes et des pruneaux fut sa-
tisfaisante. Les cultures des fraises ont
connu une nouvelle extension surtout en
Suisse orientale. Comme en 1967 la récol-
te des pommes a atteint un nouveau record
en 1969. Par contre la récolte des poires
n'a pas atteint le volume de 1967 ; 38,300
vagons de fruits ont été transformés en ci-
dre contre 37,630 vagons en 1967.

ÉCONOMIE ANIMALE...
Scion le recensement du mois d'avril

1969 le troupeau bovin suisse s'est accru
en 1969 de 14,000 têtes par rapport à 1968.
L'effect i f  des vaches a diminué de 21,600
pièces tan dis qu 'augmentait le nombre des
:innimaux d'élevage et d'engraissem ent. Le
Jcrnicr  recensement indique que les agri-

culteurs s'adonnent de plus en plus à l' en-
graissement des bovins. En plaine notam-
ment on cherche à réduire les livraisons
de lait en in tens i f ian t  l'élevage .

... ET ÉCONOMIE LAITIÈRE
Par rapport à 1968. la production lai-

tière a diminué fortement au cours du
printemps , mais s'est accrue à nouveau à la
fin de l' année. Les ventes de lait de con-
sommation ont régressé un peu au cours
de 1969 ; en revanche , les ventes de pro-
duits laitiers se sont maintenues et même
accrues grâce à la publicité intensive dont
ils furent l'objet.

Jusqu 'en octobre on exporta 32,139 ton-
nes de fromage à pâte dure soit légère-
ment plus qu 'en 1968. Les exportations de
: romage fondu ainsi que de lait condensé
et stérilisé ont augmenté sensiblement. Les
mportations de fromage en meules et de
fromage fondu se sont accrues à nouveau
nettement.  Il en est de même du beurre dès
la fin do 1968.

Au printemps 1969, les éleveurs de vo-

La production du fromage à paie dure augmente. (Avipress - ASD)

lai Ile ont réalisé pour les ceufs des prix
un peu plus favorables qu 'en 1968. Toute-
fois durant  la seconde moitié de l' année
on ne put procéder aux mêmes adaptations
saisonnières des prix que cette année-là.

Par suite d'un printemps frais et humi-
de , la récolte de miel fut considérable-
ment inférieure à celle de 1968. Dans le
rayon d' activité de la société d' apiculture
de Suisse alémanique on 'a récolté en 1969
seulement 3.2 kg de miel par colonie contre
19 kg en 1968 et 3,35 kg en 1967. La ré-
colte de 1969 fut donc inférieure à la
movenne de plusieurs années qui est de
7 kg.

SITUATION ÉCONOMIQUE
D'après les calculs provisoires, le rende-

ment brut épuré de la production agricole
suisse serait de 4180 millions de francs en-
viron pour 1969 soit à peu près 10 millions
de moins qu 'en 1968. Les branches de la
production animale , le lait notamment , ont
enregistré un manque à gagner de 2,2 %.

J. de la H.
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jâ Le théâtre devrait exorciser le monde d'auj ourd'hui... ff,

| Le programme du T.P.R. pour 1970 |
Installé officiellement à la Chaux-

—. de-Fonds depuis 1968, au Locle un
ZHZ an plus tard sans qu'il ait interrom-

pu pour autant ses tournées dans le
_•> canton de Neuchâtel , dans le Jura
m bernois et en Suisse romande , le
il I Théâtre populaire romand vient de
_ publier un bilan, en même temps
IZS qu'il arrêtait le programme de son

activité pour l'année à venir.
^Z // prévoyait , au début de 1969 , six
T71 spectacles : il en a présenté neuf ,

dont trois ont été réalisés par  des
SI troupes extérieures au canton : le
TTJ « Cabaret Brecht 1925 » et «r Garden-

Party », par Je théâtre de l 'Atelier,
JS et « Le Médecin malgré lui », par~̂ le 

Théâtre 
de 

Carouge. 
Il 

envisage
d' en proposer une dizaine cette an-

^^ née, sans compter ceux qui seront
J"" donnés dans le cadre de la deuxiè-

me biennale de la Chaux-de-Fonds,
^— du 12 au 27 septembre.

m 
Grâce au soutien nouvea u de la

ville du Locle, le TPR a pu , en
«— 1969 déjà , fortement intensifier son

m 
action dans les Montagnes neuchâ-
teloises, notamment en développant

— les échanges entre les troupes roman-

m
des ; il présentera cette année un
éventail plus vaste encore, puisqu 'on

— trouve au p rogramme le Théâtre de

m 
Carouge, de nouveau , avec « Le Gro-
gnon » de Goldoni , le Centre drama-

— tique de Vidy-Lausanne , avec l'adap-

m
tation d' un conte d'Andersen , le Théâ-
tre populaire de Lorraine, qui a réa-

— Usé une parabole comique sur les

m 
mines de fe r  et la sidérurgie, le Théâ-
tre de l'Orbe, Tun e des seules trou-

» pes à présenter un spectacle d'avant-

m 
garde au Festival d'Avignon 1969
qui ait fait  la quasi-unanimité de

~ la critique française , Jean Locamor,
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du Théâtre de l'île Saint-Louis à
Bruxelles, le Théâtre populaire ju-
rassien et la troupe de Ladislaw Fial-
ka, de Prague, dont les mimes ont
acquis une réputation mondiale. Cela,
pour le premier semestre de 1970.

Pour la seconde moitié de l'an-
née, le TPR prévoit , outre la Bien -
nale , deux semaines de « théâtre vi-
vant » ; la création — mondiale —
d' une comédie musicale de Pierre Ha-
let ; et deux spectacles scolaires.

ANIMATION :
POUR LE THEA TR E OU

POUR LA POPULA TION ?
• « Nous tenons à avoir une vie

culturelle active et pour cela, il nous
faut  un support. Je dirais même un
« support-animation ». Or, ce que
nous apportent les tournées 'théâtra-
les est aléatoire. (...) »
• <t Je dirai (enfin) que la diffi-

culté la plus grande que nous éprou-
vons à exprimer le monde d'aujour-
d'hui réside probablement dans la dif-
ficulté que nous éprouvons à ima-
giner le monde de demain ; et il nous
manque peut-être l'énergie de vrai-
ment vouloir le façonner. Je conclus
sur cette évidence : notre répertoire
théâtral contemporain n'aura de va-
leur que s'il exprime pleinement le
monde d'ici et d'aujourd'hui. C'est à
quoi nous allons travailler , sans ou-
blier que le théâtre est divertisse-
ment ! »
• « Tout comme le temps, la cul-

ture est changeante et imprévisible.
Mais surtout, elle n'est aucunement ,
comme on a tendance à le croire
aussi bien à l'Est qu 'à l'Ouest , un
acquis. Nous croyons posséder une
culture au même titre que l'on pos-
sède des maisons, de la fortune ou
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une armée... (...) U est vrai que les
peuples non civilisés ne fréquentent
ni concerts ni théâtres pour témoi-
gner — grâce à la I X e  de Beetho-
ven, au Hamlet de Shakespeare ou
au Faust de Goethe — qu'ils pos-
sèdent une culture. Ils sculptent eux-
mêmes leurs divinités, battent eux-
mêmes le tam-tam et dansent. Ils
sont plus concernés par leur non -
culture que nous par notre préten-
due_ culture. Ils produisent , alors que
nous jouissons. (...) Mais nous n 'avons
nul besoin d' une révolution cultu-
relle ; ce dont nous avons besoin ,
c'est d' une EVOLUTION culturelle, s

Ces trois déolarations, la première
de M.  René Felber fai te  au moment
où la ville du Locle adoptait le plan
d'animation du TPR , la seconde de
Charles Joris, au cours d'une émis-
sion de l'Université radiophonique In-
ternationale consacrée au problème
du théâtre, la troisième de Friedrich
Diirrenmatl, en recevant le Grand
prix de littérature du canton de Ber-
ne, résument à merveille les raisons
et les buts du Théâtre populaire ro-
mand et par conséquent ses activités
d' animation.

Celles-ci ont été nombreuses en
1969 , aussi bien à la Chaux-de-Fonds
qu 'au Locle ou dans le ray on de
diffusion du TPR , touchant à des
domaines très variés. Le TPR a vou-
lu , tout récemment , jeter les bases
d'un nouveau . programme el avait
convoqué , pour cela, des représen-
tants de collectivités, des animateurs
spécialisés, et la plupart de ses co-
médiens. La séance a parfois été
houleuse, d' aucuns souhaitan t que le
TPR se limite au domain e stricte-
ment théâtral , d' autres voulant qu 'il
demeure pour tous une ouverture la
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p lus vaste possible. La séance a pris
f i n  sur une série de propositions que _
la iroupc utilisera pour établir un ZH
programme à court terme, assez pro-
che, semble-t-il , de celui de Tan pas- 

__
se : il y aura des lectures de p ièces, ~
des présentations de spectacles — j "  i
qu'ils soient produi ts par le TPR ou ''*
non — des discussions suivant lès *""
représentations. Une innovation pro- in
bable : l'organisation de manifesta- J_JJ
tions « intermédiaires », qui se situe- —
ront entre les représentations propre-
ment dites et les animations en pe- JJJf us  groupes ; elles devraient permet- ~
ire d 'élarg ir le nombre des « acti fs  ».

UN CHOIX FONDAMENTAL —
Quels que soient la forme on le I I I

genre des an imations du TPR, il est Hl
essentiel que la troupe soit assurée de '.A'A
pouvoir continuer de travailler dans la
direction qu'elle s'est fixée : elle ne | f !
tient pas outre mesure à l'animation ;£¦»;
•< pour » le théâtre , mais bien plutôt —
à l'animation « par » le théâtre. Son
intention n'est pas de former, à plus JJU
ou moins longue échéance, des spécia- 

^^listes qui seront immanquablement en •• ¦
nombre limite, mais bien , et bel et bien ,
de réintégrer le théâtre dans la cité et, ZZZ
lâchons le mot , dans la société, La """"
tâche est gigantesque — car l'expres-
sion théâtrale , au sens le plus large —
du terme, n'est certes pas encore en- ^tréc dans nos mœurs en tant que ré- |||
flexion ou en tant que critique. Le J^Jthéâtre considéré comme exorcisme, in- —
dividiicl ou collectif , d'un monde in-
satisfait — mai 1968 n'est pas si éloi-
gné qu 'on ait déjà oublié à quoi il JJJ
peut mener — sent encore le soufre. —
Mais il pourrait devenir, un jour, pa-
rallèlement à d'autres entreprises et à ™_
force de se reconsidérer lui-même, une ZZZ
défense de la société contre elle-même. 111

A. BERTHOUD —
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Hier soir, vers T,\ h, à la Chaux-de-
Fonds, une automobi le  parquée à la
rue de la Serre , à la hauteur  du No 118
de l'avenue Léopold-Robert , a soudaine-
ment pris feu , la conduite d'amenée
d' essence au carbura teur  s'étant déta-
chée. Seul le moteur  a souffert,  et plus
particulièrement les câbles électriques.
Les PS sont int e rvenus  avec un ex-
t incteur  à CO 2 et sont rapidement ve-
nus à bout du commencement d'incen-
die.

Voiture en feu
NAISSANCES. — Vedovelli-Buzugnoli ,

Antonella , fi l le  de Marcello , pâtissier
et de Lucia, née Proietti. Spohn , Del-
phine , fille de Jean-Jacques , inst i tuteur
et de Danielle-Anne , née Besson. Di Mo-
naco, Tonino , fils de Giuseppe , bou-
cher et de Antoinetta , née Ruscitto.

PROMESSE DE MARIAGE. — Gigon ,
Lucien , lapidcur et Schnell , Rose-Marie.

DÉCÈS. — Liechti , née Beuchat . Victo-
rine-Léonie, ménagère , née le 3 juin
18(14, veuve de Liechti, Paul-David, dom.
Nord 157. Matthey, Marguerite-Hélène ,
ménagère , née le 15 mai 1894, dom . S.
Hairet 15. Rourquin , née Widmer , Léa-
Ernestine. ménagère , née le 18 novem-
bre 1890, veuve de Bourquin , Jules-Al-
fred , dom . Parc 9bis. Schiffmann , Wil-
ly-Roger, mécanicien , né le 4 décembre
1920. époux de Hedwig-Berthn , née Scho-
ri . dom. .H. Droz 18.

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du 21 janvier

Dans tous les
milieux, on fait

confiance à
ASPIRINE®

douleur apparaît, qu'un re-
froidissement ou une grippe s'an-
nonce, qu'un rhumatisme ou un
mal de tête devient insupportable,
on recourt à l'aspirine de Bayer.

/£A \̂ C'est bien connu:
7|7 Aspirine égale soulagement.

(c) Le Conseil communal  du I.ocle vient
de désigner M. Bernard Jacot. du Lo-
cle, au poste de mécanicien au garage
des travaux publics.

Nomination

6HBTJ =ji H[«IH ̂  =»wHBT ĥ BQIH 
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Pharmacies de service. — Marti , Cernier
Piergiovanni , Fontaines.

MÉDECIN : votre médecin habituel.



ires graves accusations contre ie
service cantonal des contributions

De notre correspondant :
Les partis socialiste et indépendant chré-

tien-social fribourgeois viennent de publier
un communiqué qu! pose des questions re-
latives à de graves manquements dans le
service cantonal des contributions. Il faut
toutefoi s donner quelques éclaircissements
sur le contexte. En effet, ces questions
sont jetées en pâture à l'opinion publi-
que, a trois semaines des élections com-
munales. D'autre part, elles n'évoquent pas
de fait bien précis. Et la voie normale se-
rait celle d'une interpellation devant le
Grand conseil.

Quoi qu'il en soit, les accusations sont
graves, et le gouvernement ne pourra man-
quer de s'expliquer à leur sujet. Une en-
quête administrative devrait être ouverte.
Et puisqu'un homme est visé, la justice
pénale pourrait être saisie, si les reproches
devaient se révéler infondés.

Il n'est pas inutile non plus de rappe-
ler qu'en principe, les taxations fiscales
doivent être contrôlées sur le plan fédé-
ral. Les services ad hoc n'ont-ils pas décelé
d'exagération ? Sur le plan cantonal, le
secret fiscal aurait-il été violé ? Les fonc-
tionnaires respectaient-ils encore le devoir
de leur fonction, lorsqu'ils se sont adres-
sés à des politiciens, ou lorsqu'ils ont fait
suite à leurs sollicitations ? Ces questions-
là, également, doivent être posées.

Enfin, il convient de souligner que, l'an
dernier déjà, des hommes politiques avaient
abordé la direction des finances cantonales
au sujet de ces irrégularités. Un examen
fut ordonné, qui ne révéla pas de scan-
dale. On ne peut en déduire que tout
va mieux dans ie meilleur des mondes, au
service des contributions. Mais de là à
parler d'un manque à gagner de plusieurs
millions, il y a un pas...

Le texte des deux partis de gauche est
ainsi libellé : « A la suite de différents
bruits des députés, dont deux membres de
la commission d'économie publique, et deux
membres de la commission extra-parlemen-
taire pour la revision de la loi fiscale
appartenant aux partis socialiste et indé-

pendant chrétien-social, ont rencontré un
secteur entier du service cantonal des con-
tributions. Les fonctionnaires de ce secteur
leur ont fait part de la situation qui rè-
gne dans leur service. Le malaise ancien
et profond qu'elle révèle nous oblige à
poser devant l'opinion publique les ques-
tions suivantes :

1) Est-il vrai que l'administrateur du ser-

vice cantonal des contributions jouit d'un
pouvoir discrétionnaire pour la taxation de
certains contribuables, et notamment des
personnes morales :

2) Est-il vrai que certaines dispositions
de la loi ne sont pas appliquées et qu 'il
en est résulté jusqu 'à maintenant pour le
canton et les communes un manque à
gagner de plusieurs millions, ce qui char-
ge d'autant les contribuables qui ne jouis-
sent pas de ces privilèges ?

3) Est-il vrai que l'on interdit depuis
des années aux reviseurs de faire des ex-
pertises dans certaines entreprises et dans
tout un groupe d'établissements ?

4) Est-il vrai que la commission de taxa-
tion des sociétés et personnes morales a
siégé illégalement pendant 22 mois, à tel
point que l'administrateur du service can-
tonal des contributions pouvait décider pra -
tiquement seul des taxations ?

5) Est-il vrai que certains avantages in-
justifiés sont accordés à de gros contri-
buables ?

6) Est-il vrai que tout un secteur im-
portant du service cantonal des contribu-
tions estime dès lors en conscience ue
plus pouvoir travailler dans l'intérêt de
l'Etat, comme le serment prêté par les
fonctionnaires l'y oblige ? »

Voilà quelques-unes des graves ques-
tions qui se posent et qui feront l'objet
d'une intervention de représentants des deux
partis lors de la prochaine session du
Grand conseil fribourgeois.

Vers une limitation du nombre des
municipaux députés au Grand conseil

Première séance du Conseil de ville de Bienne

La première séance du Conseil de ville
de Bienne s'est ouverte hier soir à 18 h 15
en la grande salle de l'hôtel de ville.
On enregistrait 15 absences dues à la
grippe.

Après avoir souhaité la bienvenue à M.
Ursprung, socialiste alémanique, qui rem-
place M. Walter Reber, démissionnaire, les
procès-verbaux des séances des 11 et 18
décembre 1969 sont acceptés.

NOMINATION D'ENSEIGNANTS
Mlle Francine Vouillot est nommée ins-

titutrice d'une classe auxiliaire française.
i Mlle Viviane Haller, de la classe pour

élèves italiens , Mlles Gdette Girod , Christi-
ne Gurtner , Francine Vouillot, .Catherine
' Bétrix , Cosette Gautier, Claire-Lise Salz-

mann , Mmes Claire-Lise Kummer-Studer ,
Françoise Tolk-Linder, toutes pour des 1res
et 2mes classes alternées, Mme Marianne
Bleesch-Landry, Mlles Mireille Jacot , Syl-
viane Zulaut pour les 3mes et 4mes clas-
ses alternées. M. Otto Kânzig est nommé
instituteur à l'école primaire allemande de
Bienne-Ville ; Mme Verena Maurer-Gyger
et Mlle Christine Grossenbacher sont nom-
mées institutrices à l'école primaire alle-
mande de Mâche.

RACHAT D'ALLOCATION
Le rachat de l' allocation complémentaire

de 3 % en vue de son intégration dans
le traitement du personnel municipal avec
entrée en vigueur le 1er janvier 1970 est
accepté.

Afin d'étendre la réserve de terrains à
bâtir dans la région du Bischofskaenel , U
est décidé d'acheter pour le prix de 387,350
francs le terrain de 4110 mètres carrés ap-
partenant à Mme Greti Bleuer-Schenk. Il
en va de même pour le terrain apparte-
nant à M. Robert Stroble, sis au chemin
Wasen , et qui devra servir à l'extension de
l'école professionnelle. Le prix est fixé à
100.000 francs.

La commune municipale cède un droit
de superficie à la maison Ramseier et
Jenzer , en vue de l'agrandissement de ses
installations à Bienne-Boujean , une parcel-
le de terrain de 61 "x 63 m pou'r le prix
de 384,000 francs.

APPROBATION DE DÉCOMPTE
Un excédent de dépenses de 7324 fr. 60

pour la correction de la route de la mon-
tagne de Diesse est accepté .

.RÉPONSE A UNE INTERPELLATION
11 est répondu à l'interpellation de M.

Schàrer sur la construction d'appartements
à loyer modéré et à celle de M. Grimm
sur l'aménagement du chemin de la Pré -
voie.

DÉVELOPPEMENT D'INTERVENTIONS
Plusieurs développements d'interventions

mettent fin à cette première séance de
l' année, notamment : interpellation Gyger
sur la clinique dentaire des Prés-Ritter ;
interpellation Munger sur la brochure « Bien-
venue à Bienne » , qui demande que , do-
rénavant , les adresses des organisations ou-
vrières figuren t dans cette brochure , mo-
tion Mader sur le traitement de motions
et interpellations au Conseil municipal , in-
terpellation W. Walter sur l'aménagement
du Champ-de-Boujean , motion J.-J. Wuth -
rich sur l'extension du Cosservatoire de
musique de Bienne. M. Wuthrich rappelle
dans quelle situation désastreuse se trou-
vent certains locaux de cette école qui,
actuellement , est occupée par 85 profes-
seurs et 1500 élèves. Il faudrait revoir
tout ce problème afin que cette école dis-
pose de salles, valables qui répondent aux
exigences actuelles ; interpellation F. Lin-
der sur la combinaison du réservoir d'eau
d' extinction de l'école du Battenberg avec
le bassin pour l'enseignement de la na-
tation.

MOTION D'URGENCE
M. Garz, indépendant , développe une

motion d'urgence relative aux conseillers
municipaux biennois siégeant au Grand con-
seil bernois. Actuellement, sur les cinq
membres de l'exécutif biennois, trois sont

députés au Grand conseil. M. Garz de-
mande que soit revisé le règlement mu-
nicipal, article 45, et que le chiffre des
conseillers municipaux autorisés à siéger
au Grand conseil bernois soit ramené à
deux.

Il a été déposé sur le bureau du Con-
seil de ville : une interpellation relative au
pavillon Schertenlieb et une motion A.
Villard , dont voici le texte : « Depuis un
an et demi, la coupole de l'ancien gazo-
mètre a été mise à disposition pour l'amé-
nagement d'un centre de jeunesse. A di-
verses reprises, et notamment déjà en .
décembre 19613, "te Conseil municipal a *
promis de- faire diligence pour que cette
solution provisoire prenne forme. L'impa-
tience des jeunes s'est exprimée à diverses
reprises et il est difficile de se défaire
de l'impression que ce problème n 'a pas
été pris assez au sérieux par le Conseil
municipal. Les travaux prévus seraient-ils
renvoyés aux calendes grecques ? Le Con-
seil municipal est prié de préciser les
raisons de ce retard que nous estimons
des plus regrettables. L'insuffisance de la
solution provisoire envisagée est-elle la cau-
se du peu d'intérêt manifesté pour le pro-
jet ? Les crédits prévus sont-ils insuffi-
sants ou considérés comme trop élevés, ce-
pendant , pour une solution provisoire ?
D'autres solutions ont-elles été prévues au
cas où le projet d'aménagement de la cou-
pole serait abandonné ? Les jeunes ont été
beaucoup critiqués à propos d'une soirée
« beat » qui s'est déroulée au début de
l'an passé au Palais des congrès. N'a-t-on
pas exagéré pour trouver un prétexte à
ne plus accorder de telles manifestations
au Palais des congrès ? Nous pensons
qu 'avec un peu de bonne volonté , des lo-
caux en suffisance devraient pouvoir être
mis à la disposition des jeunes gens, à
des conditions spéciales en attendant la
réalisation d'un centre de jeunesse et cela
aussi bien au Palais des congrès qu 'à la
Maison du peuple, grâce à l' appui des
autorités. Si nous voulons que notre cité
connaisse un développement harmonieux , il
ne faut négliger aucun effort pour que
les jeunes y aient leur place et se sentent
mieux compris. 11 s'agit d'une tâche ur-
gente qui devrait retenir davantage l'atten-
lion du Conseil municipal. Nous lui de-
mandons de prendre position en toute clar-
té à ce sujet et de se mettre à l'œuvre
pour trouver une solution provisoire im-
médiate. Des promesses jamais tenues ne
l'ont qu 'accroître un malaise réel. »

La prochaine séance aura lieu le 19
février 1970.

Les affiches de Carnaval sont posées
L'affiche que l'on peut voir en arrivant à Bienne.

De notre correspondant :
Depuis hier matin, les entrées de la

ville de Bienne sont ornées de la tra-
ditionnelle affiche annonçant le pro-

chain Carnaval biennois qui se dérou-
lera avec tout le faste qu'on lui con-
naît du 14 au 16 février.

(Avipress - adg)

LES PROBLEMES AGRICOLES
AUX FRANCHES-MONTAGNES

Par un message daté du 2 juillet 1969,
le Conseil fédéral a invité les Chambres
à accorder des primes de garde en fa-
veur des chevaux du train ainsi que des
mulets aptes au service. Cette mesure était
réclamée depuis longtemps par les agri-
culteurs et promise depuis pas mal de
temps par les autorités fédérales. Ces pri-
mes se monteront à 500 ou 600 fr. par
année et le Conseil des Etats a accepté
sans opposition le principe de leur octroi
pour trois ans, soit pour 1970, 1971 et
1972. Cependant, ce n'est qu 'en mars que
le Conseil national traitera cet objet , après
quoi l'arrêté fédéral pourrait entrer en vi-
gueur avec effet rétroactif au 1er janvier
1970. Il est probable que les primes seront
prolongées après 1972, pour autant qu 'elles
aient produit sur l'effectif chevalin l'in-
fluence favorable qu 'on en attend.

La Fédération suisse d'élevage chevalin
a d'ores et déjà invité tous les agricul-
teurs à liquider leurs chevaux âgés de
plus de 15 ans , inaptes au service militaire ,
et à les remplacer par de jeunes sujets
de bonne qualité. Pour faciliter ce rajeu-
nissement de l'effectif , le haras fédéral
d'Avenches et la Fédération suisse d'éle-
vage chevalin ont organisé des mises de
poulains de la race des Franches-Monta-

gnes , âgés de 2 et 3 ans. Quatre ventes
ont été prévues , à Avenches , Witzwil , Bel-
lelay et Bellechasse. La mise de Bellelay
a eu lieu hier matin. Une trentaine de su-
jets y ont été passés aux enchères, la plu-
part ont trouvé preneurs.

Dans un autre domaine , mais qui tou-
che aussi aux problèmes agricoles , le Syn-
dicat paysan des Franches-Montagnes , syn-
dicat affil ié à l'Union suisse des produc-
teurs , a tenu récemment une assemblée
d'orientation sur les mesures d'application
du contingentement laitier. Les soixante
délégués présents , représentant les diffé-
rentes sociétés de laiterie et de fromagerie
des Franches-Montagnes, ont manifesté un
vif mécontentement à l'égard des mesures
prises par le Conseil fédéral , et en parti-
culier à l'égard de M. Schaffner qui , se-
lon eux , a démissionné après avoir fait
le jeu des importateurs et, par le fait
même, après avoir abaissé le revenu du
paysan. Les agriculteurs franc-montagnards
se plaignent d'être obligés de diminuer de
7 % leur production laitière alors que
l'élevage chevalin est déjà en régression.
Ces mesures sont de nature à décourager

Le regard de l'achefeur est fixé sur la sfature de l'animal.
(Avipress - Bévi)

la paysannerie. Les dirigeants des sociétés
de laiterie et de fromagerie des Franches-
Montagnes , avec le soutien du Syndicat
paysan, enverront aux responsables du con-
tingentement laitier une requête en bonne
el due forme , faisant état notamment :

9) de la régression de l'élevage cheva-
lin :

9) de leur opposition à tout contingen-
tement ;
• de leur opposition à la falsification

(par coloration) du lait en poudre ;
© d'éventuelles manifestations publiques

pour le cas où les pourparlers n'abouti-
raient pas.

Dans cette dernière éventualité , les agri-
culteurs franc-montagnards en appellent
d' ores et déjà à la compréhension des
populations non paysannes avec lesquelles
ils désirent conserver les relations les plus
amicales.

D'autre part , signalons que la Fédé-
ration laitière bâloise tiendra vendredi à
Delémont une assemblée au cours de la-
quelle les problèmes du contingentement se-
ront discutés.

BÉVI

Trois semaines de vacances : un
contre-projet du gouvernement

Le Conseil exécutif du canton de Ber-
ne a déposé un contre-projet à l ' ini t ia t ive
du parti socialiste jurassien , demandant trois
semaines de vacances payées.

Dans son initiative , appuyée par 14, 171
signatures, le parti socialiste jurassien de-
mande l'abrogation de l'article 11 de la
loi cantonale portant l'introduction de la
loi fédérale sur le travail , et son rempla-
cement par une disposition dont la te-
neur est la suivante : « L'employeur est
tenu d'accorder par année au maximum
trois semaines de vacances payées. »

Après examen approfondi de la ques-
tion , le gouvernement bernois est arrivé
unanimement  à la conclusion que l ' init ia-
tive , trop systématique, qui ne permet pas
de faire des différences quant à l'âge et
aux années de service , et qui exclut , d' au-
tre part , dans une large mesure , la réale-

menta t ion des vacances par la voie du
contrat  collectif de travail ,  doit être reje-
tée.

A l' unanimi té  aussi , il a décidé d'oppo-
ser à cette initiative un contre-projet. Ca
dernier prévoit que •< tout travailleur a
droit par année à trois semaines au moins
de vacances payées ». Il ajoute qu '« il peut
être établi , par la voie du contrat collec-
tif de travail , ou du contrat type de tra-
vail , une réglementation dérogeant à l'ali-
néa ci-dessus. Une dérogation intervenant
par la voie du contrat collectif n'est ce-
pendant admissible que si , dans l'ensem-
ble , elle assure au travailleur une situation
au moins équivalente ».

Le canton de Berne appartient aux neuf
cantons (en majorité peu industrialisés) qui
n 'ont pas encore légalisé jusqu 'ici les trois
semaines de vacances payées.

La gravure sur bois en Suisse

«Un pêcheur à Chioggia » : cette gravure de Giovanni Muller (décédé
le 11 janvier dernier) est exposée au musée de Fribourg

(Avipress Gremaud)

(c) L'exposition ouverte depuis samedi der-
nier au Musée d'art et d'histoire de Fri-
bourg, consacrée à c la gravure sur bois
en Suisse », suscite un grand intérêt. Il
s'agit en effet de la plus importante ma-
nifestation jamais réalisée sur le sujet ; 80
planches historiques et 235 œuvres de 27

graveurs contemporains y sont présentées.
Aujourd'hui, dès 10 heures, une visite

est organisée à l'intention du corps en-
seignant. L'exposition se révèle en effet
fort instructive pour les écoliers et étu-
diants , tant par ses aspects artistiques que
techniques.

CORBIÈRES

(c) Hier vers 16 h 40, un automobilis-
te fribourgeois circulait d'Echarlens en
direction de Corbièrcs. Dans un virage
situé après le pont de Corbières, son
véhicule glissa et fut déporté sur la
gauche où il entra en collision avec une
voiture vandoise aui arrivait normale-
ment en sens inverse. Dans la premiè-
re voiture, M. Daniel Baechler, 32 ans,
domicilié à Dirlaret, fut commotionné
et blessé. Un occupant de l'automobile
vaudoise fut également blessé, mais su-
perficiellement. Les deux voitures sont
pratiquement démolies , et les dégâts se
montent à plus de 20,000 francs.

Une collision fait
deux blessés et de

gros dégâts
(c) L'Union des paysans fribourgeois orga-
nise trois assemblées d'information où se-
ront traités les problèmes du régime du
sucre, de l'économie laitière et animale, de
la coopération agricole et de la formation
professionnelle, notamment. Elles auront
lieu à Bulle, le 27 janvier , à l'hôtel des
Halles, à Estavayer-le-Lac, le 28 janvier,
à l'hôtel de la Fleur-de-Lyss, et à Chenens,
le 30 janvier au buffet de la Gare, toutes
à 13 h 30.

Assurance maladie
obligatoire

(c) Dans sa dernière séance, le Conseil
communal de Fribourg a pris acte d'un
rapport du service social sur la première
année d'introduction de l'assurance-maladie
obligatoire en ville de Fribourg. Il a cons-
taté qu'au total, 3089 personnes ont été
affiliées, soit librement, soit d'office.

Le Conseil communal a procédé à une
vision locale aux Grand-Places, afin d'exa-
miner divers problèmes posés par l'aména-
gement de cette place et du quartier avoi-
sinant.

En raison de la mise en service des deux
salles de gymnastique du Schœnberg, il a
approuvé, avec entrée en vigueur au 26
janvier 1970, un nouveau plan de répar-
tition des salles entre les sociétés sportives.

Enfin, le Conseil a pris acte d'une de-
mande de proportionnelle formulée par le
parti socialiste, pour les élections commu-
nales du 15 février prochain.

Trois prochaines
assemblées paysannes

(c) Ce soir, un film sur les travail-
leurs italiens sera projeté au Palais des
congrès. Cette séance est organisée pour
lutter contre l'initiative Schwarzen-
bach.

DOUANNE
Dérapage : un blessé

( c )  Hier soir, à 18 heures , une automo-
bile conduite par un Zuricois , M. Hoth ,
qui circulait à Douanne , a dérapé sur
la chaussée enneigée. La machine a
heurt é un mur. Légèrement blessé, M.
Roth a été transporté à l'hôpital de
Bienne par les soins d'un taxi.

Contre l'initiative
Schwarzenbach (c) Hier, à 9 h 15, une collision s'est pro-

duite entre deux automobiles à la place du
Marché-Neuf, faisant des dégâts.

Frank Martin à Bienne
(c)  Le compositeur Frank Mar t in ,
membre du comité d'honneur de la So-
ciété des orchestres de Bienne, assis-
tera vendredi soir au concert de la
Salle Farel , au cours duquel seront in-
terprétées deux de ses œuvres. M. Frank
Mar t in  arrivera par avion à Kloten
d'où il gagnera Bienne par la route. Il
sera reçu après le spectacle au restau-
rant du Pavillon.

Collision
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|&M|5bĝ Ç^BB̂ ^  ̂ soulagement en cas de JBtè

IpW Rhumatisme-Goutte - Sciatique My
|;jW Lumbago - Maux de tête - Douleurs nerveuses «8
\&$B Togal vous libère de vos douleurs, un essai vous Bb î
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MOUTIER

La première livraison de € Post Scrip-
tum », le journ al des jeunes de Moutier
a lieu aujourd'hui pour la première fois.
Dans l'éditorial de ce premier numéro, un
des responsables de la parution indique en
substance que ce journal tiendra les jeu-
nes Prévôtois au courant de l'activité des
sociétés de jeunes. Il a ajouté que « Post
Scriptum » est également le périodique d'in-
formation « pour ceux qui ne sont pas
membres d'un groupement » . De plus, pour
les initiateurs du journal , celui-ci doit être
c le trait d'union de tous les jeunes » . Le
journal est apolitique. Cependant , une pa-
ge est réservée à une « tribune libre », ou-
verte à ceux qui voudront prendre position
sans engager le journal. L'équipe rédaction-
nelle actuelle a une moyenne d'âge de
vingt ans. « Post Scriptum » paraîtra une
dizaine de fois par année.

Lancement
d'un journal de jeunes

Impliquée a tort dans l'affaire du
F.L.J., Mme Gilherte Tendon ainsi que
son mari et deux amis de celui-ci
avaient été finalement innocentés. Ce
fut l'affaire des « innocents de Cour-
faivre ». Néanmoins, Mme Gilberte Ten-
don a été condamnée le 12 décembre
dernier à 45 jours de prison avec sur-
sis pour faux témoignage par le prési-
dent du tribunal de Moutier. L'avocat
de Mme Tendon avait immédiatement
fait appel. Le second jugement sera ren-
du à Berne le 29 janvier. On apprend
que l*« Association féminine pour la dé-
fense du Jura » a invité ses membres
à se rendre dans cette ville à cette
occasion.

Signalons d'autre part que la 6me
Fête de la jeunesse jurassienne aura lieu
les 8 et 9 mai prochains. Elle risque
de coïncider avec les élections au
Grand conseil bernois. En effet, à Ber-
ne, on retient pour l'instant cette date
ou le dimanche précédent pour renouve-
ler le Grand conseil bernois.

Les Jurassiennes
iront à Berne

Ne toussez
plus la nuitl
La toux chasse le sommeil. Après
chaque quinte vous espérez pouvoir
enfindormir.mais la toux recommence,
l'énervement grandit.
*Pour calmer ces quintes de toux
et retrouver votre bon sommeil, vite
prenez de l'excellent Sirop des Vosges
Cazé.
Demain, après une nuit reposante,
votre toux sera apaisée. Sirop des
Vosges Cazé, actif, énergique agréa-
ble au goût 1

GUIN

(c) Les 23 et 24 mai 1970, aura lieu
à Guin la 13me Fête cantonale des
musiques fribourgeoises, qui rassemblera
quelque 80 corps de musique et plus
de 3000 instrumentistes. Un grand co-
mité d'organisation est déjà à l'œuvre.
Pour, rassembler une partie des finances
nécessaires, il organise une grande lo-
terie dont Tes billets seront vendus par
ies musiciens de tout le canton. : De
toute manière, la localité industrielle sin-
ginoise pré pare le p lus agréable des sé-
jours aux musiciens et à leurs amis.

FRIBOURG
Un « stop » qui

coûte cher
(c) Hier , vers 13 h 20, un automobilis-
te de Bienne circulait de l'avenue de
Montenach en direction de Gambach, à
Fribourg. En débouchant du « stop », à
la hauteur de l'avenue W'eck-Rcynold ,
il f i t  une fausse manœuvre et son véhi-
cule entra en collision avec' celui d'un
Italien domicil ié  à Fribourg qui se di-
rigeait de la gare vers le jura. Les dé-
gâts dépassent 8000 francs.

Fête cantonale
des musiques
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ENSA
L'Electricité Neuchâteloise S.A., ;'i Neuchâtel ,
cherche pour entrée immédiate ou pour date à con-
venir :

DES SECRÉTAIRES
diplômées d'une école de commerce , ou en pos-
session d'un certificat fédéral de capacité, parfaites
sténodactylos, avec quelques années de pratique ;

UNE AIDE DE BUREAU
sachant taper à la machine, pour différents  tra-
vaux de bureau. Travail varié et intéressant ;

UN (E) APPRENTI (E) DE
COMMERCE

pour ses services administratifs , avec entrée en
avril , immédiatement après la fin de l' année
scolaire 1969-70 ;

DES MONTEURS-ÉLECTRICIENS
possesseurs du certificat fédéral de capacité , ou
ayant une pratique suffisante pour fonctionner

comme tels, pour ses différentes agences (Cernier ,
Marin , les Ponts-de-Martel , Môtiers).

Semaine de 5 jours. Prestations sociales d' une
grande entreprise.

Faire offres, avec curriculum vitae et prétentions I
de salaire, à la Direction de l'Electricité Neuchâ-
teloise S.A., 13, rue Pourtalès , 2000 Neuchâtel.

3n GALE NICA S.A.
X_^ Produits pharmaceuti ques en gros

cherche

MAGASINIERS (ières)
précis et consciencieux , sachant s 'adap ter rap idement
à un travail varié.

— Bonne rémunération
— Débutants seraient formés comme préparateurs de

magasin
— Places stables et avantages sociaux d'une grande

entreprise (caisse retraite , assurance maladie, etc.)

Adresser candidatures à Galenica S.A., case gare 229, 2002 Neu-
châtel — Tél. 4 11 61

fflHGIB
EBAUCHES S.A.

cherche pour le service social de sa direction adminis-
trative (caisse , salaires , assurances , comptabilités, etc)

employé
de commerce

Date d'entrée : 15 mars ou à convenir.

Faire offres , avec curriculum vifae et photographie, à
Ebauches S.A., direction générale, 1, fbg de l'Hôpital,

2000 Neuchâtel.

f^\UBS
VGte

UNION DE BANQUES SUISSES
Nous cherchons , pour les succursales de Suisse romande
et en par t icu l ie r  pour Genève, un

CO LLA BORATEUR
pour le secteur de

i' INSPECTORAT
secteur dépendant directement du Conseil d'adminis-
tration.

Les candidats , de formation commerciale et possédant
une expérience bancaire, de nationalité suisse , peuvent
faire leurs offres au Service du personnel de l'Union
de Banques Suisses , Genève, rue du Rhône 8, ou par
téléphone (022) 26 82 11, interne 371.

ILA 

NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse
d'Assurances Générales à Neuchâtel

Nous désirons engager, pour nos services des
sinistres et de la production , plusieurs.

jeunes employés (es)
qualifiés (es)

de langue maternelle française ou allemande
avec de bonnes notions de la deuxième
langue.
Nous demandons : — connaissances si possi-

ble des b r a n c h e s
Accidents , Responsabili-
té civile et Incendie,
ainsi que du règlement
des sinistres ;

— facilité de rédaction ;
— sens des responsabilités ;
— caractère agréable et

coopératif.
Nous offrons : — travaux variés et inté-

ressants au sein d'équi-
pes restreintes ;

— contacts avec nos agen-
ces suisses ;

— situations stables avec
perspective d'a v e n ir ,

— avantages sociaux mo-
dernes.

Ces co llabo r a t e u r s  ( t r ic e s )  devront  ê t re à
même, après une période d'adaptation, de
seconder efficacement leur chef de service.

Nous sommes également disposés à former
tout (e) candidat (e) au bénéfice d'une bonne
culture générale.

Prière de télép honer ou d'adresser vos offres à
LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse d'Assurances Générales
Bureau du personnel
Rue du Bassin 16

2011 Neuchâtel
Tél. (038) 5 74 44, interne 208.

Nous engageons, à notre service des métho-
des et d'étude du travail, une

monitrice
chargée de démontrer le travail aux ou-
vrières et d'instruire les nouvelles engagées.
Ce poste indépendant requiert :

— de l'habileté manuelle,
— un niveau dl'insfruction secondaire ou

école professionnelle, ou l'équivalent,
— de la patience et de la persévérance,
— du tact et de l'entregent,
— si possible des notions d'italien, en

plus de la connaissance de la langue
française.

La formation professionnelle à cette tâche
est donnée par l'entreprise, après l'enga-
gement.
Les personnes intéressées sont priées
d'adresser leurs offres écrites à :

CHOCOLAT SUCHARD S. A., service du personnel,
2003 Neuchâtel - Serrières; où elles peuvent également de-
mander des renseignements complémentaires. Tél. (038) 5 64 32.

Nous cherchons un

I promoteur-
I conseil de vente

(25 à 35 ans)
disposant d'assez tic mobilité pour se charger de la surveillance
de nos produits de marque yogourt CRISTALLINA et ice-cream
PIERROT , de conseiller les laitiers et de coordonner leur pro-
duction.

Si vous possédez
— de bonnes connaissances de la branche alimentaire,
— des idées en abondance,
— de solides notions du marketing,
— les langues française et allemande à fond (éventuelle-

ment l'anglais et l ' i ta l ien ) ,
envoyez votre offre avec photo, accompagnée de la documenta-
tion usuelle , à l' adresse su ivan te  :

<

Union centrale des producteurs suisse de lait , case postale 35,
3000 Berne 6.

TRAVAIL VARIÉ INDÉPENDANCE GAIN ÉLEVÉ
Pour bénéficier du marché en plein essor dans la région de Neuchâtel et
environs , nous cherchons un homme de confiance ayant des aptitudes pour
la vente, et s'intéressant aux petits moteurs 2 temps et 4 temps.

Nous sommes spécialisés dans la branche des machines de jardin et d'entre-
tien de surfaces extérieures. Notre clientèle, majori taire  dans le secteur
privé, s'étend aussi aux collectivités , communes , indus t r ies  ou profession-
nels : viticulteurs, paysagistes , concierges , etc.

Nous offrons :
Salaire élevé : bon fixe plus commission , caisse de retraite , indépendance
basée sur l ' initiative personnelle. Possibilité de diriger nos succursales dans
d'autres cantons. Formation constante par des cours à l'étranger.

Nous désirons :
Personne ayant  si possible quelques expériences en réparation ou ayant
déjà prat iqué la vente ; permis de conduire automobile.

Prière de prendre contact avec .T.-B. Leuenberger , chef des ventes pour la
Suisse romande , chemin Gabriel 10 . 2034 Peseux . tél. (038) S 43 55.

Motobineuses - Microtracteurs - Tondeuses - Fraises à neige - Balayeuses
Faucheuses

WOKJB^ĴB

Votre avenir avec CARDINAL — une brasserie dynamique  en
.Suisse — pourquoi pas ?

Nous engageons

un j eune employé de commerce qualifié
pour le bureau des salaires

Nous offrons :
place stable, travail intéressant et rémunération en
rapport avec les capacités et responsabilités , avantages
sociaux d'une entreprise moderne

Nous demandons :
initiative , intérêt , si possible une certaine expérience,
langue maternelle française ou al lemande avec connais-
sance de l'autre langue

Faire offres , avec curriculum vitae , photo , copies de certificats ,
au chef du personnel de la Brasserie du Cardinal S.A., 1701 Fri-
bourg — Tél. 2 24 31
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^̂ ^̂ ^^. <1Ë§|1 Sold6 > JÊJâ «i ___ 
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L'infirmière consulta sa montre.
— Presque quatre heures. Je suppose que Mr Pluron

va encore dormir deux ou trois heures. Après quoi , le
docteur recommande de lui servir un repas léger. Je
viendrai vous avertir s'il demande à vous voir dans la
soirée.

— Non ! s'écria Aria malgré elle.
— Oh ! ne craignez pas de le fatiguer. Il allait déjà

beaucoup mieux ce matin. La plaie se ferme bien. Le
docteur est très satisfait de son malade. Et une petite
visite avant de s'endormir pour la nuit ne peut lui faire

que du bien. Dorénavant , je ne serai plus aussi sévère
qu'au début et il ne faut pas m'en vouloir à cause de
cela , vous savez. Mais , dans ma profession , il faut obéir
avan t  tout aux ordres du médecin.

L'infirmière minaudait presque et semblait invi ter
Aria  aux confidences ; celle-ci bredouilla une excuse
et s'enfuit. Elle ne comprenait que trop bien le chan-
gement d'attitude de l ' infirmière. Encore une qui croyait
aux mensonges de Lola , appuyés par les dires de sa
vic t ime  !

Pourquoi, oh ! pourquoi la croire responsable de
toute cette a f fa i re  ? Pourquoi Dan lui faisait-il un tel
a f f r o n t  ? Ce n 'était  pas juste. Elle n 'était pas de tai l le
à lutter contre de telles attaques.

De retour dans sa chambre, elle eut envie de repar-
t i r , de se réfugier à Queen 's Folly. Dan allait mieux ,
le procès était terminé , la maison était bien organisée.
Pourquoi rester ? Pour être ainsi remerciée d'avoir fait
son devoir ? Non , mieux valait revenir chez elle, de-
mander  pardon à Charles et trouver enfin la paix et
le repos dans la vieille demeure ancestrale.

Mais , tandis qu 'elle restait là , hésitante , sur le seuil
de sa chambre, elle comprit que c'était impossible,
qu 'elle ne pouvait pas revenir. Elle aimait Dan ; trahie
par son propre cœur, elle devait rester jusqu'à son
départ à lui. A quoi bon espérer une minute de paix ,
que ce fût à Queen 's Folly ou à Summerhill ? L'amour
ne lui laisserait plus de repos tant qu 'elle ne serait pas
aux côtés de Dan Huron.

Elle eut un pauvre sourire en songeant que, pour
chaque femme, son amour était le plus grand , le plus
beau , le plus profond qui eût jamais existé. Mais elle
ne pouvait penser à rien d'autre. Elle découvrait , à ses
propres dépens , que l'amour vous transformait  en champ
de bataille , où s'affrontaient  les tendances les plus con-
tradictoires ; qu 'il vous faisait goûter au même moment
la p lus merveilleuse extase et la plus atroce sou f f r ance  ;
que la joie et la douleur pouvaient marcher de pair.

Elle aimait Dan et , pour elle, c'était le paradis et
l'enfer que de se trouver à ses côtés. Elle se mourait
d'envie de le voir , mais , quand elle se trouvait auprès
de lui , elle souffrait d'avoir à se dominer , à dissimuler

l' amour qui brûlait  clans ses yeux , i l lumina i t  son visa-
ge, s'expr imai t  dans toute son attitude.

Lentement , elle s'habilla pour le diner et sourit à
son reflet dans la glace , parce qu 'elle soignait parti-
culièrement sa toilette. S'en .apercevrait-il seulement ?
Elle ne savai t  que trop bien ce que serait leur con-
versat ion ; puisque c'était la même qui se répétait tous
les soirs quand elle lui renda i t  brièvement visite :

—r- Avez-vous reçu des câbles d'Amérique du Sud '?
— Oui , j ' ai répondu.
— Très bien. Et vous vous occupez de tout , en at-

tendant que je sois assez remis pour tout reprendre
en main , n 'est-ce pas '!

— Vous savez bien que oui.
— Merci.
Et voilà à quoi se l i m i t a i e n t  leurs conversations.

Parfois , elle lui lisait le texte des câbles ou des messa-
ges qui nécessitaient des éclaircissements. Mais la plu-
part du temps, pour respecter les ordres du médecin
et ne pas l'agiter , elle lui a f f i rma i t  que tout allait bien.

Elle mit  sa vieil le robe noire et constata que sa peau
semblait encore p lus blanche et plus diaphane que
d'habitude.  Quelques petites rides lui griffaient  les yeux
mais ne nuisaient en rien à sa beauté. Ses boucles
rebelles bondissaient, élastiques, sous la brosse qui
cherchait à les aplatir. Pour atténuer la sévérité de sa
robe noire , elle prit deux roses blanches dans le vase
posé sur sa coiffeuse et les épingla entre ses seins.

En descendant l'escalier, elle sentait le parfum des
roses lui monter aux narines. Comme d'habitude, depuis
les événements, le dîner ne rassembla que quatre con-
vives : Aria , Lord Buckleigh et les deux infirmières.
L'audience de l'après-midi les avait tous trop impres-
sionnés pour qu'ils fussent capables de parler d'autre
chose ; ils avaient beau essayer d'autres sujets , ils reve-
naien t  toujours au même, et une sorte de gène f in i t
par planer sur eux.

L ' inf i rmière  de service monta s'occuper du malade
et revint peu après en disant  :

— Miss Milbornc , Mr Huron demande à vous voir.
Aria se leva promptement et monta l'escalier en ten-

t a n t  d'apaiser son cœur qui battait la chamade. Sa

main tremblait  d'émotion quand elle voulut frapper à
la porte.

Un bon moment , elle resta debout à la porte , inca-
pable du moindre geste, s'appliquant à calmer les bat-
tements impétueux île son pauvre cœur. Quand elle
comprit enfin que cette attente, loin de l'apaiser , l'éner-
vait  encore p lus , elle prit son courage à deux mains
et entra.

A sa grande surprise , elle trouva la pièce encore
éclairée par les rayons dn soleil couchant , nimbée d' une
poétique lumière dorée. On n 'avait pas fermé les ri-
deaux. Dan n 'était pas au lit , mais dans un fauteuil ,
une couverture sur les genoux , un oreiller derrière la
.tète , installé tout près de la fenêtre.

Il était seul. Pour une fois , l'infirmière n 'assistait pas
à leur entretien du soir. Aria traversa la pièce pour
s'approcher de lui et sentit son regard intensément
fixé sur elle. Instinctivement , elle ralentit l'allure , mais
se trouva bientôt à ses côtés. Il leva la tête vers elle,
toute surprise de lui trouver un sourire aux lèvres et
les yeux pétillants.

— Vous a-t-on raconté ? deinanda- t - i l .
? — Raconté... quoi ?

— Que j' ai annoncé publiquement mes sentiments à
votre égard '?

Elle ne s'attendait vraiment pas à cette entrée en
matière. Perplexe, elle ne put que le regarder sans mot
dire , tandis que les derniers rayons du soleil couchant
allumaient des éclairs dans ses cheveux cuivrés et révé-
laient la tristesse qui se peignait sur ses traits.

— Pourquoi raconter de tels mensonges ? dit-elle
enf in  d'une voix étouffée.

Il étendit sa main valide et saisit les doigts trem-
blants et glacés de la jeune fille.

— Que vous a-t-on fait ? s'enquit-il d'une voix ten-
dre qu 'elle ne lui connaissait pas.

Terrassée par son chagrin , ses craintes et l'incerti-
tude où elle se trouvait . Aria sentit avec horreur que
ses yeux se remplissaient de larmes.

(à suivre)
Copyright Opéra Mimdi

L'AMOUR
VIENT
QUAND
IL VEUT
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F VALISES - SACS DE DAME - PARAPLUIES :J|_ j^P

Profitez...
de notre offre avantageuse de fin de
semaine : gibelotte de lapin, 1/2 kg
Fr. 3.40. Pour dimanche, un menu de
qualité et apprécié par toute la famille.
En vente chez

Avec 5 ans d'expérience, notre agence
(distributeur officiel pour les 4 districts)

vous offre sa devise

I «MEILLEURS SERVICES» |

UNE JOLIE

carte de visite
souligne votre personnalité .
Vous en trouverez un grand
choix au bureau du journa l.

i m ? 4^̂ fifr . offres points coop ^^r

ffe^. Café BONIDA Ĵ0
Jllfcl . 250 g 2|50 + 30 - ĵJJ
_— pts coop ""*8BP^

ĝ^  ̂Café SATO *&--%^̂ ^  ̂ sans caféine ^̂ ^

***" 250 g 270 + 30 «̂̂ .
AU 

^
T  ̂ pts COOP 

^̂  ̂ ^̂

^J^ t̂e 

Avec 

timbres coop ^^

I ^ m m B .  

G©© goldenblack est le mélange in- j
^^gk^BÊL 

©ft© 
temational , racé et dynamique,

n$Êm\ ̂^H» Bt te\ Aâïô cher aux ieunes d8 tc?ut âge.
_igrl VBIUL VÉtt  ̂ C'est un stimulant naturel.

>rf«^m Ti Vk wZmmW ®"
*mmm* # lftw Mi aLa mmaw  ̂ ^_ Golden Jubilé*** -un mélange B

Jm̂ mmmM flM JmaamwŴ  ̂ /VsurN superaromatique et savam-
—* dWm. ira ^*A B ™ffl *̂̂ ^  ̂

^«*« Ve©y ment dosé de café "hte
-^w^^jr

rffi Efft 
mà^mmm^^mr ̂ ^̂ 

** rf** a/C Ov3© grown» provenant surtout de W&
_ î w. n BB 

Jmf̂ B*9̂  "t>̂ »OlL> jt*' a4fite>' l'Amérique centrale et de l'Af-

, ^̂ f̂ f '̂ ^̂ a^̂ mW Ê̂imm̂ Conditions de participation
i. ' £ma'/&P^amWmmmm0^^^^^ 1" chacun est autorisé à participer, sans obligation d'achat,

^¦̂ ^̂  sauf les employés des Administrations- centrales de Mer- H
^UlSiMW  ̂ cure SA, Berne, et de VéGé Suisse, Lausanne, et leurs

JwmmWammm. PnX DOUr Une Valeur 2- Pour Participer , on utilisera ce talon qu'on enverra sous
Èm mm *^*.~iZ ,i„ «.*,..,»<« KO r»r\n enveloppe collée et affranchie jusqu'au 28 février 1970 au

***&>¦ wfËI il 
IOtale Qe T'anCS OU UUU.— plus tard (date du timbre postal) à une des adresses sui-

wÊlV&^̂ Sr 
va 'eun 1100° fran°s' Mercure SA, concours,

li îârl̂ RÏ^̂ k 2e à 2oi e prix: un vreneli d'or de Fellerstrasse 15, 30.27 Berne
^<I^Kp»I 

Ma 20 francs dans un étui (valeur globale:

îilk ^EJHK ™!°V ™Tn
S enV ''°n)" rf , Admistration centrale VéGé

KHBH ***K̂ y 
2029 à 3360 pnX: Un discl

u9 
micro- Quicco /»rm^r>ure^ *̂  ̂ sillon 33 tours «goldenblack-Party», ouis&e, concours,

*%EFmWr stéréo (peut être écouté aussi sur un 3» avenue d OUChy,
îlïSP̂  pick-up mono). Valeur globale: 27000 "1006 Lausanne

francs).
3. Arrangement falr-play: chaque participant n'envole qu'un
talon. Les personnes qui en envolent plusieurs sont auto-

10 cafés Mercure excellents: manquement exclues du tirage.

Café Mercure symbole Nom et description 4. Un notaire supervisera le tirage au sort des gagnants.
IJ ui i Jh Les résultats du tirage sont sans appel. Les prix ne peuvent

gOldenb laCK V Caféprlma - le café en grains Pas etre payé3 en espèces. Il n'y aura pas d'échange de
nwajijrm— savoureux, spécialement avan- correspondance au sujet du concours.

goldenblack est le nouveau mélange ŵmj t r̂ 
ta

9
eux, P°lir un cf fé au lait 5. Les gagnants seront avisés personnellement, ou bien

racé, cher aux jeunes de tout âge. * déhc.eusement parfumé. recevront, le cas échéant, leurs prix par la poste (vers fin

Il permet de préparer un café au lait 
 ̂

mare 1970)"
exquis et un café noir de classe. "\ S>| Café viennois - le mélange 6- Tous les participants reconnaissent ces conditions.

1 SsXtk f étluiliDré et harmonieux pour H
W/âgŒàl un café au lait doré et un café . "̂ê
\mffl noir entre amis.

iWfggÊmmmmmm ~"̂  Questions de concours
9 H B P Pour la dernière date d'envol et l'adresse, voir chiffre 2 S

n̂ JBLiB—Ifcmi Espresso - le café pour un «Conditions de participation». :"j
fes -Mr espresso corsé. Un café plein . _ „ , . .
BlmÊBKfSm JWt  ̂

de feu et d'ardeur. 1« Collez ou dessinez dans les cases les
£§|§§i|H||B9 WiÉ »i symboles graphiques des mélanges suivants:

am Wk . ¦* Jubilé romand *** — un mé-
ÊKnnBBnnBBM Rn BLSm'A 'an9e corsé* plein de fougue,
tïmmMmmmmmîl£ £̂S^m\ B /ffl̂ TfflnV tiB C3'̂  "̂ 'S" 9ra

Wn» 
prOVe-

MHB SB̂ !WT'''WB̂ B '̂ MIM'1̂  ̂
nant surlout cl9 l'Amérique | | 

Blg^wWwwwB ^Ĵ  tëSir centrale et de l'Afrique orien- ,. .. . _ ., ,.., r.«,,n;r
^Bfrffi

j J  

¦ 
^̂  ̂ taie. goldenblack Festival*" {s ™Sne)

âfâkéÊlm. Hospes *** -Ie mélange d'une 2. Chaque emballage de café Mercure porte le
f À A A M k~ W [Iche saveur, couronné lors de slogan suivant: P
" V 6̂r V ^B̂  ^oaL ^PK I Hospes en 1954, pour un r«« ii«M ,r. i»M«n«

T T f^^# 
moka fort et harmonieux et un Café Mercure, le café par 

, A 1 k M i k V&PTBtw excellent espresso. I (veuillez ajouter le mot manquant en caractères

k l I I-Ili 1 1/  Festival*" est un mélange de 3. Parmi les mélanges de café Mercure, lequel I
r C> 'mm mm (Mi 1 k A i fe,e des cafés "h|9h grown» „,.,.„, ,„,.„«r -y^Y r̂W l  IA i les plus nobles et les plus I préférez-VOUS? 
. i l  l A\:"ii jtgfij choisis de l'Amérique centrale (Vous n'êtes pas obligés de répondra à cette
^~ r>~'̂ r>~<̂ ' Tff T* W*IA*I et de l'Afrique orientale. question, mais nous serions heureux de con-

T [ i i  D.p.omate*« réunit en un mô- I naître votre opinion.)

Bsfi S# F 
'
Çili y ^Sype ?hig

q
h
e
gro

e
wn,f du <Prière d'éc^« en caractères d'imprimerie!)

:!•*(©;{•) Guatemala et de la Colombie D^^r,̂ m «>«^ WWW sélectionnées avec un aoln Prénom et nom 

Bulletins de participation supplémentaires 
^̂  

' Profession 
auprès les magasins suivants: /^^^K 

Cafésolr 

sans 

caféine 
- le café

^CHX «IW», ^̂ ^^__ ffpPSffll spécialement léger, qui vous Rue 
In JI MERCURE É3Pi Pî?????! PïSwKi procure un plaisir intégral |n/

4J^ T  ̂ bltr 
^^  ̂

après 
20 

heures. 
| No postal 

et localité 
106

sBrinz
ne fait pas de fils

C'est donc le fromage
à râper idéal pour
gratins et pâtes, comme
pour potages et sauces.

(Sh
*3SS-

Le sbrinz,
le plus étonnant des fromages .©»

PÂQUES 1970
avec les prix du

PÈRE NOËL...
c'est ce que vous offre Roger Ruprecht,
avec ses articles soldés de 20 à 50 yo

BRACELETS, COLLIERS, BRELOQUES,
BAGUES, CHEVALIÈRES, etc.

OR 18 carats
Réveils , pendules, pendulettes,
coucous, montres, bracelets, etc.

HORLOGERIE - RIJOUTERIE

ROGER RUPRECHT
Seyon 14 NEUCHATEL Grand-Rue 1 a

RABAIS 20-30 - 40-50 %
(autorisé par le département de police)

Du 28 mai au 6 juin 1970

PREMIÈRE QUINZAINE
COMMERCIALE DE NEUCHÂTEL



LA CITÉ SOLDE AVEC
DOUBLE RISTOURNE
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RAYON CHEMISERIE MESSIEURS
CHEMISES Ville ou Sport, unies ou fantaisie
Valeur jusqu 'à 38.— 26.80 24.80 23.80 19.80 16.80

Soldé 22.- 18.- 15.- 11.- 8.- 5.-
PYJAMAS
Valeur jusqu'à 39.— 17.80 29.80

Soldé 15.- 12.- 10.-
SLIPS MAILLOTS
Valeur jusqu 'à 5.50 3.50 2.50 15.80 3.50 2.50

Soldé 4.- 2.50 1.50 8 - 2.50 1.50
CALEÇONS CAMISOLES
Valeur jusqu 'à 8.90 6.50 5.90

Soldé 5.- 4.- 3.-
CHAUSSETTES SOCQUETTES
Valeur jusqu'à 4.95 4.50 1 .95

Soldé 3.- 3.- 1 . -
CRAVATES
Valeur jusqu'à 10.80 9.80 8.90 9.80

Soldé 7.- 6.- 5.- 2.-
SALOPETTES COMPLETS
Valeur jusqu'à 16.50 33.—

Soldé 8.- 15.-
BLOUSES
Valeur jusqu'à 29.80 16.80

Soldé 12.- 10.-

¦̂ £s\y ^'y ^i tamml m.'.'.'.'.'.'.' .".V.'.V.V. Hn

X'X'X'X'ïvX'X'X'X'XvîvX'^B¦̂¦̂.̂ ^̂ ¦̂ •¦̂ ^̂ ¦̂.̂.̂.̂ .̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ l̂̂ al»^̂»aa«JiM4E!q»B^̂ K̂ î y^M â¦
WmMMm  ̂ WM ^̂ t̂Um l^

Autorisation officielle du 15 janvier au 3 février 1970 |

wsâiâZŵ '
Ewt»«««'«;»2"»" Ag *t%a% _ :
s*"f S pi»S w l̂lUl I î ,1,; :tettete

crédit ! --^rjfjEs ^i NEUCHâTEL *¦ ™ je <¦
z^tiïsz**" œ̂rrenoySTreil,e ,,out près de Ia
très intéressantes et des avan- W^̂ Ï^̂mmmmmwmmmmmmmmmmm *
tages.sociaux de notre nouvelle mmmmmmmmmmmmmm-~ piace Huryj

I formule de crédit !

éb Christof le I
Fabrique de couverts et d'orfèvrerie Wm
cherche, pour date à convenir , Sffi

argenteur 1
ou I
aide-argenteur 1

Place stable, mise au courant possible pour S|
collaborateur désireux de se spécialiser dans 9jp
ce domaine. K&Ê

Se présenter ou adresser offres au bureau de S§r
SICODOR S.A., orfèvrerie Christofle , 2034 Peseux p^(près de la garé) ' fe' -jJ

^lllllll Pour notre agence générale do 
Neuchâtel , nous cher- %ÊÊÊÊ

I 
employée de bureau m
de langue maternelle française, habile sténodactylo- |Ë|111 Pgraphe. Age désiré : de 20 à 30 ans.

I^HIIP Nous demandons : 
^^^^

^^^ 
Initiative et ponctualité 

dans 

le travail. 
1111111

g|||P Nous offrons : llllIlIP
;É|l|p Activité intéressante. Bonne rémunération. Conditions ^^^PéÊM de travail agréables. Semaine de 5 jours. Prestations ||lllp
Éf|||l sociales étendues. ^^^^
^^^ 

A\dresser les 
offres 

manuscrites , avec curriculum vitae, ^^^Plllllll copies de certificats , prétentions de salaire et photo- j|| llllf

1 

Agence générale de Neuchâtel , direction : ^ÊÊÊÊAndré Berthoud, Saint-Honoré 2, 2001 Neuchâtel. ||f§§P

GENÈVE
Nous sommes une importante entreprise de la place, spécia- j
lisée, entre autres, dans le domaine de la

FINE MÉCANIQUE DE PRÉCISION.
Nous cherchons un

ingénieur
ou un

technici en
pour lui confier la responsabilité de

P «ANALYSE DES VALEURS».
Notre collaborateur étudiera les dessins des prototypes, en !
vue de permettre une fabrication en très grande série. [
Ses propositions auront comme but d'améliorer la qualité et i
d'en garantir la régularité, de simplifier les usinages et donc
d'abaisser les prix de revient.

Une liberté très grande lui sera laissée dans sa tâche très
variée, qui comportera entre autres :

Etude et critique constructive des dessins, propositions de
modifications après essais, auxquels il participera, mise au
point définitive des documents permettant la fabrication par
nos licenciés ou sous-traitants, établissement de statistiques
et de lois concernant la qualité de nos fabrications, cahiers
de charge à l'intention de nos fournisseurs, normalisation des
dessins pour des types similaires. ;

Une personne très méthodique, de langue française ou alle-
mande, trouvera chez nous d'excellentes conditions de travail ,
au sein d'une petite équipe dynamique.
Si vous êtes intéressé, de nationalité suisse, ou étranger sous
permis C, n 'hésitez pas à nous écrire en précisant poste :

« Analyste des valeurs », sous chiffres 82-7845, Annonces
Suisses S.A., « ASSA », 1211 Genève 4.

EUGÈNE VUILLEUMIER S.A.
NEUCHÂTEL

9, faubourg de l'Hôpital

cherche

JEUNES FILLES
(ayant terminé leur scolarité)

ou

J E U N E S  F E M M E S
pouvant être formées pour différents travaux d'atelier

Tél. (038) 4 33 22

¦ 

GRANUM S.A.

Appareils de chauffage
Av. Rousseau 5

2001 NEUCHATEL

désire engager un i

employé de bureau
Après une mise au courant approfondie, le candi-
dat préparera et surveillera l'exécution de tous les
travaux courants (dictée du courrier, chiffrage de
la facturation, réception des commandes, tenue
des statistiques et du contrôle des stocks).

Toute personne ayant le goût des responsabilités,
faisant preuve d'entregent et d'autorité, peut se
créer une situation d'avenir. Poste avec signature
envisagé en cas de convenance. La connaissance
parfaite du français et de l'allemand est néces-
saire. Permis de conduire souhaité.

Prière de soumettre offres détaillées, avec curri-
culum vitae et photo. Discrétion assurée.

u-fl I I I m\ m 9 m r B 9 Ê lf n i H  mW^ Ê̂
EmmLÂ m̂ WP^^T ĝJB

^
k • octroyés à tous les salariés et agriculteurs
n • formalités simples et rapides

BEF ° discrétion absolue
f • remboursements adaptes à chaque revenu

Envoyez-moi votre documentation sans engagement!
Nom, prénom:

Adresse:

v >

A vendre

| Fauteuils Louis XV Fr. 384.—
bergères 839 fr. ; chaises neuchâte-
loises 158 fr. ; chaises Louis XIII,
Directoire, vitrines Louis XV, fau-
teuils Louis XVI, semainiers, bars,
chevets, miroirs, bahuts, etc.
Magasin ouvert le samedi de 14 à
17 heures.
M. Ritter, ch. de la Pacotte (route
du haut), Auvernier, tél. 6 33 90.

A VENDRE
2 décolleteuses Tornos,

capacité 7 mm
1 décolleteuse Tornos,

capacité 4 mm
1 affuteuse Safag
1 essoreuse
Tél. (038) 7 19 40, dès 18 heures



[̂ ffl f̂SS f?Tyj+ HoIz 
AG Biel-Bienne

Pour notre département « matériaux de construc-
» tion , nous cherchons un jeune

collaborateur commercial
de langu e maternelle française , avec de bonnes
connaissances d'allemand.
Nous offrons une activité intéressante au sein
d'une équipe jeune , la semaine de 5 jours , une
bonne rémunération.

Veuillez prendre contact avec nous par télé-
phone ou nous soumettre vos offres de service
écrites.

BAUBEDARF & HOLZ S- A. BIENNE ,
rue des Cygnes 51, 2500 Bienne. Tél. (032) 3 62 62,
M. Ochsner.

i k

Pour la période des mois d'avril , mai et juin , nous cherchons ,
dans la région du canton de Neuchâtel,

DÉGUSTATRICE
avec permis de conduire

Nos boissons de table sans alcool seront offertes en dégustation
dans des magasins de détail et des grands magasins.

Nous demandons :
— personne aimant le contact avec la clientèle
•— expérience dans le secteur alimentation , comme vendeuse

ou dégustatrice
— âge entre 25 et 40 ans
— permis de conduire cat. A

Nous offrons :
— formation profonde et introduction sur le champ d'activité
— travail intéressant et varié selon programme déterminé
—. bon salaire, voiture, frais de voyage payés.

Votre candidature nous intéresse vivement. Veuillez soumettre
votre offre , avec curriculum vitae et photo, à :
RIVELLA S. A., 4852 Rothrist, tél. (062) 41 21 71.

cherche, pour ses secteurs techniques et
de production,

UN GRATTEUR I
ayant si possible plusieurs années d'expé-
rience dans le domaine des machines -
outils.

Nous offrons i

— une aide efficace pour la recherche
du logement à proximité de l'usine ;

— possibilités de perfectionnement ;
— avantages sociaux d'une grande

entreprise.

Prière de faire offres, de se présenter ou
de téléphoner au service du personnel de
Ed. Dubied & Cie S. A., 2074 Marin (NE).
Tél. (038) 3 12 21 ;  après 18 heures,
(038) 3 34 99.

USINE DE MARIN B
POUR TRAVAILLER,
CHOISISSEZ DUBIED !

MÉTAUX PRÉCIEUX S.A., Neuchâtel,
cherche

un pointeau d'atelier
pour travaux administratifs dans le cadre de
son atelier de mécanique.

Le collaborateur fine nous désirons engager
devrait avoir si possible des connaissances clans :

— l'établissement et le calcul des cartes de
travail

— les travaux de statistiques simples

— la tenue à jour des fichiers

— la dactylographie.

Un ouvrier qualifié ayant le goût pour l' exécu-
tion de tels travaux , pourrait être formé par
nos soins.

Nous offrons place stable et bien rémunérée,
ainsi que tous les avantages sociaux d'une
grande entreprise.

Prière de faire offres écrites ou de se présenter
au service du personnel. Tél. 5 72 31.

EUGÈNE VUILLEUMIER S. A.
NEUCHÂTEL

9, faubourg de l'Hôp ital

cherche pour son département comptabi l i té  jeune

EMPLOYÉE DE BUREAU
pour travaux variés

Tél. (038) 4 14 61

(RITTMEYER)
cherche

MONTEUR
pour service externe

Domaine de travail :
Montage et mise en service d'installations de
télémesure et de commande pour les services
des eaux , stations d'épuration et usines hydro-
électriques.

Nous offrons :
Formation de base dans nos ateliers pendant
environ 7 mois.
Activité indépendante et avec responsabilités.
En cas de convenance , déplacement à l'étran-
ger.

Nous désirons :
Apprentissage complet comme électromécani-
cien ou profession équivalente.
Possession des bases de Pélectrotcchnique.
Langues : connaissance de l'allemand.

Les intéressés adresseront leurs offres , munies
des documents habituels et avec curriculum
vitae écrit à la main , à :
FRANZ RITTMEYER S.A., 6300 ZOUG
Atelier de construction d'appareils pour le
service des eaux
Tél . (042) 33 19 91

Les Grands Moulins de la Chaux-de-Fonds S. A.

cherchent, pour entrée début mars ou date
à convenir ,

chauffeur-livreur I
avec permis poids lourds, Suisse, ou étranger
avec permis G. Semaine de 5 jours. Caisse
dé retraité et avantages sociaux.

Faire offres ou se présenter au bureau, avenue
Léopold-Robert 145, 2300 la Chaux-de-Fonds.

Tél. (039) 2 54 02.

MÉTAUX PRÉCIEUX S. A.,
NEUCHATEL

cherche :

mécanicien de précision

mécanicien faiseur d'éîampes
de boîtes de montres

Places stables ef avantages sociaux d'une
grande entreprise.

Faire offres écrites ou se présenter au
service du personnel.

Pour de plus amples renseignements,
prière de téléphoner au No (038) 5 72 31.

DICKSON & Cie — DEKO — 2034 PESEUX

Rue du Tombet — Téléphone (038) 8 52 52

Nous cherchons une

aide de bureou
très active et consciencieuse, ayant si possible
quelques connaissances de dactylographie.

Nous offrons des conditions de travail agréa-
bles, ainsi qu'une ambiance sympathique.

Faire offres écrites ou prendre rendez - vous.

Maison de la place cherche, pour emploi à
mi-temps,

une employée de bureau
expérimentée, pour correspondance et travaux
divers. Activités intéressantes.
Adresser offres , avec curriculum vitae , en indi-
quant  l'horaire de trava il  désiré, et les préten-
tions de salaire , à IE 183 au bureau du journ n 1

LE CONSERVATOIRE POPULAIRE
DE MUSIQUE

met au concours un poste de

DIRECTEUR
en vue d'assumer la responsabilité générale
de l'enseignement musical. Ses compétences
seront d'ordre administratif , pédagogique et
artistique ; il doit être apte à assurer une
liaison étroite entre le comité administrateur
et le corps professoral , enfin animer le Conser-
vatoire par son esprit d'initiative et coordon-
ner les problèmes que pose une institution de
cette importance (plus de mille cours).

Entrée en service début août 1970 ou à con-
venir.

Faire offres , avec prétentions de salaire, cur-
riculum vitae, références et diplômes, avant
le 15 mars 1970 , au Conseil de fondation du
Conservatoire Populaire de musique, 36, bd
Saint-Georges , 1205 Genève.

(J?
Nous cherchons,
pour notre service de codification ,

EMPLOYÉ (E)
aimant les chiffres et le travail précis.
Entrée immédiate ou à convenir.

Nous offrons : place stable , ambiance agréable ,
semaine de 5 jours , réfectoire , avantages
sociaux d'une grande entreprise.

Adresser offres manuscrites, avec curriculum
vitae , certificats , photo, références et prétentions
de salaire, à la Direction de BP Benzine et
Pétroles S. A., bureau de vente , chemin du
Chêne 19, 1020 Renens.

TECHNICUM NEUCHATELOIS ÉCOLE SUPÉRIEURE

MISE AU CONCOURS
Les postes

de constructeur en mécanique,
de constructeur en microtechnique,
de chef des ateliers de pratique dirigée
à l'Ecole technique supérieure sont mis au concours.

Exi gences :
— Diplôme d'ingénieur ou d'ingénieur-technicien.

— Bonnes connaissances de la machine-outil et des
automatismes mécaniques (ne concerne pas le
premier poste).

— Bonnes connaissances de la construction dans le
domaine horloger ef microfechni que (ne concerne
que le deuxième poste).

— Bonnes connaissances des problèmes d'organi-
sation d'ateliers et de la construction de machines
automatiques (ne concerne que le dernier poste).

Traitement : légal.

Obligations : légales.

Date d'entrée en fonction : à convenir.

Le cahier des charges peut être demandé, par écrit , au
secrétariat de la division du Locle du Technicum neuchâte-
lois, 26, avenue du Technicum, 2400 le Locle.

Les demandes de renseignements seront adressées à M.
Charles Moccand, directeur de l'Ecole technique supérieure.

Les offres de service manuscrites , accompagnées d'un curri-
culum vitae et des documents à l'appui, seront adressées
jusqu'au 16 mars 1970 à M. Pierre Steinmann, directeur
général du Technicum neuchâtelois.

Les candidats sont priés d'aviser le département de l'Ins-
truction publique, château, 2001 Neuchâtel, de leur
postulation.

LA COMMISSION.

O U V E R T U R E  D U N E  U S I N E  1
En vue de la prochaine ouverture d'une succursale dans

le Val-de-Ruz, usine en pleine expansion cherche :

mécaniciens de précision 1
tourneurs I
fraiseurs 1
perceurs I
rectiîieurs I
ouvriers spécialisés en mécanique 1

qualifiés et ayant quelques années de pratique.

Nous offrons :

— place stable ef bien rétribuée

— semaine de 5 jours

— ambiance agréable

— avantages sociaux d'une entreprise moderne

Faire offres, avec curriculum vifae, sous chiffres AS 35,149 N,
aux Annonces Suisses S.A., «ASSA », 2001 Neuchâlel . 9

FA/V S
C'est ici qu'aurait dû
paraître aujourd'hui votre

PETITE ANNONCE
Vous êtes juste assez tôt
pour qu'elle soit demain
dans la

FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATELs 4

SPÉCIALISTE EN TOURS
AUTOMATIQUES

Ingénieur ou technicien ayant une grande expérience des
tours automatiques, aussi bien du type revolver que multi-
broches ou à poupée mobile, capable et désireux de se vouer
à une activité à la fois très astreignante et passionnante ,
Suisse si possible et bilingue (allemand - français), connais-
sant l'industrie en général et le décolletage en particulier ,

pourrait occuper chez nous un poste important
et à la mesure de ses capacités.

Veuillez adresser votre offre détaillée sous chiffres P 900,019 -
28, à Publicitas S. A., 2501 Bienne ; nous l'étudierons et
y répondrons avec discrétion.



Exposition de meubles en gros ,
s'ouvrant au printemps 1970
aux environs de Lausanne,
cherche :

1 chef de vente
qui sera chargé de la direction
de cette exposition ;

1 vendeur
pour visiter la clientèle ex-
terne ;

1 employée de bureau
à la demi-journée pour le se-
crétariat.

Excellentes conditions d'enga-
gement et très bonnes possi-
bilités d'avenir.
Français et allemand indispen-
sables.

Faire offres sous chiffres PQ
904,864 à Publicitas , 1002 Lau-
sanne.

Secrétaire
de nationalité suisse ou avec permis C.

Langues : français, anglais ou français, allemand
et toute autre langue appréciée. Sténodactylo
capable de travailler de manière indépendante.

Ambiance agréable. Salaire intéressant.

Faire offres sous chiffres AS 82-7855 Annonces
Suisses S.A., 1211 Genève 4.

PAILLARD S.A.
1 ORGANISATEUR ? ' NON

1 ANALYSTE EDP ? NON

1 GESTIONNAIRE
D'APPLICATION EDP ? NON !

?

Ce poste est difficile à définir d'un seul mot.
Voyez plutôt :

— assurer la gestion des applications EDF
à notre usine de Sainte-Croix (1300 per-
sonnes),

— susciter et entretenir des contacts con-
fiants avec les responsables de l'usine,

— participer à la conception de nouveaux
projets avec le team analyse basé à Yverdon
en tant que représentant de l'usine de
Sainte-Croix ,

— diriger une équipe de quelques personnes.

— développer des applications propres à
l'usine et non intégrées,

tout cela n 'est pas l'affaire d'un spécialiste !...

... mais d'un homme pratique , possédant une
expérience professionnelle diversifiée , acquise
dans une entreprise industrielle , et intéresse
aux problèmes posés à l'organisateur , à
l'analyste et au gestionnaire d'applications
EDP.

Entrer  dans un service d'organisation dispo-
sant de 2 ordinateurs IBM et comptant 35 per-
sonnes , vous permettra de perfectionner vos
connaissances dans le domaine de l 'informa-
t ique  industrielle.

Téléphonez à M. Troquet, service du personnel
de Paillard S.A. à Sainte-Croix . (024) 0 23 31.
il répondra volontiers à vos questions et vous
fera parvenir , si vous le désirez, un dossier
de candidature détaillé sur ce poste.

e

Pour notre bureau
d'expédition à la raffinerie
de Cressier, nous cherchons

employée de
bureau

sachant écrire à la machine et possédant des
connaissances de la langue allemande. Le
travail est varié , vivant et intéressant.
Nous offrons un bon salaire et tous les
avantages d'une grande entreprise moderne
(p. ex. restaurant pour le personnel) .
Les intéressées sont priées d'adresser leurs
offres manuscrites, avec les annexes habi-
tuelles, à
Shell Switzerland , dépt du personnel , Beder-
strasse (î(i , 8002 Zurich , ou de téléphoner direc-
tement à
Shell Switzer land,  bureau d' expédition , 2087
Cornaux — Tél. (038) 7 76 21

Nous cherchons, pour entrée immé-
diate ou date à convenir,

OUVRIÈRES
pour travaux sur circuits imprimés,
ainsi que pour soudage, montage
et contrôle.

Travail à plein temps ou à la demi-
journée.

Semaine de 5 jours. Formation assu-
rée par nos soins.

• 
Suissesses ou candidates étrangères
avec permis d'établissement ou hors

El ECTRONA plafonnement sont priées de faire
offres , de se présenter ou de télé-

Qjjn  phoner à
WW Electrona S. A., 2017 Boudry (NE)

Tél. (038) 6 42 46.

Entreprise de la ville cherche, pour entrée
immédiate ou pour date à convenir ,

facturiste
\: Place stable et intéressante. S

* Adresser offres écrites à .IF 184 au bureau du
journal.

¦¦¦¦¦ ¦¦«¦——B I

ARO S.A .
LA NEUVEVILLE p
Fabrique d'appareils électro- »|jj
ménagers et de grandes cui- jg5>;
sines, en pleine expansion , Wj g s

' cherche pour entrée immé- £diate : . gs

1 électricien d'usine I
capable de travailler seul , Kâ
connaissant bien les prescrip- c?^
tions sur les installations in- f|7
térieures . $&;

Activité : . ¦ rgj
Installations dans T'usine, dé- jjgSj
pannage et entretien des ma- f|}|
chines de production. :Ŝ
Poste intéressant pour mon- Kg
teur qualifié aimant travail- KO
1er de façon indépendante. || .';

Nous offrons : ite
Ambiance dynamique et jeu- f̂ 'A
ne , prestations sociales inté- rj

! ressantes, salaire très inté- «ws
ressant. U \\

Les candidats  de nationalité suisse, ou étran- j fc*]
gers avec permis C sont priés de s'adresser ĵà la fabrique d'appareils électro - ménagers ià,7
ARO S. A., 2520 la Neuveville , par écrit ou 7*1
par téléphone (038) 7 90 91, interne 21. p;

Le Centre Electronique
Horloger S.A.

I à  

NEUCHÂTEL,

désire engager,
pour son admin i s t r a t ion  générale,

un (une) comptable
Domaine d'activité :
— comptabilité financière et dé-

comptes d'exploitation
— préparation budget et contrôle

budgétaire C
— calcul des traitements s-
— présentation annuelle des comptes

Nous demandons :
• bonne formation professionnelle
0 talent d'organisateur , discrétion A

g et initiative
9 aptitude à travail ler d'une ma-

nière indépendante.

I Nous offrons :
0 climat de travail agréable au sein

| d'une équipe .jeune et dynami que
% excellente occasion pour candi-

dat(e) de se créer une situation
d'avenir.

Prière d'adresser les offres manuscri tes avec photo , "|
curriculum vitae et copies de certificats au Secrétariat m
général du Centre Electronique Horloger S. A., case > *-¦
postale 378, 2001 Neuchâtel . ti

1

. \<uV^te j OowP* ^j -̂ >-̂  âvec ip âquete doubles deRadioto ^gp
- - - ¦ 1 ———___ _^̂ ——M— ^—^—^——¦.̂ — — ¦ 11 ¦ ¦ n

Nous cherchons , pour le printemps 1970,

UN GARÇON
qui désirerait faire sa dernière année
d'école en Suisse alémanique . Exploita-
tion agricole moyenne . Vie de famille
assurée.
Famille Franz Wenger , Kolbi , 3611 Poh-
lern près Thoune. Tél. (033) 56 14 37.

Entreprise en installations télé-
phone et télévision cherche,
pour entrée immédiate ou pour
date à convenir :

1 MONTEUR-ÉLECTRICIEN
1 MANŒUVRE

Possibilité d'engager étrangers •
avec permis B ou C.

Faire offres ou' s'adresser à
Raymond Monnier ,
radio-télévision ,
2105 Travers.

Tél. (038) 9 64 24 ou 9 69 22.

Grâce à notre

• TRAVAIL À DOMICILE •
vous aussi pouvez gagner votre machine
à tricoter vous-mêmes. Dès que vous avez
reçu les instructions nécessaires, nous vous
passons des commandes de tricots.
Veuillez demander , sans engagement , la vi-
site de notre représentant.
« giso », Gilgen & Somaini
interne 11 , 4563 Gerlafingen

P. -M. BLOCH
à Chiètres, c h e r c h e , pour
entrée immédiate ou à conve-
nir ,

2 rectif ieurs
ayant quelques années de pra-
ti que, capables de travailler
de façon indépendante.
Places stables et bien rétri-
buées ; semaine de 5 jours.
Se présenter, téléphoner ou
écrire à Max Bloch, Industrie-
strasse, 3210 Chiètres.
Tél. (031) 95 61 01.



Renouveau sans révolutinn
de la mode du nrét-â-pnrter

Robe de jersey astralon. Les maxi-rayures du
buste se terminent en jupe virevoltante.

(AGIP)

Ensemble deux-pièces en astralon et lurex. La
veste est en jacquard, le pantalon noir incrusté
d'une bande jacquard.

(AGIP)

Ensemble pantalon en jersey jacquard à motifs
irréguliers, d'inspiration « art déco ». La veste
est longue et nouée par une ceinture de même
tissu.

(AGIP)

ALORS QUE NOUS GRELOTTONS, enfouies dont
nos pullovers et nos fourrures, la mode de
printemps et d'été a déjà fixé ses bases. Elle
n'attend que le premier rayon de soleil pour sur-
gir aux étalages des boutiques.
La majorité des professionnels de la mode se
sont rendus dernièrement au Salon international
du prêt-à-porter qui s'est tenu à Paris, pour y
choisir leur marchandise parmi les productions de
neuf cents fabricants.

Des tendances affirmées
Quelle différence y a-t-il entre le prêt-à-porter
et le prêt-à-porter de luxe ? Une différence
de prix d'abord, puis de « classe ».
Sachez qu'un vêtement de chez Daniel Hechter,
André Ledoux, Fouks Gabs, Jean Mett, Miss
Torrente, Paul Bon, Webe ne comporte qu'un
minimum de pinces. Il est taillé à l'unité, ou à
quelques exemplaires. Les détails : cols, entoila-
ges, boutonnages, sont extrêmement soignés. Les
tissus employés sont plus recherchés et en avance
sur la mode. Les paruriers collaborent à la
mise au point des boucles, boutons et broderies.
En un mot, vous avez la certitude de porter un
vêtement que vous ne retrouverez pas au coin
de chaque rue et qui conviendra parfaitement à
votre corps.

A chacun son style
JEAN METT joue sur le raisonnable. Les man-
teaux s'arrêtent au genou. La silhouette évolue
dans des découpes arrondies qui resserrent le
buste en donnant de l'ampleur à la jupe.
Ses couleurs sont tendres avec un retour au
parme, au violet, qui côtoient toute la gamme
des beiges. Jean Mett emploie beaucoup de crê-
pes doubles, de peignés, de jerseys de soie.

MAURICE BARBANEL épanouit ses robes au
niveau des hanches avec plis et crevés. Vestes et
tuniques à grosses manches froncées se portent
longues sur des jupes plissées. Manteaux près
du corps, cache-poussière qu'accompagnent des
robes plissées.
Ses couleurs sont joyeuses : jaune éclatant, rouge
orangé, bois-de-rose et, naturellement, les beiges,
le marine et le blanc.

STAR veut le buste long, la poitrine effacée, les
hanches minces pour les robes. De petits bustes,
la taille haute légèrement surélevée pour les
manteaux. Tailleurs à vestes longues et étroites
se portent ceinturées sur des jupes plissées. Cou-
leurs très ensoleillées : pêche, abricot, mandarine
ou marine et blanc, noir et blanc.

MISS TORRENTE a conçu une collection souple
et dansante, douce et tendre. Beaucoup de par-
dessus, quelques manteaux en corolle avec leurs
petites robes assorties.
Ses robes taillées dans de la soie- imprimée sont
froncées à la taille ou en biais. Toujours des
pantalons amusants et désinvoltes, mais aussi
beaucoup de jupes longues très fluides aux cor-
sages très transparents. Miss Torrente redonne la
vedette au vichy à petits carreaux.

CATHERINE ROHMER a présenté dans ses salons
des redingotes de pensionnaire, marine, très min-
ces, des tailleurs cardigan à vestes longues sans
cols ni revers accompagnant la robe fluide.
La robe chemisier très légère, fluide, est en ve-
dette chez Catherine Rohmer. Elle est toujours
ceinturée par un très fin boyau de cuir.
Pour le plein été, beaucoup de gros piqué si
agréable à porter sous la chaleur dans des cou-
leurs acides : vert pomme ou vert raison, rouge
tomate et bien sûr du blanc, du marine.
A noter des détails qui personnalisent les robes :
des ceintures-colliers en perles, des grosses bou-
les pendeloques qui lestent les ceintures boyaux,
boucles et boutons en acier poli.

SYLVIE VARTAN si elle ne délaisse pas les
minettes, veut intéresser les jeunes femmes dans
le vent. Elle mise sur le maxi-manteau. Sylvie tra-
vaille joliment le cuir, présente quelques robes
chemisiers, mais préfère nettement le pantalon :
on en compte vingt-cinq, plus deux combinaisons,
dans une liste de soixante modèles.
Ses innovations : la toile vichy plastifiée et un
tissu spécialement tissé pour elle aux Etats-Unis.

GET-GASTON JAUNET descend l'ourlet jusqu'à
20 cm puis remonte à 20 cm au-dessus du genou,
au gré de votre fantaisie. Plus de ceinture, mais
un lien qui effleure la taille.
Jupes « ombrelles » nervurées et à godets qui font
une mode facile et légère. Gaston Jaunet adopte
le shantung, le jersey de laine et acrylique, les
mousselines de coton, les crêpes qu'il travaille
dans des lie-de-vin, des bois-de-rose, des cuivres
mordorés, des bronze et des vert très tendres.

SERGE PERIER a conçu des formes sport :
sahariennes, pantalons, blousons, jupes plissées
dans du shantung, de la soie, du jersey.
Son détail personnel : des incrustations géantes
en coton laqué noir sur des robes et des manteaux
de gabardine blanche. Des manches longues entiè-
rement plissées, retenues dans un poignet très
haut.

EMESSE estime la robe-polo au tout-aller et la
robe à buste long sur jupe plissée ou évasée pour
les heures habillées. De nombreux décolletés en
U, des manches ballons ou volantées. Robes et
ensembles sont en jersey et voile de coton, en
crêpe et voile de tergal, en toile et jersey...

Dans les boutiques

Un mot, enfin, d'un autre prêt-à-porter qui se
trouve dans les boutiques des couturiers et n'est
présenté dans aucun salon : le « prêt-à-porter
création », signé Nina Ricci, Molyneux, Balmain,
Guy Laroche, Madeleine de Rauch , Patou...
Ces modèles ne sont pas à la portée de toutes
les bourses. Mais ils sont accessibles, quand le
moment est venu de ce coup de folie qu'une
femme s'offre au moins une fois dans sa vie...
Cela dit, il n'y a pas de révolution dans le prêt-
à-porter 1970. Mais on note une innovation
technique : une nouvelle fibre polyamide de Du
Pont de Nemours, le « Quina » dont on fait des
twills, des pongés, des crê pes, des toiles soup les
et très légères.

Jacqueline DELRIEU

Deux jupes très nouvelles, très légères, en crêpe
poids plume pure laine vierge, mauve et bois-de-
rose. Celle de gauche est froncée et fermée par
une ceinture à lien et des boutons ronds. Celle
de droite est ornée d'une rangée de smokes et
de mini-boutons sur le devant.

(AGIP)

Robe à carreaux géants travaillés en biais. Un
pli creux monte haut devant et derrière. Cette
robe est taillée dans un jersey de laine et astra-
lon.

Une véritable cure de rajeunissement facile à suivre
Voici une cure de rajeunissement et
d'embellissement qui est à notre por-
tée et n 'attend que notre , bonne volon-
té pour être entreprise. Elle sera com-
mencée par une journée que nous choi-
sirons favorable au repos et à la soli-
tude, conditions très importantes pour
en tirer un réel avantage pour notre
bien-être et notre beauté.
Le premier jour sera consacré à une
diète demi-liquide. En d'autres termes,
il faut prendre soin d'absorber la plu-
part des aliments sous forme de jus de
fruits ou de légumes, ri goureusement
naturels  et fraîchement pressés.

Le matin , au lever, boire un jus de
citron dans un verre d'eau agréable-
ment chaude , sans sucre mais éventuel-
lement avec un peu de miel si c'est
indispensable pour le goût.
Un peu plus tard , en guise de déjeuner ,
boire un verre de jus de fruits qui se
composera de deux ou trois oranges ou
plus, sans sucre également. A midi , les
jus seront de carottes, de betteraves

rouges, de tomates ou autres légumes
qui seront bus comme les précédents
li quides , à lentes gorgées bien ensali-
vées. Dans l'un de ces jus de légumes ,
ajouter une cuillerée à soupe bien plei-
ne de levure al imentaire en poudre.

Dans l'après-midi, absorber encore un
jus de fruit  ou une infusion , toujours
sans sucre mais avec un peu de miel ,
ce qui contribuera à éloigner une pro-
bable sensation de faim.
Le soir, bien que léger, le repas sera
composé d'aliments solides, par exem-
ple un fromage blanc puis des fruits
entiers et bien mûrs, lentement masti-
qués , une poire ou une pomme, selon
l' envie.

Le repos nécessaire

Pendant cette journée désintoxicante , le
repos sera pris le plus possible en s'al-
longeant ou en se détendant d' une autre
manière. Le bénéfice en sera ainsi
accru.

Le lendemain et les jours suivants , évi-
ter de se lancer sur n'importe quelle
nourri ture et surtout en modérer la
quant i té .  Le mieux serait de répéter
part ie l lement  cette formule en y adjoi-
gnant une ou deux biscottes de blé
complet , légèrement beurrées avec un
peu de miel le matin. A midi , un œuf
à la coque avec des mouillettes beur-
rées pris à la place de viande et le soir
un yogourt naturel ou un fromage
blanc sans sucre en plus de légumes
bouillis à l'a vapeur ou un poisson cuit
au court bouillon , des pommes de terre
persillées ou une salade. Tout cela en
respectant la bonne habitude de ne pas
boire en mangeant mais entre les re-
pas seulement.

Régime...
pour le porte-monnaie

Le bien être ressenti les jours suivant
cette journée vous incitera à répéter de
temps en temps ce régime, pas trop
sévère avouons-le.

D' une part , ce système alimentaire occa-
sionnel à l' avantage d'être désintoxicant
reminéralisant et amaigrissant. Le teint
y trouve son compte aussi — pas for-
cément dans l ' immédiat mais certaine-
ment quelques jours plus tard. La tail-
le s'en trouve dégagée parce que le foie
est décongestionné , l ' intestin est nettoy é.
D'autre part , ces jus de fruits et de lé-
gumes débarrassent un excès de liqui-
des usés, accumulés dans les tissus.

C'est donc une journée riche en absorp-
tion de sel minéraux et de vitamines ,
mais absolument dépourvue de sel de
cuisine et pauvre en calories. Cette for-
mule alimentaire d' un jour ou deux a
;n outre le mérite d'épargner notre bud-
get.

En cette période d'après les fêtes, re-
trouver sa ligne et son bon teint tout
en ménageant sa bourse, voilà bien ,
nous semble-t-il , une authent ique cure
de rajeunissement !

N. PAOLI

Les lettres de noblesse de l'huître sont
établies depuis longtemps. Les Grecs ap-
préciaient particulièrement les huîtres du

cap Telore et les Romains, qui en étaient
for t  friands, les faisaient venir de très
loin par bateaux. Un jour , ils s'avisèrent
qu 'on pouvait les élever : l 'idée en serait
venue à un certain Serg ius Orata qui en
ensemença le lac Lucrin, sans savoir que
les Chinois employaient le procédé de-
puis des siècles.

Les Gallo-Romains , accoutumés aux fes-
tins d'huîtres, les implantèren t en Aqui-
taine et la qualité des huîtres a"Arcachon
a été vantée au lVe siècle par le poète
A usone. Peu à peu, on réussit à amélio-
rer la qualité.

En 1860 f u t  découverte l'huître portu-
gaise. Huit ans plus tard , un capitain e
français , dont la cargaison d'huîtres por-
tugaises se g âtait , s'en délesta dans l' es-
tuaire de. la Gironde. Quelques survivan-
tes de l'espèce s'acclimatèrent et prosp érè-
rent de manière inattendue : elles devin -
rent p lus résistantes et p lus prolifiques
que l'huître p late.

D'où viennent les huîtres ?

mm) Tr^n&Uk « l f̂c v̂ M Bel mm̂ am'̂ "* /mm

I Rue de la Promenade-Noir» 8
I Tél. 516 85 - Neuchâtel

Nouveau : pulls RODIER MONSIEUR

Pour protéger vos mains
Profitez de notre offre :
gants en caoutchouc velouté
pour le ménage.

2 paires Fr. 3.60 net
Trois grandeurs

JECTNPT /FYFl

LES VRAIS SOLDES
mWf émfir s'achètent

*̂ ^~ SOUS LES ARCADES

Encore un beau choix :

MANTEAUX - COSTUMES
ROBES - PULLS

Vos mains sont sèches : peut-être sont-
elles sensibles aux variations de la tem-
pérature ? Leur pea u particulièrement fra-
gile devient rêche et se dessèche.
Si vous ne voulez pas avoir les mains

rugueuses , il faut  d'abord les sécher par-
faitement après les avoir lavées (on ne
le fait jamais assez). Un vieux truc de
bonne femme : plongez les mains dans
un pot rempli de son après les avoir
séchées.

Les petits appareils spéciaux pour le sé-
chage des mains dispensent instantané-
mment de l'air chaud. Ils sont encore as-
sez peu répandus... et c'est dommage.

Pour avoir belle main...

Ï LYDIA COUTURE Prêt-à-portér I| Monruz 26, Neuchâtel. Tél. 4 18 80 j?

Comment soigner les p lantes qui vous
ont été o f fer tes  en ce début d'année ?
LES CYCLAMENS demandent beaucoup
d'air et de fraîcheur. En hiver, ils doi-

y ent être abrités du froid et maintenus à
une température de dix degrés environ.
Ils ne doivent être mis ni sous le soleil
ardent , ni dans un endroit sec.
LES AZA LÉES s'accommodent d' un en-
droit frais.
LE CAMÉLIA EN POT doit être arrosé
souvent et s'accommode d' un endroit om-
bragé. Il ne lui faut  pas une trop gran-
de chaleur.

Ces plantes que vous avez reçues...

Si vos p erles de culture ont un peu jauni, — Trempez les perles pendan t deux mi-
voicl quelques recettes pour leur redon- nittes dans un peu de vinaigre chaud et
ner leur blancheur : fort , rincez à l'eau claire.
— Faites-les tremper pendant un quart L'été, pour leur redonner la santé , bai-
d 'heure dans du lait contenant un peu de gnez-les dans de l'eau de mer, qui est
savon râpé. Rincez à fond , séchez avec leur élément naturel ; elles retrouveront
un linge blanc. éclat el vitalité.

Vos perles de culture

ftaw? 'jmmwvAfA k̂
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Etre mince
grâce à

c&x\u%4
Madame J. Parret

Trésor 9 Neuchâtel <jp 5 61 73
)f -T-

Il est possible d'acheter maintenant des couverts en plastique qui sont très
pratiques pour les pique-niques et le camping. Légers, maniables incassables, ils
sont appréciés des enfants puisque fabriqués dans des teintes gaies : bleu ou
orange. La garniture est composée du couteau, de la fourchette, de la grande

cuillère et de la cuillère à café.
(Ornapress)

D'élégants couverts en plastique



MIGROS GENÈVE
cherche

spécialiste en organisation du travail
Pour ce poste nouvellement créé, nous désirons engager un ingénieur-technicien
ETS spécialisé en organisation industrielle el connaissant les méthodes modernes
d'analyse et d'évaluation des postes de travail, ainsi que tous les problèmes
de manutention.

Nous offrons un travail indépendant permeftant à une personne ayant de
l'initiative et de l'imagination de se spécialiser dans un nouvel aspect du
commerce de détail.

La personne choisie, âgée de 25 à 30 ans, aura quelques années d'expérience
dans l'organisation du travail et de bonnes connaissances de la langue allemande,
ainsi que le sens des responsabilités.

Les personnes Intéressées sont priées de faire leurs offres manuscri-
tes à la Société coopérative Migros, Genève, Département du personnel, case
postale 1227 CAROUGE.

A Christof le
Fabrique de couverts et d'orfèvrerie
cherche, pour date à convenir,

OUVRIER/OUVRIÈRE
pour son atelier d'avivage et travaux
divers.
Se présenter au bureau de SICODOR
S.A., Orfèvrerie Christofle, 2034 Peseux ;
(près de la gare)

RESTAURANT BEAU-RIVAGE NEUCHATEL
engage pour le 1er février ou pour date à
convenir :

SOMMELIER (ÈRE)
(restauration à la carte) '

SOMMELIER (ÈRE)
(service assiette et limonade)

GARÇON DE CUISINE
APPRENTI CUISINIER
pour mars ou avril.

Faire offres ou téléphoner à la Direction
Tél. (038) 5 47 65

R. RARDOU & CIE, 2006 Neuchâtel,
caoutchouc, fournitures industrielles en gros,
cherche

JEUNE EMPLOYÉ
DE COMMERCE
parlant l'allemand (ou Schwitzerdutsch) pour
poste intéressant à responsabilités. Semaine
de 5 jours, avantages sociaux.

Faire offres , avec documents usuels, ou télé-
phoner (de 17 h à 18 h 30) au No (038) 5 22 76.

Entreprise d'ancienne renommée de Neuchâtel
cherche :

MONTEUR ÉLECTRICIEN
pour être formé comme monteur d'antennes ;

RADIO-ÉLECTRICIEN
comme dépanneur TV + radio.

Travail indépendant et bien rétribué.

Entrée immédiate ou date à convenir.

Faire offres, avec curriculum vitae, sous chiffres
PC 74, au bureau du journal.

Je cherche, pour le début de mars,

jeune fille
sympathique
au courant des travaux ménagers.

Bon salaire, chambre moderne avec bain ;
ambiance agréable, congé le samedi après-midi
et le dimanche,
Mme Jean-E. Kopp, Meyriez - Morat (près de
l'hôpital). Tél. (037) 71 15 50 — (71 1555).

¦

Importante entreprise neuchâteloise j
désire engager, pour une date à convenir,

STÉNODACTYLO I
de langue maternelle française, connaissant bien L
la sténographie, et capable d'exécuter rapide-
ment et consciencieusement des travaux de
correspondance dans un service de ventes. !

Adresser les offres manuscrites, avec curriculum ; I
vitae , photo et documentation usuelle, sous
chiffres AS 35,048 N, aux Annonces Suisses S. A.
« ASSA », 2001 Neuchâtel.

Pour nos dépôts de produits
finis, nous cherchons 

UN MAGASINIER (m)
de nationalité suisse, au béné- ^>. 
fice d'un permis catégorie A.

Entrée immédiate ou à convenir.
Salaire mensuel pour candidat ayant les qualifica-
tions requises.
Prestations sociales d'avant-garde.
Faire offres écrites ou téléphoner au (038) 5 78 01,
interne 220.
FABRIQUE DE TABAC RÉUNIES S. A.
2003 Neuchâtel.

Entreprise de la ville cherche, pour entrée
immédiate ou pour date à convenir,

facfuriste
à mi-temps.
Place stable et intéressante.

Adresser offres écrites à LY 213 au bureau du
i journal.

Magasin spécialisé de Neuchâtel cherche, pour
son rayon disques,

vendeuse
Personne de confiance, aimant la musique,
serait mise au courant. Date d'entrée à con-
venir.
Faire offres sous chiffres DB 205 au bureau
du journal.

Nous cherchons,
pour entrée
immédiate ,

un bon
ouvrier
suisse ou étranger
hors plafonnement.
S'adresser à la
vitrerie Schleppy,
Charmettes 16,
tél. 5 21 68.

Bar à café cherche

sommelière
Tél. 3 23 30, le vendredi soir dès
10 heures , samedi et dimanche
toute la journée.

Le service de la
photocopie et hélio-
graphie de la pape-
terie R e y m o n d ,
5, rue Saint-Honoré ,
à Neuchâtel , cherche

UNE DAME
pour exécuter les di-
vers travaux. Semai-
ne de 5 K jours , tra-
vail varié. Se pré-
senter au bureau , ou
téléphoner au (038)
5 44 66.

Polisseurs ou
manoeuvres
sur m é t a l  (laiton ,
alum.) dans atelier
bien outillé seraient
engagés à de bonnes
conditions.
Fabrique

C. Huguenin-Sandoz
Plan 3. Tél. 5 24 75.

Grande maison d'édition suisse cherche

messieurs et dames

comme représentants pour la clientèle privée.
Nous demandons :

— de la bonne volonté
— un caractère ferme
— des personnes désireuses de se créer une situa-

tion stable.
Nous offrons :

— un salaire d'après les capacités
— avantages sociaux
—¦ caisse de retraite
— pour les deux premiers mois, une garantie de

salaire
— mise au courant du travail par des spécialistes

de la vente.
Si notre offre vous intéresse, adressez le talon ci-.joint ,
dûment rempli, à case postale 628, 1002 Lausanne.

NOM ET PRÉNOM : 

ADRESSE EXACTE : 

PROFESSION : ,

TÉLÉPHONE : AGE : 

On cherche personne célibataire
ayant  le sens de l 'initiative pour travail
indépendant  et spécial à l 'étranger, pos-
sédant véhicule automobile en bon état
et une somme disponible de Fr. liOOO. —
à Fr. 7000.—.
Apport  net par semaine : Kr. 1500.— à
Fr. 2000.—.
Adresser offres , avec curriculum vitae,
photo et numéro de téléphone , sous
chi f f res  AS 8068 LU «ASSA», 6901 Lugano.

Nous cherchons

VENDEUR
ayant permis voiture pour la
vente et la distr ibution de nos
produits.
Bonne ambiance de travail .
Semaine de 5 jours.

Faire offres écrites avec pho-
to , à Bricelets de Grand-mère,
Marcel Roth,
2202 Chambrelien

La papeterie Rey-
mond , 5, rue Saint-
Honoré, à Neuchâ-
tel, cherche

une dame
à la demi-journée
cinq après-midi par
semaine , pour exé-
cuter des travaux
simples de bureau.
Se présenter au bu-
reau ou tél. 1038)
5 44 66.

Pour insérer une petite annonce
au tarif réduit de 25 centimes le mot

vous avez la possibilité de passer à
notre bureau de réception, 4, rue
Saint-Maurice, ou d'inscrire votre
annonce au dos du coupon d'un
bulletin de versement postal.
Ces annonces ne sont pas acceptées
par téléphone et elles doivent être
payées avant la parution.
Les annonces commerciales ainsi que
les annonces pour la vente de véhi-
cules à moteur ne sont pas admises
dans la catégorie des petites annonces

un bon repas m
s'arrose O
aussi avec mk
un verre de: Jyà

une fois pour toutes que WlBHUfiVICHY CELESTINS ! fcjjgM
aide à mieux digérer >̂lgg! âmwmr

eau minérale bicarbonatée sodique ç

Jeune

mécanicien-électricien
cherche changement de situa-
tion , pour le début de mars.
Responsabilité de travail indé-
pendant.
Faire offres sous chiffres AS
80,001035 aux Annonces Suisses
S. A. « ASSA > , 2501 Bienne.

A remettre

PETIT HÔTEL garni
(banlieue de Lausanne avec
bar à alcool , 30 lits.
Prix 150,000 francs).
Ecrire sous chiffres P. R.
300219 à Publicitas S. A.
1002 LAUSANNE.

MONTAGNES NEUCHATELOISES
A remettre, pour raison de santé

ATELIER DE MENUISERIE
bien outillé.
Adresser offres écrites à 241 - 31,
au bureau du journal.

Couple aj 'ant de bonnes connais-
sances de la branche, cherche à
reprendre

BAR A CAFÉ
Ecrire sous chiffres 900022, à
Publicitas , Delémont.

COMPTABLE
- expérience fidu-
ciaire , gérance de
société
- français , allemand
- travaillant de ma-
nière indépendante ,
cherche place avec
responsabilités , dans
la région de Neuchâ-
tel. Adresser offres
écrites à 231-36 au
bureau du journal.

Demoiselle
terminant  ses études de secré-
taire cherche emploi correspon-
dant , en vue de parfaire ses
connaissances de français ; li-
bre à partir du mois d'avril.
Faire offres sous ch i f f res  Y
20,185, à Publicitas S. A., rue
Neuve 48, 2501 Bienne.

Je cherche à acheter
m canapé

Louis-Philippe ou
deux fauteuils an-
ciens, ainsi qu 'une
pendule ancienne.
Tél. (038) 7 74 18.

• Messieurs Courvoisier & Cie •

J Banquiers e
• Fbg de l'Hôpital 21 J
• Tél. 512 0 7 - 5 1 2 08 •

• Nous cherchons employé de *

^ banque •

] RETRAITÉ {
% ayant de bonnes connais- •
• sances dans le secteur des •
• titres. ^
0 Pour la journée ou à demi- •
• journée (travail temporaire). 9

S Adresser offres à notre ser- $
« vice du personnel. •

Jeune fille de la Suisse allemande,
au courant des travaux de ménage
et ayant quelques connaissances de
la langue française,

CHERCHE PLACE
dans une famille avec des enfants.
Entrée : 15 mai 1970.
Faire offres, avec indication du sa-
laire, à Vreni Jakob, c/o fam. Abt,
Muhletalstrasse 11, 4800 Zofingue.

Café engagerait

sommelière
pour date à conve-
nir.
Adresser offres écri-
tes sous chiffres
EC 206 au bureau
du journal.

La Rotonde,
Neuchâtel ,
engagerait

garçon
de maison
Se présenter.
Tél. (038) 5 30 08.

ÉCOLE PRIVÉE
de la place cherche

professeur
branches

commerciales
pour

é tud ian t s  étrangers
Tél. 4 15 75

Domaine
François Berthoud
cherche

ouvrier
sachant conduire ;
travail varié et in-
téressant , bon salaire ,
logement à disposi-
tion. S'adresser à
François Berthoud ,
Colombier.
Tél. 6 32 32.

Gain
accessoire
durant loisirs,
par activité auxiliaire
dans rayon de domi-
cile (surveillance et
contrôles en uniforme
lors de manifesta-
tions). S'annoncer à
Securitas S. A.,
1005 Lausanne,
rue du Tunnel 1.
Tél. (021) 22 22 54.

On cherche

sommelière
Libre tous les soirs ,
le samedi et. le
dimanche.
Tél. (038) 4 15 62.

Nous cherchons d'urgence

NURSE
ou

jeune fille
aimant les enfants

pour garder nos quatre enfants,
du 15 février au 30 mars prochain.
Bon salaire et vacances avec les
enfants à Verbier, du 1er au
15 mars.
S'adresser à : Dr Fischer, Collon-
ges 5, la Neuveville (BE). Tél.
(038) 51 18 56.

Quel homme jeune
(26 à 30 ans),

doué pour la bourse
parlant l'anglais, connaissant
et comprenant l'étude finan-
cière, serait intéressé par un
poste disponible dans une ban-
que privée à Genève, où il
aurait des rapports constants
avec l'un des principaux asso-
ciés. !
Bonnes conditions de travail.
Vacances au-dessus de la moy-
enne.
Situation d'avenir , si capable
et intéressé.
Nationalité suisse ou étranger
hors contingentement fai.
Prière d'adresser les offres,
avec documents usuels, sous
chiffres L 920,076 à Publicitas,
1211 Genève 3.

L'Espérance, institution médi-
co-éducative à Etoy (VD),
cherche pour entrée immédia-
te ou à convenir :

ÉDUCATRICES
MONITRICES

Possibilité de formation en
cours d'emploi. Conditions de
travail et salaire selon con-
vention collective.
Prière de faire offres écrites à
la direction de l'Espérance,
1163 Etoy.

JEUNE QUINCAILLIER
est cherché comme

aide-calculateur
NUSSLÉ S.A., Grenier 5-7
2300 la Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 2 45 31

On cherche, à Zofingue,

JEUNE FILLE
pour entrée le plus tôt possible.
La mère de famil le  a été très
malade et a besoin d' une  aide.
Nous parlons l'anglais en la-
mille , et l'allemand. Vous avez
la possibilité d'apprendre ces
langues. Les trois aines des
enfan t s , de 14, 13 et 11 ans,
sont  assez indépendants. Les
deux petits de 6 % et 2 %
ans ont besoin de vous. Samedi
après-midi et dimanche libres.
Bon salaire.
Adresser votre o f f re , avec pho-
lo , à fami l le  Dr jur. Albert
Schumacher, Weiherstrasse 12,
4800 Zofingue. Téléphone (062)
51 25 86.

Bar de l'Institut de chimie
cherche

serveuse
Entrée immédiate ou date à
convenir. Congé le samedi

i après-midi et le dimanche ; bon
salaire.
Tél. 5 66 69, heures des repas

Employée
de bureau sachant
l' allemand est de-
mandée pour entrée
immédiate ou pour
date à convenir.
Tél. 5 67 40.

Hôtel cherche

portier
do nuit comme rem-
plaçant une fois par
semaine ;
une dame pour ai-
der à la cuisine un
jour par semaine.
Tél. 4 12 13.

• W'i«inH«H'»iWfc««raiiii I IIIIIWIII I iiiiiiiiHwwHiwaagMau
Nous cherchons

ouvrières
à plein temps ou à temps partiel, selon entente
(étrangères bienvenues).
Etablissements H. Tempelhof , fabrique de vête-
ments de protection , 6, rue Jean-de-la-Grange,
2003 Neuchàtel-Serrières. Tél. (038) 8 33 88.
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Et si vous êtes déjà un véritable ¦ 1 fît J .„ ^

prïs 
f #^#^#**###**#*

champion, vous aurez encore plus Mi; -JiflL,  ̂ Ë \mw\m
m

m Y f̂L aveG ff #?
de plaisir à godiller et faire du ^̂ ^̂ "̂ w^p- 

 ̂
séc«r,̂ i£J

ue» 
If #slalom sur un terrain accidenté. :- ' ¦ w& M* i« fixa*'0" Are autorî1„p 0a« e || s^î-livre . „¦,:„ #

Monsieur H. G. à R.: «Ayant passé mon . || méthode Ski COUrt L- §enfance à Bâle, je n'avais jamais eu la La fixation — Sécurité avant tout! || ^possibilité d'apprendre à faire du ski. Au- Les skis courts Migros sont S (dans tous les MM S
ieT t̂'™ 

équipés de la butée de sécurité ï vendant des skis) f
Ziïns'IS. Sâce au cou t̂esS.! SUWE 10 de luxe, à double fonc- | gfaire du ski est maintenant , pour moi , un tion.etde latalonniere automatique f̂ĉ î t!^î i;̂ i;̂ ;'*;i&̂ î f̂e^:̂ ti î̂véritable plaisir et je continuerai à en faire SUWE 30 de luxe. Sécurité et ^^^^^^^*^^^^^W^
avec des skis courts , j 'entends par là des confort par excellence !skis de 160 à 170 cm de longueur. » Bâtons de ski

en aluminium, légers, coniques,
Les skis courts Migros sont as- polis avec disque en matière plas-
surés contre la casse et le vol. tique et dragonne réglable, 120-
Jusque fin 1970. 135 cm 12.50

wm îSMIGROS
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i& W -  VBHr î W âm Wm *̂  il*>k ma ' ^ ¦¦3BHI ¦ ¦ B'4-Hr *̂  mal W' 1 |BK M BPWIP^ ~;̂ H H "T-7ni

^lv IÉMI»̂ '̂ ^V H*iii l ~"* 4̂K JS9B pin B̂nÉI.''̂ ^l

^ Biite n/-*^». ^w%%W tÉ Wr l **'¦'. ^^^^  ̂m

m ¦ ¦« gi'B ¦Il 4  ̂*% .- LSĤ B
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|| ût)ec timbres Coop ou 5 % rabais m m W * m B a m  I

sffl Entreprise Jcnne et dynaml(iue, fabriquant ses propres ffiSa

^^ 
calibres, cherche : J " ^

I mécaniciens 1
i de précision Ë
I faiseurs d'étampes 1
t$r^. Salaire en fonction dés capacités. ™ . |

!,.'t«i Faire offres ou téléphoner à WÈÈÈ
1'$?. VQUMARD MONTRES S.A., service du personnel ' 1 1Plj  2068 Hauterive — Tél. (038) 5 88 41, interne 176 mm
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Seyon 3 NEUCHATEL -

On cherche

jeunes
représentants
Débutants seront mis
au courant.
Possibilité
de gains élevés.
TéL (037) 3116 23
(le soir dès 20 h
ou le samedi).

On cherche

PERSONNE
comme aide de cui-
sine. Horaire selon
entente.
Pensionnat IRÉNA,
Suchiez 31, Neuchâ-
tel. Tél. 513 03.

illllllllllllllllllllllllllll ^

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii iiiiîiiiiini t iiin

PIANO
A vendre très joli
piano noir , état de
neuf , marque Hugo
Jacobi , avec cordes
croisées et cadre
métallique.
Prix 1000.-.
Tél. 5 47 47 (après
19 h). Demander
M. Henri Stahli.

1510 MOUDON
Rue

du Poyet 9

Sans caution
500

à 3000 fr.
modes de

remboursement
variés

Tél.
(021) 95 24 24

Saucissons
Goûtez ceux de la

BOUCHERIE
CHARCUTERIE

F. GUTMANN
' Avenue dn ler-Mars

Vestiaire
Centre social protes-
tant , Parcs 11, ou-
vert mercredi et
vendredi de 14 h 30
à 17 h 30.

Vêtements
de tout genre à
disposition.

A vendre
Simon 4,45

Dériveur
en plastique
équipé complètement
(bâche, matériel ré-
glementaire).
Excellent état.
Utilisé 5 mois,
3000 fr.
Tél. (037) 2 23 87.

apprenti
compositeur-typographe

serait engagé

par l'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'avis de Neuchâtel

Formation excellente, dans imprimerie moderne, bien équipée.

Durée de l'apprentissage ! 4 ans, avec possibilités
d'une lormation complémentaire dans la quatrième année.

Nous demandons jeune homme intelligent,
ayant de bonnes connaissances du français et du goût pour le dessin.

Pour tous renseignements et inscriptions,
écrivez-nous ou téléphonez-nous pour fixer un rendez-vous.

Adresse : Chef technique de la FAN Rue Salnf-Maurlce 4, 2000 Neuchâtel

BMSttlufilj EraBftHISiMsIK  ̂ im̂ mmVmmmaM W mmmmmmmmmmmmwmmm
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m LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse
d'Assurances Générales à Neuchâtel

A la suite d'un désistement, nous avons en-
core une place

d'apprenti (e)
de commerce
pour le printemps prochain.

En plus d'une f o r m a t i o n  c o m p l è t e , nous
offrons :

des cours de perfectionnement interne, une
bonne rémunération, le remboursement de
tous les achats de matériel scolaire, la pos-
sibilité de parfaire ses connaissances profes-
sionnelles et linguistiques dans notre organisa-
tion externe suisse alémanique, ou mêrr.e à
l'étranger.

Les intéressés (ées) ayant suivi une école
secondaire ou supérieure sont priés (ées) de
s'adresser à

LA NEUCHATELOISE

Compagnie Suisse d'Assurances Générales
Bureau du personnel
Rue du Bassin 16
2001 Neuchâtel
Tél. (038) 5 74 44, interne 208.

I
AMANN + CIE S.A.

6 cherche pour le printemps

apprenti de commerce
ayant suivi une école secondaire

Nous offrons :
formation commerciale complète
bien rémunérée

stage dans nos différents dépar-
tements

expédition - transports

achats - vente

comptabilité - laboratoire
t

Faire offres à la direction de

AMANN + CIE S.A.
Importation de vins en gros

2002 Neuchâtel

f • Ouvrir un jour son propre commerce.. . f
f ... chaque professionnel peut réaliser ce rêve, f
f même s'il n'est pas fortuné. f

i • La profession de boulanger - pâtissier offre de t
i nombreuses possibilités d'améliorer sa situation... t

â • Le domaine d'activité du boulanger - pâtissier i
i est très vaste et varié. La boulangerie à elle f
à seule offre une grande diversité par la fabrica- à
à tion du pain quotidien, des pains spéciaux et à
à des articles de fine boulangerie. A cela vient i
à s'ajouter la pâtisserie où l'habileté et la fan- à
à taisie rendent le travail intéressant et profita- i
à ble. Le boulanger - pâtissier travaille avec des f
i matières naturelles requérant beaucoup d'otten- à

' à tion. /

i 6 Des renseignements et de la documentation sur #
À la profession peuvent être demandés directe- jt
À ment à l'Association suisse des patrons bou- i
À langers - pâtissiers, Seilerstrasse 9, 3001 Berne. à
( Tél. (031) 25 78 77 ou (038) 6 61 2 7 / 6  33 45. è

LUTTEURS i
Pour soutenir notre direction de vente, lf|
nous cherchons pK

représentant pour 1
vêtements de travail 1
Rayon : Suisse romande et Tessin , et W4

éventuellement la Suisse aile- $%
mande limitrophe à ces régions. fA ĵ

On demande : — Expériences dans la repré-
sentation des textiles et si {#*
possible dans les survête- ï̂ Â
ments ; feCj

— Age, 28 ans au minimum ; S8
— Personnalité dynamique et gK

intègre avec attitude posi- pfl
tive. |7|

On offre  : — Soutien permanent par la tei
direction de vente ; Pi

— Emploi bien rétribué avec ^tefixe et commissions ; |jè|
— Indemnités pour frais de jas

voyage et voiture confor- £g|
mes aux normes actuelles ; |&';j

— Institutions sociales telles j fjr^
que caisse de retraite, pro- j^rl
pre assurance maladie fa- y %
cultative, assurance - acci- £'ij
dents complémentaire. T ĵ

Téléphonez ou envoyez-nous votre offre écrite g$
à la main, avec les documents habituels. t^
LES FILS FEHLMANN S. A., bureau du per-
sonnel, 5040 Schôftland. Tél. (064) 8123 33. j &j

Entreprise
de la place chercht

ouvrier menuisier
désirant changer
de métier.
Suisse ou étranger
hors plafonnement.
Adresser offres écri-
tes à J.Z. 95 ai
bureau du journal.

Chantier naval Egger
2024 Saint-Aubin,
cherche

peintre qualifié
Date d'entrée
à convenir.

Dans le cadre de la réorganisation de son service de l'électricité,
la municipalité de Saint-Imier met au concours plusieurs postes de

monteurs de réseau électrique
(lignes aériennes et câbles)

Les candidats doivent, si possible , avoir quelques années de pratique
dans ce métier, être en bonne santé et habitués au travail à l'extérieur.
Nous offrons un travail intéressant et très varié (construction et entretien
des lignes aériennes et câbles haute tension et basse tension, construction
et entretien de l'éclairage public) .

Semaine de 5 jours, affiliation à la caisse de retraite du personnel com-
munal, rétribution selon nouvelle échelle des traitements actuellement
à l'étude.

Les offres de service manuscrites doivent mentionner les prétentions
de salaire, être accompagnées d'une photo et de copies de certificats.
Ces offres de service seront adressées jusqu'au 16 février 1970 au
Conseil municipal de 2610 Saint-Imier.

Nous vous proposons une situation passionnante et indépendante
au sein d'une

I IMPORTANTE SOCIÉTÉ I
INTERNATIONALE

Nous avons besoin de

délégué (es)
au service externe et de

t

promoteurs
des ventes.

Si VOUS ETES : Suisse(sse) ou avec permis C,
dynamique, de bonne présentation,

ALORS i vous êtes la personne désirée.

NOUS OFFRONS : formation très poussée, avantages so-
ciaux, fixe , frais , commissions, situa-
tion stable et d'avenir, promotion
rapide, grandes possibilités de gains.

Veuillez téléphoner, pour rendez-vous, à :

M. Jean-Pierre Tarie, directeur régional , au (021) 23 72 .37.
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Av . Rousseau 5 #3 (038) 5 44 04 I
Ouvert le samedi matin

 ̂
DISCOUNT-TEXTILES 4r

p̂ ?̂  ̂ ruelle Dublé 3 ^

jjjfrh. Pour dames

 ̂
JUPES ^, —r̂  ̂ lainage

^̂ ^̂  
entièrement doublées ^^i >̂^

m 0  ̂ teintes mode ->^̂ ^̂ ^̂

f t e  ̂ seulement

? 15.- ^40r HfWS PRIX NET |§W ^̂ ^
«é$F MBM fermé le lundi S*U w|x

Générateur à air chaud

mfflHL. m̂mWmWÊ'if  M

. ., La musique répand la joie
et enrichit l'esprit,

Ŝ ^p^w'BS  ̂
mais la 

pratiquer soi-même vaut
jte—MBHHMHSHHKI mieux que d'en écouter seulement.

Les instruments modernes en l'a-
iiiiiiiKrrffiWr" eilitcnl l'étude, tels que les orgues

l̂ * électroniques pour la musique de

*" & Co., maison de musique , Bienne ,
rue des Tanneurs 17 / rue Basse 31).

f eni
^̂  ̂ , I

^^  ̂ 'ié tet êS 'i\s sof*tèc° sete*ce^
etl 
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Confiez au spécialiste

la réparation
-i

o de votre appareil s

* NOVALTEC 1
est i votre service

Porcs 54 Tél. 5 88 62

oBSSaBBBH mw Mm \
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PP̂ ^̂  ̂ En vente dans les pharmacies et drogueries

Vous apercevez neuf salons, ^̂  ^̂nous en avons plus de... ^Jf ro^m

|S| Nous nous flattons d'être les spécialistes du salon, ¦ C O U p O H a
ES al ce qui nous impose d'avoir en permanence un choix I Envoyez"70lvotre ,dofumenta,lon sans en- 1IB i i II  ̂ >. ' :3&»ài x A » r ' i ¦¦ i . i  . , g âge ment et sans Irais M
fajjjj jj tout a fait exceptionnel : styles anciens, modernes ¦ Nom ¦
5̂B°ilI &**% et d'avant-garde. « prénom _ ¦

m Remarquez en particulier ce prestigieux ensemble |Profession - 1
m cuir Buffalo. Canapé 2, 3, 4 places avec ou sans ¦Rue et No .
- -j accoudoirs ; teintes : naturel, vert, sable, etc. ¦ "^"jf - ¦

Crédit jusqu 'à léÉÊÊÊÊÈ Canapé 3 places + canapé 2 places Fr. 2680.- lJe m intéresse à •3o mois. *é$Ê '̂WÈ%''$î *. 1 BLivraison franco, jk | BHH W£asa*PBm&mV¥aa^a^
wWlfà$MWÊA !¦¦¦¦¦¦ ¦!
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grande 
exposition

BH|̂ ^!0y £̂^̂^̂ 2̂ ^^̂ ^̂ |g 
gjj 

¦Bfei4wf^iîf»l!l sur é étages — 30 vitrines

AUTOMOBILISTES

BATTERIES I
20 % moins cher
2 ans de garantie

Tél. 815 96 ou 6 61 30
PESEUX, Meuniers 5
ACCUS D. BOREL

Un bon vin par cher...
s'achète chez Geiser, c'est clair I

Pinot Noir 1968
de Yougoslavie

Le carton de

8 bout. Fr. 18,40
Mâcon

c réserve spéciale »
J. Mommessin

Le carton de

8 bout. Fr. 28,40

II M a l a d i è r e  18 y^m

Corne à la plante, peau dure,
brûlures des pieds ?

C'est agir contre la nature de limer et
gratter  la peau. C'est aussi un non-sens
de vouloir corriger la nature avec des
instruments. Elle réagit immédia temen t
avec une nouvelle formation de dur i l -
lons de peau dure. La crème pour les
pieds de F. Hilty, préparée à base de
produits scientifiques naturels, ramol l i t
la peau dure et supprime les brûlures
des pieds. Le pot, 8 fr., s'obtient

seulement cbez
F. Hilty, case postale, 8021 ZURICH
Té.l (051) 23 94 23 - Chèque postal 80-42 503

Dép. 5



ÉCOLE DE HATHA YOGA
Mme Andrée BEYMOND , éducatrice, disciple du monastère

de Yogananda S.R.S.

Cours à Neuchâtel
dès le mercredi 4 février, collège des Terreaux, salle 301, i

de 16 h 30 à 17 h 30, de 20 h à 21 heures
Pour débutants, de 18 h 30 à 19 h 30

Pour s'inscrire, prière de téléphoner au (038) 9 01 80
entre 13 et 14 heures, jusqu'au 28 janvier inclus.

—wrffi J09Wt>. SLA^^Oî  ' ..
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Saint-Biaise Tél. ( 038) 3 17 20

Nouveau:
<Le prêt comptant
O ftiUU T m dOCS) ̂ î gprà 200 francs>-

La Banque Rohnervous donne main- Avec un remboursement mensuel — crédit important avec de petites
tenant la possibilité, grâce à de petites de Fr. 200.- vous pouvez disposer im- mensualités
mensualités, de réaliser vos achats médiatement des montants suivants. - forte réduction d'intérêts
d'hiveretdu printemps prochain, sans —— — s-r- - réalisation immédiate devos désirs
charger votre budget Fr. 4000.- en 23 mensualités _ Vous achetez aujourd'hui mieux

Fr. 5000 - en 30 mensualités que demain, vous payez demain
Fr. 6000.- en 37 mensualités avec un revenu plus élevé qu'au-

Fr. 8000- en 50 mensualités Jourd'hui

Fr. 10000.- en 60 mensualités f~TCoupon
Je suis intéressé par un
D «Prêt a Fr. 60.-»
D «Prêt a Fr.100.-»
D «Prêt a Fr. 150.-»

LSOB ICIUG laOifillQr noter d'une croix le prêt désiré

=== 8021 Zurich, Strehlgasse 33 9001 St.Gall, Neugasse 26 Veuillez m'envoyer sans engagement
7,7 Téléphone 051 23 03 30 6901 Lugano, Piazza Dante 8 votre documentation

Emaâ 0830 Chiasso, Corso San Gottnrdo 6b Nom
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I OFFRE D'ÉCHANGE fâj Wf I
I ld vous pouvez échanger avarrta- IBB Sy fl
I gaucament chaque vieille chignole & En H? fiI main contra une nouvelle perceuse h *ĵ Ur m
I main électrique Black & Decker aveo g»I garantie normale d'usine. JB

Profit»! d« cctt • offrsl |SB
DN 10,1 tfttMM mm.340W "̂ "T*' JBPrix da lista Pr. 89.— GQ 151
moins déduction da la rspris» Fr. 20.— \JmJ^ fS3J
DN70,1vi!es3B. 10mm.370W IgSfl
Prix da liste Fr.103 — ^Q Kg
moins déduction da la reprisa Fr. 30.— M »Ja BM
DNJ B2,2vliassai,10mm,340W —.—. K3Prix de lista Fr.129.— QQ «g
moins déduction dais reprisa Fr. 30.— WW> mO
DNJ72,2 vitet»es,10mm.370W .—.._ BfitePrix d» liste Fr.149.— 11Q K* Smoins déduction da la raprlw Fr. 30.— I l«J- fl|U
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«gg«»« paquet de 600 g ^^^̂
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au lieu de 1.50 
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Avec timbres coop 
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FIL TERGAL
pour tissas synthétique»

CENTRE DE COUTURE BERNINA

L. CARRARD
I Epancheurs 9 — Neuchâtel

TV
noir et blanc

couleur
Vente

Location
Echanges

Modèles depuis
Fr. 575.—

Service impeccable
rapide et conscien-
cieux par personnel

spécialisé

cm
RADIOS-TV
Neuchâtel

B sans caution
M. de Fr. 500.— à 10,000.—
V^B « - Formalités almpll-
fclP̂ i ¦» /sa>i Tt i "é<"'' Rap|d"*'
te " S â^WiStR Discrétion
aBJÊ JSSS88S|fflfflB| absolue.

Envoyez-moi documentation aane engagement

Nom 

Rue __ 
Localité 

c
L'annonce
reflet vivant du marché

Transformation et
réparation de man-
teaux et vestes de

R. Poffet Tailleur
Ecluse 10 Neuchâtel
Tél. 5 90 17

Restaurant

O La Prairie
Grand-Rue 8

Tous les jours
nos petns

menus
sur assiette

à Fr. 4.—
(potage du |our,
assiette garnie.

dessert 1

servi on snuck emlLoD
Bassin 4 - Tél. S 43 21
N E U C H A T I L

(

AVANTAGEUSES - EXPERTISÉES
PEUGEOT 403 1958 8 CV, bleue, toit ouvrant ,

intérieur simili, porte-bagages.
'"j  PEUGEOT 403 1964 8 CV, bleue, intérieur simili ,

accessoires .
PEUGEOT 404 SUPERLUXE INJECTION 1966 9 CV,

j i  brun métallisé, toit ouvrant, intérieur drap.
Révisée.

-I PEUGEOT 404 SUPERLUXE INJECTION 1966 9 CV,
blanche, toit ouvrant, intérieur cuir.

DAF 750 1962 4 CV, blanche, intérieur simili,
2 portes. !;

i VW 1500 1962 8 CV, bleue, 2 portes, intérieur
drap.

OPEL KADETT COUPÉ 1964 6 CV, grise , 2 portes ,
intérieur simili.

FORD CONSUL 1960 10 CV, grise, 4 portes ,
intérieur simili.

FORD CORTINA 1965 7 CV, grise, 2 portes,
intérieur simili.

MG 1100 1966/7 6 CV, bleue, 4 portes, intérieur
simili, accessoires.

RENAULT R4  1966 5 CV, bleue, 5 portes, inté-
rieur drap.

SIMCA 1500 1965 8 CV, rouge, 4 portes, intérieur
f drap, peinture neuve.
l  ̂ CITROËN ID 19 1964 10 CV, grise, 4 portes,

intérieur drap, radio.
FIAT 1800 1960 10 CV, grise, 4 portes, intérieur

drap, moteur neuf.

] SUNBEAM HUNTER 1968, limousine bleue, 4 por-
;: tes, intérieur simili, 36,000 km, 4 pneus neige

clous.

M Facilités de paiement — Essais sans engagement

Demandez liste comp lète avec détails et prix

I Segessemann & Fils |
Ê Pierre-à-Mazel 51 , NEUCHATEL , tél. (038) 5 99 91/92 |
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A vendre

VW
1969
1300, 22,000 km,
expertisée.
Echange, facilités de
paiement.
Tél. 4 12 62,
heures des repas.

Occasion
de première main,
à vendre à particu-
lier Ford Taunus
20 M, modèle 1967.
Roulé 30,000 km.
Non accidentée et en
parfait état. Pneus
neufs.
Faire offres sous
chiffres BZ 203 au
bureau du journal.

I

Valiant Signet 
^1969, bordeaux, pneus à tss

clous, radio. Etat de neuf , Ite;
19,000 km Fr. 12,800.— I|j

DW 21 Pallas ||
1967, vert foncé , très soi- [jM
gnée Fr. 7500.— Igj

Taunus 12 M
1964, bleue, 57,000 km ||l

Fr. 3200.,— V.y

modèle 1969, bleu clai r, K
moteur 35 CV / SAE. |3
Parfait état Fr. 4100.— pi

Lancia Fulvia te
1967, grise, radio. Très soi- [te
gnée Fr. 5800.— J7c

1964, noire, très bien entre- L^f

Vauxhall Viscount * :
1966, vert foncé, toit vynil j t e
noir , radio. fr^
Voiture de classe Fr. 7900.— f <|

1966, vert foncé. Très bon fîtç
état. Fr. 4900.— I

Renault R 16 gp|
1967, gris métallisé gftj

Fr. 5200.— |te

OCCASIONS EXPERTISÉES
ALFA ROMEO 1750 , Bernina, 1969
7000 km, rouge
ALFA ROMEO, duetto avec hardtop,
45,000 km, rouge 1967
PEUGEOT 304, brune 1969
1800 km
PEUGEOT 404, injection, noire, 1968
45,000 km
PEUGEOT 404, grise 1964
76,000 km
PEUGEOT 403, grise i960
110,000 km
OPEL KADETT, 4 portes, bleue, 1968
56,000 km
OPEL KADETT, 4 portes, verte, 1967
54,000 km
OPEL COMMODORE, gris métallisé,
45,000 km, toit noir 1908
RENAULT R 10 MAJOR , grise. 1967
61,000 km
VW 1600 TL, rouge 1966
-10,000 km
VW BUS fourgon i(moteur 14,000 km)
62,000 km 1962
FORD TAUNUS 17 M, blanche, 1967
20,000 km, 2 portes 1967
VALIANT-BREAK, bleu-marine, 1966
44,000 km
CITROEN ID 19, (moteur neuf ) , 1965
120,000 km, verte
FIAT 850 COUPÉ, bleue 1967
44,000 km

ACHAT — VENTE — CRÉDIT
Agence Peugeot - Alfa Romeo - Daf

Garage du Château
Richard & Fils — 2520 la Neuvevi l l e
Tél. (038) 7 91 90

A vendre Particulier vend

Morris Cooper 1000 Ami 8 Break
modèle 1964 modè]e m9rév.sée, peinture 4000 kmneuve, expertisée.
Tél. 6 79 45. Tél. 3 22 51. I

T Ford Taunus *20 M I
1966, 62,000 km, crème, M

HSj, radio, 4 portes. m
HL Etal impeccable. 

^̂ B

^%aX̂ a%mmammsmmmm *W>^
te f̂c: rïSPBttr*** M V̂

* *f m̂*BmmW^̂ &>
°"r i,. 6EHEH»». »*

A vendre

SKODA 1100 MB
modèle 1969, n e u v e .  6 mois
de garantie, main-d'œuvre et
pièces.
Prix très avantageux.
Tél. (038) 7 84 12.

I Taunus 12 M §
|H 1963, bleue . 50,000 km. K) Q
âjSj Très soignée. 4 portes. | "¦{
S7 Fr. 2900.— ;¦ 7
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A vendre
Sunbeam 4 CV
modèle 1969, comme
neuve , 4300 fr.

DKW Junior
expertisée, 1200 fr.
Robert Matthey,
2114 Fleurier.
Tél. (038) 9 17 58.

BOULE ET COULEUSE pour petite lessive.
Tél. 5 19 65.

CUISINIÈRE ÉLECTRIQUE, 3 plaques,
en bon état , 50 fr. ; cours d'italien par dis-
ques, très peu servi. Valeur à neuf 350 fr.
cédé 150 fr. Tél. (038) 7 97 42.

CASIERS A CORRESPONDANCE articulés.
Format A4 pour le classement de formules,
etc. Prix intéressant. Tél. 5 91 30, heu res de
bureau.

4 PNEUS A CLOUS Firestone avec chambre
à air , montés sur jantes, état de neuf. Tél.
4 29 54 dès 19 heures.

HARD-TOP pour Triumph Spitfire , état
de neuf. Tél. (038) 7 94 32.

SKIS MÉTALLIQUES 205 cm, fixations de
sécurité , 220 fr. ; chaussures de ski à boucles
No 39, 55 fr. Téléphone heures des repas,
5 31 79.

CAMERA Eumig 8mm, 100 fr. ; projecteur
Paillard 8mm, 200 fr. Téléphone 5 3179 ,
heures des repas.

PORTE - RÉCLAME pour voiture avec
plaque , état de neuf aspi rateur-balai , canapé
arrondi , bonne occasion. Tél. 6 38 24.

ROMANS divers policiers et aventures, li-
vres d'enfants , détaillés ou en lots. Tél.
6 38 24.

PORTE DE GARAGE état de neuf ,
240 x 280 cm. Tél. (039) 6 74 36.

TÉLÉVISEUR PHILIPS Suisse - France,
révisé. Tél. 5 99 57.

BAIGNOIRE POUR BÉBÉ, avec support,
à poser sur grande baignoire , 20 fr. ; baby-
sitter luxe , écossais rouge, 18 fr. ; friteuse
système Fri-Fri Mondial , (double emploi)
90 fr. Tél. 6 25 09.

VAISSELIER BRESSAN. Tél. 6 33 18.

MIEL DE SAPIN. 10 fr. 50 le kg. Ed.
Cattin , Côte 2. Neuchâtel. Tél. 5 28 39.

LIT BAS, 140 cm de large , état de neuf,
à moitié prix. Tél. 4 38 17.

MACHINE A ÉCRIRE électriqu e, marque
Remington , pour cause de non-emploi. Prix
intéressant. Tél. 5 91 30, heures de bu reau.

APPARTEMENT DE 4 OU 5 PIÈCES
avec confort , jardin , région Corcelles-Cor-
mondrèche-Peseux pou r fin mars ou date
à convenir , pour jeune couple (1 enfant).
Tél. 8 68 27.

DEMOISELLE * cherche, pour le 31 janvier
petit appartement ou studio jusqu 'à 200 fr.
Préférence : Hauterive , Neuchâtel , Saint-
Biaise. Tél. (038) 4 72 01, de 12 h 15 à
13 heures.

APPARTEMENT 2 A 3 PIÈCES, en ville ,
date à convenir. Adresser offres écrites à
FD 207 au bureau du journal.

PROFESSEUR, marié, sans enfants , cher-
che appartement de 4 à 5 pièces, à Neu-
châtel ou environs , pour le 24 juin ou date
à convenir. Ecrire à HF 209 au bureau
du journal.

PROFESSEUR cherche appartement de 3 à
4 pièces, avec confort , pour le 24 mars.
Préférence : Hauterive, Saint-Biaise, Marin.
Adresser offres écrites à Kl 212 au bureau
du journal.

GARAGE, région Monruz , avec électricité
pour dépôt et auto. Tél. 5 87 55.

APPARTEMENT 2 PIÈCES, confort ou
mi-confort , proximité du centre ou de la
gare. Tél. 5 69 61, dès 18 heures.

SUISSE ALLEMAND, étudiant , cherche
chambre meublée avec douche ou bain ;
éventuellement pension , de préférence aux
alentours de Neuchâtel , pour le 1er mars
1970. Tél. (042) 57 11 57.

COUPLE RETRAITÉ, cherche appartement
de 2-3 pièces, région Peseux-Cormondrèche,
pour avril-mai. Prix modéré, si possible
avec jardin-verger. Tél . 5 94 92.

VEUF cherche chambre avec pension, pour
date à convenir. Haut de la ville , Vauseyon-
Peseux. Adresser offres écrites à GC 181
au bureau du journal.

APPARTEMENT, LOYER MODÉRÉ, pour
couple. Récompense. Tél. (039) 5 29 89.

STUDIO, PETIT APPARTEMENT, chambre
indépendante, avec confort , meublés ou non ,
est cherché par employé. Tél. 3 17 20.

DEMOISELLE CHERCHE, pour début du
printemps , petit appartement jusqu 'à 200 fr.
par mois. Préférence : Hauterive , la Coudre ,
l'Ermitage. — Adresser offres écrites à
D V  118, au bureau du journal.

CHAMBRE INDÉPENDANTE avec con-
fort , près de la gare. Tél. 519 65.

2 CHAMBRES INDÉPENDANTES, à jeu -
ne fille , part à la cuisine. Libre 2 mois
(février-mars). Tél. 5 46 72.

SERRIÈRES, CHAMBRES à 1 et 2 lits,
tout confort, cuisine. Tivoli 10.

LOCAUX, trois grandes pièces. Convien-
draient pour atelier, dépôt, chantier de
Gibraltar. Tél. 5 54 76.

CHAMBRE avec pension pour jeune homme.
Tél. (038) 5 49 52.

AU CENTRE DE PESEUX, chambre à
personne soigneuse. Tél. 8 14 82.

UNE OU DEUX CHAMBRES MEUBLÉES,
avec cuisinette et bains , conviendraien t à
demoiselle employée ou à jeune couple.
Tél. 5 44 20.

CHAMBRE MEUBLÉE pour jeune fille.
Tél. 8 38 38.

AU LANDERON. appartement de 3 pièces,
avec confort , pour le 15 mars. Tél. 7 93 84.

CHAMBRES tout confort , avec pension.
pour étudiants , ou employés sérieux. Tél.
5 75 62.

MONSIEUR cherche emploi pou r le samedi,
permis de conduire A et D. Tél. 3 26 13.

VENDEUSE-CAISSIÈRE qualifiée (jeune
dame), cherche emploi le samedi. Téléphone
8 38 14.

JEUNE FILLE cherche emploi d'aide-cui-
sinière ou de cuisinière dans collectivité , en
ville. Date à convenir. Adresser offres écri-
tes à GE 208 au bureau du journal.

DAME cherche petits travaux à domicile
(horlogerie ou autres) . Tél. (032) 83 21 60.

EMPLOYÉE DE BUREAU expérimentée ,
tous travaux , correspondance, comptabilité ,
contentieux , etc., cherche travail indépendant
pour le matin. Adresser offres écrites à
DA 193 au bureau du journal.

ÉTUDIANT possédant permis de condui-
re A cherche , dès le 2 mars, place pour
environ trois à quatre  mois. Faire offres
sous chiffres P 300033 N à Publicitas S. A.,
2001 Neuchâtel.

FEMME DE MÉNAGE est cherchée une
heure le matin , deux heures l' après-midi.
Tél. 5 91 77.

PATINS VISSÉS pour garçon, No 33-34.
tél. 6 70 92.

CHAISE DE BÉBÉ Sécurial , ou semblable ,
en bon état. Tél. 9 41 21.

CARTES POSTALES anciennes , avec ou
sans timbres. Case postale 732, Neuchâtel.

DAME ESPAGNOLE est cherchée par da-
me suisse pour leçons de conversation en
castellano. Tél. 6 48 26.

DAME VEUV E, 60 ans , cherche à faire la
connaissance de monsieur pour rompre soli-
tude. Adresser offres écrites à JH 211 au
bureau du journal ,

TROUVÉ CHAT angora jeune et blanc.
Tél. 5 07 09 le soir à 9 hcuics.

A vendre

Simca 1300
bon état, expertisée.
Prix 2200 fr.
Tél. 7 71 94,
Enea Borgna,
Cressier.

A vendre

AUSTIN 850
limousine
4 places,
modèle 1965, p
moteur révisé.
Expertisée.
Garantie 3 mois.
Prix Fr. 3400.—.
Grandes facilités
de paiement.
Garage R. Waser
Seyon 34-38
2000 Neuchâtel
TéL (038) 5 16 28

I - — ,
A vendre

Taunus 17 M
modèle 1965,
très bon état.
Tél. 7 71 94
Enea Borgna ,
Cresseir

A vendre

2 CV
1963, en état de
marche. Tél. 4 27 90,
heures des repas.

A vendre

Taunus
20 M TS
1965, 50,000 km;

VW Variant
1966, 63,000 km.
Ces véhicules sont
en très bon état.
Facilités de paie-
ment. Reprises.
Garage Beau-Sile,
Cernier.
Tél. (038) 7 13 36.

A vendre
Citroën

AMI 6
en état , expertisée.
Tél. 8 38 38,
garage des Draizes.

Occasion
Je suis acheteur d'un
pick-up VW d'occa-
sion, mais en par-
fait état. Faire offres
sous chiffres AY 202
au bureau du jour-
naL 
A vendre, pour cause
imprévue,

Ford
Corsaire GT
rouge, 1500 cm3.
Etat de neuf ; com-
plètement révisée,
2400 fr.
Tél. (037) 77 11 71.



La première grande victoire internationale de Frei
Kranjska Gora : encore une victoire suisse - Saint-Gervais : succès d une Américaine

Grâce à la prolongation du délai d'ins-
cription pour les championnats du mon-
de et grâce aussi aux courses de Kranjska
Gora, il y a encore un des anciens de
l'équipe de Suisse qui semble tirer son

épingle du jeu : Peter Frei dont c'est la
première réelle victoire internationale.
Jusqu'à maintenant il n'avait pas fait
de fleur. Il s'était classé sixième du spé-
cial et 37me du géant de Lienz. A Hin-
delhang il n'était que 20me dans sa
spécialité, dernier des Suisses et dixiè-
me au géant en l'absence de l'élite en-
gagée à Adelboden.

LE PENDANT DE MINSCH
D'autre part, il n'a terminé ni au Lau-

berhorn ni au Hahnenkam. Pour les sé-
lectionneurs, il représentait certainement
un cas de conscience. Ses qualités ne
s'expriment qu 'en slalom. Il n'a pas d'au-
tre domaine. Il est le pendant de Minsch

dont l'horizon s'arrête aux épreuves de
descente. Pouvait-on le sélectionner sur
la foi de sa sixième place de Lienz, en
décembre ? Probablement pas. Après cet-
te victoire, il est logique d'envisager sa
nomination, encore que le choix soit
passablement étendu puisque Bergamin
et Tresch ont accompli , eux aussi, une
bonne performance.

RÉFÉRENCES
La victoire de Frei a quelques analo-

gies avec celle de Russi à Hindelhang :
elle est un peu dévalorisée par l'absence
de tous ceux qui préparent les courses de
Megève. Et ils sont nombreux. Il a tout
tic même battu Giovanoli — préoccupé

par le combiné durant la seconde man-
che — et le Polonais Bachleda (8me au
spécial et 2me au géant de Kitzbuhl),
le jeune Allemand Neurcuther à qui l'on
prédit un grand avenir, le Français Mau-
duit qui paraît retrouver sa forme. Il ne
faut pas exagérer l'importance de cette
victoire : mais pendant qu'on gagne, on
se maintient au-dessus du doute.

BESOIN DE VICTOIRE
Le ski suisse a besoin de ces succès,

déjà rien que pour se prouver à lui-
même qu 'il est capable de vaincre et qu 'il
est en mesure de se mêler anx débats
internationaux. La victoire a toujours des
effets bénéfiques, surtout pour les Suis-
ses qui souffrent souvent de complexes.

Cependant, l'événement d'aujourd'hui
va vraisemblablement projeter son om-
bre jusque sur le succès des Suisses à
Kranjska Gora : la descente de Megève,
celle qui doit nous révéler, scmble-t-il ,
les secrets de la forme et les disposi-
tions des meilleurs spécialistes du mon-
de. Car, on n'est pas encore tout à fait
au clair à ce sujet.

Guy CURDY

J O I E .  — Kiki Cutter (au centre} reçoit l'accolade de ses dau-
p hines intjrUl Laf iorgue  (à gauche) et Florence Steurer

(Téléphoto AP)

«Tir groupe» des Françaises qui laissent
la victoire et les honneurs à Kiki Cutter

L'équipe de France féminine est toujour s
aussi impressionnante par son nombre el
la qualité , mais on commence à réaliser
lentement qu 'elle n'est pas imbattable.

Elle est rentrée de Maribor sans victoi-
re puisque c'est l'Autrichienne Annemarie
Proell (spécial) et l'Américaine Barbara
Cochran (géant) qui ont gagné , apportani
une heureuse distraction dans le déroule-
ment des événements.

En Yougoslavie , l'équipe de France était
privée de deux de ses meilleures skieuses :
Michèle Jaco t et Françoise Macchi qui s'en
étaient venues rehausser, de leur présence,
le Grand prix des Gaits en Haute- Savoie.

On sait fort bien que la place de Michèle
Jacot et de Françoise Macchi ne peut pas
être retenue comme décharge car il lui est
déjà arrivé de triompher sans elle ou au-
dessus d'elle à Badgadstein particulière -
ment. Cependant un petit détail qui est en
sa faveur.

TOUT OU RIEN
Le fait que les Françaises aient été bat-

tues à Saint-Gervais doit toucher beaucoup

de cordes sensibles ou provoquer une cer-
taine blessure d'amour-propre. Dans leui
conception du ski total et dans leur phy-
losophie de la compétition , les Français
considèrent qu 'une course sans victoire est
déjà une défaite. Pour eux , la victoire
c'est tout. Alors, à chaque fois , c'est tout
ou rien. 11 est juste qu 'une Américaine
ait gagné parce que (en spécial el en
géant) les Américaines sont presque les seu-
les adve rsaires des Françaises avec la Ca-
nadienne Betty Clifford.

INDICE DE PROGRESSION
Kiki Cutter fait à nouveau surface. L' an-

née passée elle avait eu un début de sai-
son très brillant , elle était en quelque
sorte le numéro un de l'équipe d 'Amérique.
Cette année, Judy Nagel , par ses victoires
de Lienz et Barbara Cochran par l' ensem-
ble de ses performances et par son ré-
cent succès de Maribor s'étaient mises en
évidence avant elle. 11 y a peut-être là un
indice de progress ion que les Françaises
auraient tord d'i gnorer.

G. C.

Denis Mast un vainqueur en puissance ?
Le championnat suisse des 50 kilomètres à Linthal

Joseph Haas (médaille de bronze des 5(1
kilomètres aux Jeux olympiques de Gre-
noble) et Conrad Hischier ont cessé la

M De notre envoyé spécial »

compétition. Dès lors, l'équipe suisse est
à la recherche d' un homme capable de ri-
valiser avec l'élite mondiale en général et

les Scandinaves en particulier sur cette dis-
tance appelée communémen t le < Marathon
des neiges » . Or, dans les cadres actuels
de l'équipe suisse , quels sont les noms pou-
vant prétendre à assurer la succession d'Haas
et d'Hischier ? Seul Denis Mast paraît en
mesure d' endosser cette responsabilité. Cer-
tes. Aloïs Kaelin possède l'expérience et
la volonté pour « digérer » cette distance.

gjiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii iiniiiiiiiiiiiiiiiiiiiii^

( Dix Jurassiens au|
( départ à Linthal (
S Le Giron jurassien sera bien re- s
= présenté à Linthal : dix « fou- §|
H deurs • prendront le départ des 50 =
= kilomètres. François Blondeau en 3
§j sera le chef de file. Huitième en =
H 1969 à Couvet à 7' 08" du vain- s
= queur , il peut apporter de nom- ||
H breuses satisfactions au giron. Ses =
|f camarades de club Claude Rosat , s

 ̂
Eric Patthey et Charles Steiner , ||

= Jean-Marc Matthey des Cernets- ||
H Verrières, Mario Jeanbourquin de =
H Saignelégier, Jean-Paul et Willy j
= Junod (Cernets-Verrières), Hans =
== Drayer du Locle, Georges-André ^H Ducommun de la Sagne l'accompa- =
H gneront en terre glaronnaise. No- =
H tons que Ducommun, Hans Drayer =
H et Willy Junod ont terminé dans ^= les quinze premiers l'an dernier. =
g P.-H. B. §§
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« Je la connais mal », avoue-t-il. Pour lui,
Linthal servira de « test » . Et les autres ?

DES ABSENTS
Geeser, Giger, Louis Jaggi , Alfred Kaelin

ne sont pas « chauds » pour tenter l'aven-
ture . Leur jeunesse peut leur jouer un mau-
vais tour. On l'a constaté l'année passée
à Couvet : les quatre premiers avaient tous
passé la trentaine. Bien sûr Eddy Hauser
(22 ans), Urs Ronner (24 ans) , Fritz Stussi
(25 ans) sont tentés par l' aventure . Ins-
crits , ils ne seron t pourtant pas au départ.
Pour des raisons différentes.

« Eddy Hauser est fatigué et a besoin
d' une période de repos ; 50 kilomètres
c'est beaucoup pour lui actuellement » , en-
tonnaient , en chœur , au Brassus , Ueli Wen-
ger , l'entraîneur national , et Conrad
Hischier, l' entraîneur de club du Vala isan.
Ils ont choisi la voie de la sagesse .

Tant Hauser que Ronner seront en Alle-
magne ce week-end. Ils participeront à une
course de 15 kilomètres le samedi et à
une épreuve de relais le dimanche. Avec
eux, Geeser et Alfred Kaelin ont entrepris
le voyage à Reitwinchl. Pour sa part , Stussi ,
blessé à un genou, ne devrait pas prendre
le départ. « Sa rentrée, il la fera sur 15
kilomètres lors des championnats suisses
nordiques de Sainte-Croix » , confiait Ueli
Wenger il y a une semaine.

C'est dire qu'au niveau de l'équipe na-

tionale les candidats à la victoire ne sont
pas lég ion. Mast (absen t en 1969) réunit
les suffrages. En revanche, parmi les can-
didats à l'équipe nationale , Paul Jaggi , Gas-
ton Durgnaz (deux Valaisans) et Michel
Borghi des Diablerets ont un rôle à jouer.
Et puis il y a les autres. Ceux qui régu-
lièrement se classent dans les positions de
tête. Et ceux qui ont fait la loi à Couvet.

Dans la première catégorie , on trouve
François Blondeau , Pau l Bebi , Henri Ni-
qui l le , Dreyer, Giusep Dermond (absent
l' année passée) entre autres. Dans le se-
cond groupe , un tiercé de valeur , d'expé-
rience et de volonté aura son mot à dire :
Obérer (vainqueur en 1969), Wagenfuhr
(2me), Michel Haymoz (3me). Ce trio avoue
une moyenne d'âge de 33 ans. « L'âge idéal
pour briller en grand fond » , constatait le
chef des « fondeurs » helvétiques Beeli à
l' arrivée de Couvet...

CHOIX RESTREINT
Qui ? Mast ? Aloïs Kaelin ? Ronner (6me

en 1969), un des trois candidats à l'équipe
nationale ? Niquille , le garde-frontière d'Ul-
richen ? Obérer ? Dermon d ? Ou un autre ?
Le choix est restreint. Toutefois , sur les
16.660 kilomètres d'un parcours à couvrir
trois fois — dénivellation totale : 1215 mè-
tres — tou t peut arriver. On se bousculera
au portillon de la victoire dimanche à Tscha-
chen à l'heure de l'apéritif où sera jugée
l' arrivée. Ueli Wenger aura-t-il trouvé le
successeur de Haas et Hischier ?

P.-H. BONVIN
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RENCONTRE CAPITALE DEMAIN SOIR A BERNE
Seconde phase des tours finals de ligue A

Le fait que le champion soit pratique-
ment déjà connu diminue passablement l ' in-
térê t de la fin du championnat de ligue A.

BATAILLE TERRIBLE

La curi osité se reporte sur la poule de
relégation , dans laquelle tout est encore
possible. Ici , c'est l'incertitude la plus com-
plète. Viège est aujourd'hui premier , mais
il peut , aussi bien que Berne, connaître une
< mauvaise passe » qui le replacerait au

dernier rang. Un match peut-être capital
de cette poule aura lieu demain , à l'All-
mend : Berne attend Zurich. En cas de
victoire , Berne serait presque sûr de « sau-
ver sa peau » . S'il perd , il pourra faire son
deuil de la ligue A. Mais nous serions
surpris que l'équipe de Diethelm ne par-
vienne pas à battre celle de Kobranov .
qui a eu passablement de chance au match
aller. Toutefois , la nervosité inhérente à
ce genre de batailles peut jouer un mauvais
tour aux gars de la capitale. Tout compte

fait , nous ne nous hasarderons pas à faire
un pronostic !

SUCCÈS SIERROIS ?
Dans la poule pour le titre , Sierre et

Genève Servette auront l'avantage de jouer
à domicile. Mais tous deux n'en auront
pas moins de difficultés à s'imposer, car
tant Langnau (en Valais) que Kloten (à
Genève) se déplaceron t avec l'intention de
décrocher une place d'honneur.

Apparemment , les deux clubs alémani-
ques sont capables de récolter le maximum
de points dans leur déplacement , mais Lang-
nau aura probablement plus de peine à
faire valoir ses arguments que Kloten :
d' abord parce qu 'il en a moins que l'équi-
pe zuricoise, ensuite parce qu 'il devra con -
vaincre Sierre, qui est plus revêche que
Genève Servette. Un succès sierrois ne
nous étonnerait donc pas, tandis qu 'une
victoire de Genève Servette aux dépens de
Kloten pourrai t être saluée comme un ex-
ploit... ou comme un réveil. Mais que
tout cela est peu important.  F.P.

LA SITUATION
Pour le titre
CLASSEMENT

1. La Chx-de-Fds 4 4 0 0 27-10 11
2. Kloten 4 2 1 1  25-19 5
3. Langnau 4 2 1 1  17-15 5
4. Sierre 4 1 0  3 15-28 3
5. Genève Servette 4 0 0 4 14-26 2

DEMAIN
Sierre - Langnau ; Genève Servette -

Kloten.

Contre la relégation
CLASSEMENT

1. Viège 2 2 0 0 6-5 4
2. Zurich 2 1 0  1 6-5 3
3. Berne 2 0 0 2 3-7 2

DEMAIN
Berne - Zu rich.

Quand les Tchécoslovaques
confondent sport et politique

faire une exception pour ces deux hoc-
keyeurs et de prolonger leur contrat .

» Celui-ci », affirme l'agence, « a déj à été
prolongé à deux reprises et le délai maxi-
mum de trois ans, fixé pour tous les en-
traîneurs tchécoslovaques engagés à l 'étran-
ger, est un principe inviolable ».

« La section de hockey sur glace de l'of-
fice des sports tchécoslovaque a rappelle
tous les hockeyeurs et entraîneurs enga-
gés en Allemagne fédérale et dont les con-
trats d'un an viennent à expiration », an-
nonce l'agence CTK.

< L'invasion des hockeyeurs tchécoslova-
ques dans les pays occidentaux (notam-
ment en Allemagne fédérale ,. Autriche ,
Suisse et Italie) en 1968 et 1969 est l'une
des conséquences néfastes du libéralisme et
du désordre qui n'a pas épargné le domai -
ne des sports », affirme l'agence. « Des
dizaines de joueurs et d'entraîneurs sont
partis avec ou sans l'accord des organis-
mes compétents. Il s'agit pour la plupart
d'hommes qui ont déjà passé le sommet
de leur rendement , mais auss i de quelques-
uns qui pourraient être encore d'une gran-
de utilité à leurs clubs. Les organismes
compétents tentent actuellement de remet-
tre de l'ordre dans ce secteur du « com-
merce extérieur » en tenant compte aussi
des aspects politiques. Le gouvernement
tchécoslovaque », précise l'agence, « est pru-
dent dans ses rapports cultu rels et dans
l'exportation des valeurs culturelles — par-
mi lesquelles compte aussi la culture phy-
sique — vers des pays avec lesquels il
n'entretient pas encore de rapports diplo-
matiques et dont la politique gouvernemen-
tale ne correspond pas encore aux prin-
cipes du « bon voisinage » avec les pays
>itués au-delà de leur frontière orientale » .

L'agence reconnaî t enfin que de nom-
breux hockeyeurs tels que Karel et Vladi-
mir Bouzek ont fait , en Allemagne fédé-
rale , beaucoup pour la propagation du sport
tchécoslovaque.

« Malgré cela » , précise-t-elle , l'office des
sports a été contraint de refuser la deman-
de du président du club EV Landshut , de

• Une grosse surprise a été enreg istrée
en championnat suisse de première ligue
(groupe 6). A Château d'Oex , le HC Châ-
teau d'Oex a battu Martigny par 3-2 (1-2
1-0 1-0).

Le Suédois Waldegaard (Porsche) presque assuré de la victoire
Le 39me Rallye de Monte-Carlo est entré dans sa phase finale

A quelques heu res seulement du dé-
part de la dernière étape du 39me Rallye
de Monte-Carlo (670 km de tracés mon ta-
gneux à souhait entrecoupés de sept tron-
çons de vitesse pure) Porsche était pra-
tiquement assu ré de remporter l'épreuve.
En effet, à moins d'être frappée par une
noire malchance (qu 'elle concerne les hom-
mes ou la mécanique), la marque alleman-
de ne risquait pas d'être vraiment inquié-
tée par ses concurrentes. « Il y a cepen-
dant la petite Alpine de Nicolas qui ,
étonnamment , s'est octroyée la 2me place au
classement intermédiaire à 1*54" de l'hom-
me de tête , le Suédois Waldegaard et avec

m De notre envoyé spécial B|

deux petites secondes d' avance seulement
sur Larousse , ces deux derniers sur Pors-
che » , disaient certains administrat eurs
français. Mais , la plupart d'entre eux
étaient cependant assez lucides pour n 'ac-
corder que des chances restreintes à la pe-
tite voiture bleue , estimant que la position
qu 'elle occupe est en quelque sorte un ba-
roud d'honneur.

Ce matin , lorsque la course sera défini t i -
vement jouée , les voitures allemandes qui
n 'ont pas forcé durant les dernières épreu-
ves du parcours commun Monaco - Cham-
béry - Monaco — occuperont très vraisem-
blablement les premières places. Dans quel
ordre ? Toute la question est là... Larousse
réussira-t-il à refaire son retard sur Wal-
degaard ? C'est peu probable. Cependant , le
choix des pneumatiques sera un facteu r
décisif. -C' est une véritable l o t e r i e » ,
avouent certains concurrents.

CHOIX DÉLICAT
Dans certaines épreuves spéciales on

trouve du verglas sur les sommets tand is
que plus bas, les routes sont tout à fait
sèches. Il est donc d' autant plus diff ic i le
de choisir les bandages les mieux appro-
priés. En mettant des pneus à clous , on ris-
que de perdre du temps aux endroits secs,
et vicc-versa. Finalement , un pneu moyen-
nement et finement clouté (environ 250 à
300 clous pour une jante de 15 pouces , pa-
raît être la meilleure solution). Pourtant ,
en dépit de la suprématie dont Porsche pa-
raît jouir , l'épreuve s'annonce extrêmement
intéressante.

D'une part en raison , nous l' avons dit ,
du comportement de la seule Alpine resca-
pée, celle de Nicolas par rapport aux ma-
chines de Stuttgart  ; d' autre part , par la
lutte que vont se livrer Ford et Lancia
pour les places d'honneur. L'écurie i ta l ien-
ne occupait , au classement provisoire in-
termédiaire , les 5me, 7me et lOme pla-
ces avec , dans l' ordre , Lampinen , Bales-
trieri, Barbasio tandis que les Ford Es-
cort TC étaient 6me, 8me et 9me. respec-
tivement Clark , Makinen et Jean-François
Piot.

FAUX BRUITS
Makinen , parmi tant d' autres , se plai-

gnait de ce qu 'il n'y avait pas suffisam-
ment de neige. Cependant, à en croire les
gens du pays, la température qui régnait
dans la région (10 à 15 degrés suivant les
endroits), on pouvait bien laisser augurer
ele quel ques chutes de neige durant  la nuit.
Dans ce cas, Porsche risqu ait de se heur-
ter à quelques difficultés car le bruit  cou-
rait que l'écurie allemande ne disposait
pas de pneus suff isamment cloutés pour
toutes ses voitures . C'est peut-être vrai ,
nais il n 'est pas non plus à exclure qu 'il
s'agit là d'une rumeur volontaire répan-
due afin de mesurer la concurrence .

CHEZ LES DAMES
A moins d'incidents , la Coupe des da-

mes ne paraît pas devoir échapper à Ma-
rie-Claude Bcaumont associée à Mlle Gran-
drive au volant d'une Opel Commodore.
Au classement intermédiaire , cet équipa-
ge occupait la 21 me place devant nombre
d'équipages masculins. Et pourtant , la blon-
de Marie-Claude estimait qu'elle aurait pu
faire mieux encore : « Lorsque j'ai appris
que Titi Greder (l'ami de Marie-Claude
qui lui prépare les voitures et qui partici-
pait au Rallye au volant d'une Opel GT)
avait été victime d'une sortie de route , je
me suis fait du souci , cela m'a fait perdre
le rythme et pendant plusieurs épreuves
spéciales , je n 'étais pas dans mon assiet-
te » .

Il n 'en demeure pas moins que de nom-
breux concurrents masculins aimeraient bien
avoir le talent de Marie-Claude qui , durant
la longue nuit , espérait bien encore remon-
ter de quelques places.

Christian Wenker

Dernière heure
Les soixante équipages les moins

pénalisés ont pris le départ de
l'épreuve complémentaire de mon-
tagne , Monaco-Monaco (670 km),

ul t ime phase du 39me Rallye inter-
national de Monte-Carlo.

Le temps était assez frais et bru-
meux et l' on signalait même que le
sommet du col de Turini était en-
neigé sur une ditance d'environ
8 kilomètres.

Les premiers concurrents, c'est-
à-dire les favoris, ont participé à la
première des sept épreuves spécia-
les de cette épreuve complémentaire.

C'est Jean-Pierre Nicolas (Alpine)
qui a réussi le meilleur temps
(16' 03"), devant Waldegaard
(16' 13") et Larrousse (16' 16"), les
deux champions  de Porsche.

Au classement général . Walde-
gaard est tou jours  « leader », mais il
ne précède plus Nicolas que de
1' 42", alors que Larrousse est à
1' 57", Andresson (Porsche) est à
4' 14" et Lampinen (Lancia) à
i' 32".

Un abandon a été enregistré, celui
des Norvégiens Karlan/ Schea , sur
Ford.

En lime ligue

Vallée de Joux II - Université Neuchâtel
1-2 (0-2 1-0 0-0).

L'Université a retrouvé le chemin de
la victoire après le « carton » qu 'elle avait
encaissé contre Jonction , à la fin de l'an-
née passée. Comme le résultat le démon-
tre, la rencontre fut très serrée mais , grâ-
ce à la combativité de ses joueurs , aux
réflexes de Borel et à l'opportunisme de
Hochstrasser, auteur des deux buts , l 'Uni
a réussi à garder sa maigre avance acquise
au premier tiers-temps. Par cette victoire,
l'Uni s'est presque assuré sa place en Ile
ligue , puisqu 'elle compte 8 points en 7
rencontres.

Université : Borel (Los) ; Debrot, Raemy ;
Roulet ; Gentil , Hochstrasser , Haugen ; Rue-
do, Favre , Gioria ; Guyot.

Victoire de l'Uni

Championnats du monde

A Saint-Moritz. les équipages allemands
se sont montrés les plus rapides au cours
de la quatrième et dernière journée de
l' entraînement en vue du championnat du
monde de bob à deux , qui aura lieu le
week-end prochain. Toutefois , dans le camp
suisse , on a enreg istré avec satisfaction la
performance réalisée par le Zuricois René
Stadler , auteu r du meilleur temps de la
journée sur une manche en l'17"03.

Les meilleurs temps de la journée :
Allemagne (Floth - Bader) 2'34"35 (1*17"

13 - l'17"22) ; Allemagne (Zimmerer - Ulz-
schneider) 2'35"08 (l'17"53 - l'17"55) ;
Suisse (Stalder - Schœrcr) 2'35"60 (l'18"57
- l'17"03) ; Italie (De Zordo - Frassinclli)
2'36"36 (l ' 18"12 - l'18"24) ; Roumanie
(Pan tu ru  - Zangor) 2'36"40 (l ' 17"97 - 1'
18"43) ; Italie (Vicario - Carlcsso) 2'16"44
(1T7"77 - l'18"67) ; Espagne (Baturone -
Rosal) 2'36"46 (l'19"01 - l'17"45) . Etats-
Unis (Lamcy - Huscher) 2'36"59 (l '18"ll  -
l'18"38) ; Grande-Bretagne (Hammond-Re-
non ) 2'36"64 (l'18"19 - l'18"45) ; Canada
(Gchiïg - Blakely) 2'36"fi5 (l'18"28 - l'18"
37).

La Suisse en évidence
lors de l'entraînement

Saint-Gervais
1. Kiki Cutter (E-U), 92"58 (48"32

et 44"26) ; 2. I. Lafforgue (Fr) , 93"04
(47"96 et 45"08) ; 3. Steurer (Fr) , 93"17
(47"77 et 45"40) ; 4. Famose (Fr) , 9V89
(48"69 et 45"20) ; 5. Macchi (Fr), 93"97
(48"64 et 45"33) ; 6. B. Lafforgue (Fr),
94"11 (4S"60 et 45"51) ; 7. Mir 'Fr) ,
94--I3 (49"06 et 45"73) ; 8. Rauter (Aut),
95"04 (4S"59 et 46"45) ; 9. Budge (E-U),
95"30 (49"11 et 46"19) ; 10. Hathorn
(G-B), 95"68 (49"86 et 45"S2) ; 11.
Christiansen (No), 95"73 (49"17 et 46"56);
12. Wolcott -(E-U), 95"99 (49"03 et
46"96) ; 13. Jeangeorges (Fr) , 96"17
(49"76 et 46"41) ; 14. Prœll (Aut), 96"20
(50"15 et 46"05) ; 15. Ruud (No), 96"37
(49"29 et 47"08) ; 16. Chalvin (Fr) ,
96"46 (49"54 et 46"92) ; 17. Corrock
(E-U), 96"91 (49"77 et 47"14) ; 18.
Forma (E-U) , 97"H (49"78 et 47"33) ;
19. Ray (Fr), 97"41 (50"03 et 47"38) ;
20. Hintermaier (All-O), 97"46 (50"46 et
47"00).

Puis : 29. Moret (S) 99" 17 (50"89 et
48"2S) ; 33. Inrebnit (S) 99"87 ; 35. Ru-
bli (S) 99"98 ; 48. Schillig (S) 101"73 ;
54. Nadig (S) 103"22 ; 59. Stump (S)
105"31.

Coupe du monde
A l'issue du slalom spécial de Saint-

Gervais, la France a dépassé les 1000
points au classement par nations de la
coupe du monde.

Dames (classement général) : 1. Mi-
chèle Jacot (Fr) , 136 points ; 2. Macchi
(Fr), 104 ; 3. Steurer (Fr), 96 ; 4. Coch-
ran (E-U). 95 ; 5. Lafforgue (Fr) , 85 :
6. Mir (Fr), 75 ; 7. Rauter (Aut). 67 ; 8.
Clifford (Can), 62 ; 9. Prœll (Aut), 60 ;
10. Famose (Fr), 56; 11. Nagel (E-U),
50 ; 12. M. Cochran (E-U). 48 ; 13. Cut-
ter (E-U). 39 ; 14. Budge (E-U). 32 ; 15.
Gabl (Aut) et B. Lafforgue (Fr), 30.
Puis : 25. Zryd (S), 4 ; 31. Sprecher t.S), 2.

Slalom (7 courses) : 1. I. Lafforgue ,
65 points (+ 6 points de résultats à bif-
fer) ; 2. Jacot, 61 ; 3. Rauter , 55 (+ 3) ;
4. Clifford , 48 (+ 2) ; 5. B. Cochran,
45 : 6. Steurer , 38 (+ 4).

Par équipes (classement général) : 1.
France. 1013 points ; 2. Autriche. 423 ;
3. Etats-Unis , 352 ; 4. Suisse, 218 ; 5.
Italie , 120 : 6. Allemagne de l'Ouest , 76 ;
7. Canada , 62 ; 8. Pologne, 31 ; 9. Aus-
tralie. 25 ; 10. Grande-Bretagne, 10.

Dames : 1. France, 607 points ; 2.
Etats-Unis , 290 ; 3. Autriche , 181 ; 4.
Canada. 62 ; 5. Allemagne de l'Ouest ,
33 ; 6. Grande-Bretagne, 10 ; 7. Suisse, 6.

Kranjska Gora
1. Peter Frei (S) 116"88 (60"37 et

56"51) ; 2. Bjorge (No) 117"35 (59"81
et 57"54) ; 3. Giovanoli (S) 117"48
(59"14 et 58"34) ; 4. Neureuther
(Al-O) 117"83 (59"42 et 58"41) ; 5.
Bergamin (S) 118"33 (60"85 et 57"48);
6. Bachleda (Po) 118"40 (60"54 et
57"86) ; 7. Mauduit (Fr) 118"56 (61"58
et 56"98) ; 8. Tresch (S) 118"57 (60"56
te 58"01) ; 9. Demetz (It) 118"92
(60"64 et 58"28) ; 10. Sonneberger
(Al-O) 119"07 (60"34 et 58"73) ; 11.
Rolen (Su) 119"22 (60"22 et 59"00) ;
12. Schmalzl (It) 119"36 (60"47 et
58"89) ; 13. Pâmer (EU) 119"66 (61"52
et 58"14) ; 14. Ambroise (Fr) 119"79
(61"36 et 58"43) ; 15. Bruggmann (S)
120"07 (61"00 et 59"07).

Neuchâtel-Sports a établi son program-
me d'entraînement en vue du second tour
du championnat de la façon suivante :

Dimanche 8 février : Stade Lausanne -
Neuchâtel-Sports ; mercredi 11 février : Neu-
châtel-Sports - Martigny ; dimanche 15 fé-
vrier : Beauregard - Neuchâtel-Sports ; di-
manche 22 février : Neuchâtel-Sports - Fri-
bourg ; dimanche 1er mars : Moutier - Neu-
châtel-Sports.

...et d'Âudax
Pou r sa part , Audax (2me ligue) a prévu

les matches suivants pour préparer le deuxiè-
me tour : Audax - Le Locle (7 février) ;
Orbe - Audax (8 février) ; Prilly - Audax
(14 février) ; Audax - Montreux (15 fé-
vrier) ; Audax - Malley (21 février) ; Au-
dax - Le Parc (1er mars) ; Audax - Su-
perg a (5 mars). Audax recevra tous ses
adversaires à Colombier.

Matches
d'entraînement

de Neuchâtel-Sports...

FOOTBALL
• Deux matches du championnat de la

Bundcsliga prévus pour ce week-end ont dû
être renvoyés. II s'agit des rencontres Ein-
tracht - Brunswick - S.V. Hambourg et
Eintracht Francfort - Bayern Munich , cette
dernière comptant pour le concours No 3
du Sport-Toto. Le ti p sera tiré nu sort.

SKI
9) Les I9mcs compétitions pour douaniers

de Itad-Klcinkirclihcini (Carinthie) ont com-
mencé par une victoire suisse lors de la
course de patrouille. L'équipe formée de
Hans Obérer , Venanzio Maranta , Hermann
^ya!ther et Paul Jaggi s'est en effet impo-
sée devant la France A et l'Italie A. Une
surprise a été enregistrée lors du slalom,
qui a vu la victoire de l'Allemand Max Ric-
ger devant le favori , le Français Patrick
Russe..
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I Championnats duj
|Giron jurassien !

H Les 43mes championnats jurassiens s
H de ski alpin se dérouleront samedi et =
= dimanche au Locle et à La Chaux- =
î| de-Fonds. Grâce à la bonne entente =
H qui règne actuellement entre ces deux =
M clubs , il a été possible d'organiser le =
= slalom spécial à La Chaux-de-Fonds =
H et le slalom géant au Locle. =
= Samedi , sur les pentes de la « Re- =
= corne », là où se déroulait le « Mé- =M morial Georges Schneider » , 70 skieu- s
= ses et skieurs seron t en lice dans le ||
= slalom spécial. Les départs seront don- =
= nés simultanément sur deux pistes de =
= 60 portes environ. Le premier départ ||
= du slalom géant sera donné diman- =
= che à la « Combe Jeanneret » . Le sla- =
 ̂
lom géant se courra également en deux =
 ̂
manches. Un classement combiné spé- =

== cial-géant sera établi pour désigner =
H les champions jurassiens 1970. =
H Tous les ténors du Giron jurassien s
H seront au départ , et notamment Daniel g
= Besson , tenant du titre et grand fa- =
= vori , D. Manigley, Ch. Vauthier , Go- =
H bat , Licngme et Blum.
iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii

ID. BESSON FAVORll
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Wlî t&̂ glS9a*ssâ SgS»a?œmM L II fc .̂ B®K

. t e, P°ur t i s sus  dé l icats  - Système a fl"M ffflÇ* *¦¦ ff *«> WfJ M il ' . „„„» |fe« /jsi>. |>\ »'¦¦' ...s#
Grand variété de programmes, c a r t e s  . Minuterie de mise en il U£ïdldIUI d 11 W-  ¦ WSWtJiii # 1 1  T-A* M„P|«.aI i380 volts. Garantie marche - Garantie 1 année. . e„ \\ -" ¦¦-. il I reS mUSICâl .
1 année. Valeur OQA -t 'a f i n  j X \  r? fh — a Ae A  Avcc FM'" --t- *« L̂ It ïrancictnr f l ARV S lI F0¥U." Va ,eur 2198.- HS0 Afi BO50 STANDARD SCO 771 FL fefâ™. # tt ïranS!St°r ^LARVILLI:

M- m mMWA m MT ** *** 
m ©1 AiT 

blANUAKU bKU / / I  H. 
r̂ -̂̂ '̂ i 

Onde, 

longues , moyennes et FM.

- ,,, /ô%%0 _ w ,,, IJLOO Très joli t ransistor, 3 longueurs ^̂ ^^£^,_„_ _ f Prise pour antenne voiture et écou-
Soldee 1>9|#7B" Soldée é m ^ W W w T  

(moyennes) (moy. - long.) 
^̂  ̂ = longue

 ̂ mQyennes e, UN CHARMANT ",̂ ,̂ 7 

teur 
personnel.

FM (OUC). Etui cuir et écouteur LOEWE OPTA LISSY 
199 ¦

5%3S!i pHÔTÔW TOURNE-DISQUES ! r£? 69 . îMrw f̂i "" 
 ̂129>_

O

^̂ SI 4» t̂oMH TBÈS GEHWD CHOIX D'ENREGISTREURS !

Format copies "̂  a
6

"tc'
5
m
U
°ti^e

'0 

/^ iPïw Pour ,es chasseurs de son '• TELEFUNKEN 300 TS
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fédérale tient sa session annuelle à Bienne
a%\m\\WLmmmmmm La commission

Les colonels Auguste Matthey, de Genève ,
François Meytain , de Saint-Maurice , et Jo-
seph Kenzelmann , de Zeneggen-VS, son
doyen , ainsi que les majors Alfred Fardel ,
de Lausanne , René Petitpierre , de Neuchâ-
tel, Marcel Carrel, de Fribourg, et André
Salomoni. de Moutier , représenteront la Ro-
mandie à la session ordinaire annuelle que
tient depuis mercredi , à Bienne . la com-
mission fédérale de tir. Les débats sont di-
rigés par le colonel EM.G Hans Meister , de
Berne, chef de la section de l'instruction
hors service , entouré  pour la circonstance
de di f férents  collaborat eurs du département
mil i ta i re  fédéral.

A l' ordre du jour,  des objets très divers :
l 'instruction des jeunes tireurs , les installa-
tions intercommunales , les accidents de tir
et les moyens de les prévenir , les cas de
fraude enregistrés l' an passé, comme aussi

cer ta ins  sujets techniques. Quatre jours du-
rant on a eu le temps de tout passer en
revue !

La commission assistera , en outre, à des
démonstrations au stand de Bienne , dont
l' une aura trait  au nouveau programme obli-
gatoire  à 300 m introdui t  cette saison jus-
tement.

Le conseil municipal  de Bienne recevra
ses hôtes au Palais des congrès, peu avant
que le conseil exécutif du canton de Berne
leur offre de son côté, une réception.

La réunion de la commission fédérale mar-
que le début de la saison des tirs. Les quel-
que quatre mille sections de la Société suis-
se des carabiniers et de la Fédération ou-
vrière suisse de tir l' attendent avec une cer-
taine impatience parce qu 'elle leur permet
de jeter les bases de leur activité.

L.N.

Mumenthaler et Knill ont encore marqué le demi-fond
COUP D'ŒIL RÉTROSPECTIF SUR LA SAISON SUISSE 1969

Bien que s'étant maintenus au niveau
auquel ils s'étaient élevés en 1968, le
demi-fond et le fond suisses n'ont pas
connu une nouvelle pluie de records,
l'an dernier. Sur les six courses figurant
au programme olympique et auxquelles
nous nous attacherons, seule celle du
800 m a progressé. En 1968, nos no-
tions cinq nouveaux records dans ces six
spécialités, soit sur toutes les distances,
exception faite , des deux tours de piste.

ESPOIR

En améliorant, l'an passé, le record
de Christian Waegli d'un dixième, Mu-
menthaler a effacé une des figures de
proue de l'athlétisme helvétique. Ce
« chrono » lui permit de se faire respec-
ter sur tous les stades d'Europe et mê-

me de terminer brillant 5me des cham-
pionnats d'Europe. Il est dommage que
le Bernois pense, comme son collègue
de Bumpliz, prendre sa retraite mainte-
nant qu'il a atteint son zénith ! Espé-
rons que Mumenthaler reviendra sut
cette décision car notre demi-fond a en-
core besoin de lui. La révélation de la
saison, sur la même distance, vint du
jeune Léo Wyss (l'49"3), qui , grâce à
sa pointe de vitesse finale, semble être
un de nos plus sûrs espoirs. Derrière,
nous retrouvons les mêmes figures que
par le passé avec Greile (l'49"7), Knill
(l'49"9) suivis de Henggeler, Curti et
Pelli. Dans l'ensemble les performances
sur cette distance ont été quelque peu
inférieures à 1968, ceci tant au niveau
des dix meilleurs que sur la base des
trente premiers résultats.

Confirmant son excellente forme, Mu
menthaler a égalé, en fin de saison
son record du kilomètre en 2'20"8. I
laisse ainsi loin derrière lui Curti (2'24"4
et Pelli (2'25"6).

UNE ÉTOILE S'EN VA
Le 1500 m a vécu, ces dernières an

nées, sous l'étoile Knill. Cette étoile per
dant de sa lumière, il faut s'attacher î
trouver celles qui la remplaceront. Bier
qu'étant crédité de 3'42"6, le Saint
Gallois ne connut pas le même succè;
que par le passé et sentit la fati gue di
ses efforts disproportionnés. Ainsi, aprè!
s'être donné sur cette distance pendant
près de sept ans avec un succès com-
plet, et avoir fait progresser le record
suisse de 6,4 sec, l'heure d'une retraite
bienvenue a sonné pour lui. Contraire-
ment à d'autres spécialités que le dé-
part d'un athlète ayant laissé une telle
empreinte a fait sombrer dans l'abîme,
le 1500 m semble être à même de chan-
tier d'arme. En effet, avec Feldmanrt
(3'43"1), Ellenberger (3'43"7), I'étonnanl
Curti (3'44"3) et même les jeunes que
sont Dolder (3'47"8) et Grossmann
(3'49"3), la relève est assurée. Il esl
même fort probable que Hansulrich
Feldmann, le frère du coureur d'obsta-
cles, qui séjourne actuellement en Aus-
tralie , franchisse la limite de 3'40. C'est,
[in moins, l'avis d'un spécialiste qui
n'est autre qu'Herbert Elliot.

Cette discipline a, d'ailleurs, été en
net progrès en 1969. La moyenne des
tlix meilleurs a baissé de 1"06, celle
ies 20 meilleurs de 0"24, alors que,
ri l'on se base sur une plus grande
échelle, la progression a été de 0"14.

CONSOLATION
Toni Feldmann, l'homme qui s'est af-

firmé aux récents championnats suisses
nais qui déçut quelque peu aux cham-
pionnats d'Europe, se racheta de sa

mésaventure athénienne en améliorant,
en fin de saison, le record national du
3000 m en courant la distance en 8'07",
gagnant ainsi 1"2 par rapport à Schnci-
ter. Dans sa foulée, on trouve Menel
avec 8'07"4. Derrière ces deux coureurs
dont la classe internationale n'est plus à
prouvé, le trou est béant puisque le pre-
mier des viennent ensuite est déjà dé-
classé de 14"3. Relevons, toutefois, que
le 3000 m n'est pas une distance très
prisée des coureurs de fond.

Pierre SEL

(à suivre)

La défaite de Clay signifie peu de chose

Après le fantastique combat de l'électronique

Lu « victoire » de Rocky Marci-anc
sur Cassius Clay par ordinateur électro
nique (k.o. mt 13me round) a été ac-
cueillie sans trop de commentaires aux
Etals-Unis , où l'on s'accorde pour con-
clure que le f i l m  en couleur de plus
d' une heure entre les deux champion *
invaincus en leur temps n'a absolument
rien prouvé , sinon que les deux hom-
mes, Marciano surtout, avaient conser-
vé une forme physique remarquable.

Le succès du champ ion de la généra
tion précédente a, certes, satisfait entiè-
rement ceux qui ont encore la nostalgii

MARCIANO. — Sa victoire
ne doit pas être pr ise  t rop au

sérieux.
(Téléphoto AP)

des grandes confrontations du passé , au
moment de l 'âgj d'or de la boxe , et qui
sont convaincus que les boxeurs d' autan ,
de Jack Johnson à Marciano en pas-
sant par  Jack Dempsey et Joé Louis ,
avaient intrinsèquement p lus de valeur
que les pug ilistes actuels. Les admira-
teurs de Clay sont , quant à eux , per-
suadés que Mohamed Ali ne se serait
jamais laissé emprisonner dans les cor-
des pour permettre à son aîné d'accom-
plir, à partir du neuvième round, un
inattendu renversement de situation.

PAS CONVAINCANT
Malgré les belles images du f i l m , rien

ne f u t  réellement convain cant pas plus
le succès de Marciano que la dé fa i te
de Clay , el le fa i t  que l'ordinateur ait
prévu les blessures assez profondes de
l 'ancien champion disparu entre le 2me
et le 6me round appuie la thèse des
sceptiques.

En conclusion, p eut-on prendre au
sérieux les déductions mathématiques de

la machine en matière de boxe ? Dick
Tiger, l 'ancien champion du monde des
poids moyens et des mi-lourds, en a ri
après la projection du f i lm .  Un montage
électronique identique ne lui avait-il pas
enlevé son titre quelques jou rs avant son
championnat du monde des mi-lourds,
en novembre 1967, à Las-Vegas, contre
Roger Rouse ? Le Nigérian prouva , lors
du véritable combat, que le cerveau
électronique était loin d 'être infai l l ib le ,
puisqu'il mil Rouse k.o. au 4me round.

Laver à l'honneur
Le joueur professionnel australien Rod

Laver, auteur d'un deuxième grand che-
lem l'an dernier , s'est vu remettre la « Ra-
quette d'or > pour la deuxième année con-
sécutive, à New-York, en tant que « joueur
de tennis » de l'année écoulée.

Cette distinction décernée annuellement
par la presse internationale restera en sa
possession s'il la remporte une troisième
fois. En 1967, année de sa création , c'est
l'Australien John Newcombe qui la reçut.

Illlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll

Etant  donné le succès que sa manifes-
tation de l' année dernière a remporté, la
section de volleyblll de Xamax organise ,
dimanche , un nouveau tournoi national.
Quatorze équipes (dont six de femmes)
prendront part à cette compétition qui se
déroulera dès les premières heures du ma-
tin déjà, dans les salles de gymnastique
de la Promenade et des Terreaux-Sud.

Chez les messieurs, les équipes seront
divisées en deux groupes de quatre, de la
façon suivante : Groupe A : Berne , Lausan-
ne , Le Locle, Xamax. Groupe B : EOS
Lausanne, La Chaux-de-Fonds, Star Genè-
ve, Yverdon.

Chez les dames, nous aurons deux grou-
pes de trois équipes réparties de la maniè-
re que voici : Groupe A : La Chaux-de-
Fonds, Lausanne II , Xamax. Groupe B :
Berne , Lausanne I. Xamax II.

Les finales , auront  lieu à par t i r  de
14 h 30,~"à l'école de la Promenade.

Tournoi national
de Xamax dimanche

____ _̂  ____ ________________
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Poser une assiette sur la tablette du four: le ^vf lr \j ĴJ Le fromage à raclette «Raccard»
fromage fond et coule dans l'assiette chauffée par êst savoureUx à souhait et délicieusement fondant,
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r f  ^^SSSpŝ  «Raccard» comprise 
dans 
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8 Jm\ V__? «P prochaine raclette. Petites pommes de terre, la boîte 3/4 -.90

UnelËUos, »M£^EjlV.-GROS

Prêts
express
de Fr. 500.-à Fr.10000.- I
• Pas de caution : I

Votre signature §
suff it

• Discrétion
totale

Banque Procrédit I
1701 Fribourg
1 rue de la Banque
Tél. : 037/2 64 31

X

Tout peut se
régler par poste.
Ecrivez aujour-
d'hui.
Service express

Nom
Rue
Endroit

Joseph Suto, le coureur de fond hongrois
bien connu, a définitivement élu domicile à
Genève et il s'est inscrit au stade Genève,
où il a retrouvé son compatriote Istvan
Grenak.

Bien qu 'ayant pratiquement renoncé à la
compétit ion en 1969 . Suto retrouve rapide-
ment une fo rm e prometteuse car il se sou-
met à nouveau , depuis quelques mois, à un
entraînement régulier et intensif. Malgré ses
33 ans , il devrait être, l'été prochain , un ad-
versaire redoutable pour les marathoniens el
les coureurs de 10,000 mètres suisses.

Ses meilleures performances sont les sui-
vantes : 3'58"0 aux 1500 m. en 1965. 8'07"0
aux 3000 m. en 1967, 13'54"6 aux 5000 m,
en 1967, 28'8"2 aux 10.000 m. en 1967
et 2 h 17'55"8 au masathon des Jeux olym-
piques 1964 à Tokio . ce qui lui avait valu
la cinquième place.

Un concurrent sérieux
pour les Suisses

Nicole Duclos et Michail Jelev ont été
les meilleurs athlètes européens en 1969

Nicole Duclos (Fr) et Michail Jelev
(Bul) ont été désignés comme ies meil-
leurs athlètes européen s de l'année 1969
par un jury dirigé par M. Adrian Paulen.
présiden t du comité européen de la Fédé-
ration internationale. Un c soulier d'or »
sera remis à Nicole Duclos et Michail  Je-
lev le 28 mai prochain , à Ostrava , à l'oc-

casion d'une réunion internationale. Che;
les hommes , le Suisse Phi l ippe Clerc esl
classée au troisième rang.

CLASSEMENTS
Messieurs : 1. Michail Jelev (Bul )  361 p . ;

2. Jozef Plachv (Tch) 353.5 ; 3. Phi l ippe
Clerc (S) 308,5 ; 4. Jurgen Haase (Al l -E l
246 ; 5. Paul Nihill  (GB) 245 : 6. Fromm
(AII-E) 232,5 ; 7. Ottoz (It) 198 ; 8. Sko-
morokhov (URSS) 184 ; 9. Borlsov (URSS)
117.5 ; 10. Stewart (GB) 111.

Dames : 1. Nicole Duclos (Fr) 461 ; 2.
Jaroslava Jehlickov a (Tch) 377 ; 3. Li l ian
Board (GB) 376 ; 4. Karin Balze.r (All-E)
371 : 5. Petra Vogt (All-E) 362 ; 6. Colet-
te Besson (Fr) 328 ; 7. Paola Pigni ( I I )
147 ; 8. Mia Gommers (Ho) 120 : 9. lrena
Szewinska (Pol) 76 ; 10. Anneliese Damm-
Olsen (Dan) 52.

C
L annonce
reflet vivant du marché
l annonce dans ia
Feuille d'Avis de Neuchâtel
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L'entraînement de Bruno Arcari se pour-
suit dans la sérénité la plus totale, à dix
jours du combat qui doit l'opposer , t i t re
mondial des surlégers en jeu , au champion
du monde pour le « W.B.C. > , le Philippin
Pedro Adigue. Sans problème de poids ,
puisqu 'il accuse 62 kg 300, l'Italien semble
déjà au point et il fait preuve d'un grand
optimisme. Détendu, confiant en ses possi-
bilités , le champion d'Europe se prépare
dans le calme le plus absolu en vue de
ce « choc ¦ qui représente, pour lui , la
grande occasion de devenir le numéro un
de sa catégorie.

Arcari est en formeLe cours d' escrime gratuit , qui a obte-
nu un magnifique succès populaire l'an-
née dernière, sera à nouveau mis sur pied
par la Société d'escrime de Neuchâtel. U
sera précédé, comme ce fut déjà le cas
l'an passé, d'une semaine de démonstra-
tion dans la salle d'armes de la me du
Pommier 8.

Chacun — hommes et femmes, filles et
garçons ¦— est invité à assister ou à pren-
dre part à ces démonstrations qui auront
lieu du lundi 26 au vendredi 30 janvier en
soirée et la matinée du samedi 31 janvier.
Pour de plus amples renseignements, vous
voudrez bien consulter les annonces parais-
sant dans ce journal.

Démonstration
et cours gratuits



Peau sèche - malgré I
des soins réguliers ?

*

4 -̂ ^̂ k̂. La peau sèche est fort répandue parce qu 'elle est
m jÉ? * >lil WÈk; îk transmise par hérédité et rendue plus sèche encore
B(: "^^^  ̂ par des in

fluences extérieures défavorables. Il
m̂k semble que même des soins réguliers ne portent

4 t̂,, remède. Presque tous les épidermes et particu-
È . ¦ îk lièrement ceux qui sont desséchés manquent de

• ¦ % substances actives qui régénèrent les cellules et
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La crème vitalisante pour la femme qui a dépassé

Lors de tout achat d'un produit bio -placentin e ',
vous recevrez
gratuitement
une crème bio-p lacentine de taille spécia le,
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Superbe BOUILLI
et RÔTI de BŒUF

extra-tendre

et toujours ses fameuses

PETITES LANGUES de bœuf
fraîches et avantageuses
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| Rue Fleury 20 — NEUCHATEL 1
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A toute demande de rensei-
gnements prière de joindre un
timbre pour la réponse.

Administration de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel »
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LONDRES êfMl% - WITT WER,
du 19 au 24 février faVVl tout compris Tél. 5 82 82 NEUCHATEL

A vendre

points SILVA
Mondo - Avanti
Prix avantageux
Lescy FN. case

postale '281,
1401 Yverdon.



Evolution souhaitable
VIE ET MÉTIER (Suisse romande).

— Depuis la mise en application de la
nouvelle grille des programmes, cette
émission d'information et d'orientation
professionnelle est diffusée à 18 h 20.
Nous doutons de l'utilité de cette mo-
dification car ce ne sont pas ces vingt
minutes de décalage qui permettront aux
jeunes de suivre dans de meilleures
conditions cette séquence. En effet, il
semble bien , qu'au contraire , cette me-
sure diminuera encore l'indice d'audience,
puisqu 'à une telle heure , les jeunes in-
téressés mangent. N'oublions pas qu 'il
s'agit aussi de ne pas manquer l'émis-
sion familiale par excellence : le feuille-
ton...

La direction de la télévision suisse
romande pourra nous répondre qu'en
programmant une telle séquence elle fait
son travail. En effet , c'est aux parents
à s'organiser pour permettre à leurs
enfants de suivre une telle émission. Ils
doivent savoir choisir entre le divertis-
sement , l'intérêt de leurs enfants et les
habitudes familiales. Cette position peut
se comprendre et être admise. Mais, la
direction ne pourra jamais avoir vérita-
blement bonne consciece car elle
n 'ignore ni le sort réservé à cet émis-
sion , ni les espoirs mis en elle par les
responsables de l'information profession-
nelle en Suisse romande. C'est pourquoi ,
nous estimons que la direction de no-
tre chaîne doit dès maintenant envisager
d'autres solutions et s'efforcer de tenir
compte de l'une de nos suggestions.
Depuis deux ans, nous demandons la
diffusion de ces émissions dans le ca-
dre des heures scolaires et si possible

en concentrant ces programmes sur une
période déterminée. Il est vrai que l'ab-
sence d'une coordination scolaire ro-
mande entrave encore la mise au point
d'un système efficace. Pourtaidt , une ac-
tion dans cette direction , même impar-
faite , vaudrait encore mieux que la so-
lution actuelle. Il est bien entendu que
cette politique de diffusion soolaire n'em-
pêcherait pas une diffusion .dans le ca-
dre des programmes normautx. A quand
une évolution véritablement positive ?

LE FAIT DU IOUR (Suisise romande).
— Nous avons toujours beaucoup appré-
cié cette courte séquence produite par le
département de l'information. La quali-
té de l'analyse et sa brièveté ont été
à l'orig ine de notre satisfaction. Si nous
sommes conscients qu 'il est parfois dif-
ficile d'abréger sans devenir superficiel ,
il est toutefois indispensable de ne pas
dépasser certaines limites. Hier, aussi in-
téressant fût-il , l'éditorial consacré à la
livraison supplémentaire d'avions de
combat à la Libye par la France nous
a paru trop long. Il est difficile, dans
de telles conditions, de retenir l'atten-
tion des téléspectateurs plus de cinq mi-
nutes. A moins de s'appteler Henri Guil-
lemin, bien entendu.

LE DUEL (Suisse romande). — Ce
film représentait la télévision polonaise
au Cinquième Festival international de
télévision du Caire (1966) où il a obte-
nu un troisième prix. Connaissant la
valeur du cinéma polonais, nous avons
été quelque peu déçus. Cette adaptation
d'un récit de Pouchkine manquait de
force.

J.-Cl. LEUBA

Restaurant AU êêaceaSnff SE
_̂ Spécialités italiennes SAINT-BLAISE

Sf ^L Nouvelles spécialités :

/i A Cœur de filet de bœuf
V V̂ Rognons de veau
^»—__7 AU POIVRE VERT

Pas de jour Réserver par téléphone r_l
de fermeture  (038) 3 36 80 ou 3 15 98 L» Privé
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Venez déguster le vrai
COUSCOUS

FERMETURE MARDI
Tél. (038) 6 79 96
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Hôtel des Deux-Colombes
Colombier

vous offre son grotto
pour
ses spécialités et son bar
accueillant
avec sa gentille barmaid Lily.
Musique stéréo.

Ouvert tous les soirs sauf le lundi.
Vendredi , prolongation autorisée.

JEUX DE QUILLES
automatiques
Grande salle pour sociétés.

Se recommande : Famil le  Gillct.

ZURICH
OBLIGATIONS 21 janv. 22 jan v.

3 % Fédéral 1949 . . 91.25 d 91.25
2 V. % Féd. 1954, mars 94.85 d 34.75 d
3 %  Féd. 1955, juin . 89.25 89.75
4 '/« '/. Fédéral 1965 . . 93.25 d 93-25 d
4 V. °/o Fédéral 1966 . . 93.— d 92.85
5 •/. Fédéral 1967 . . 98.25 98.25

ACTIONS
Swissair nom 705.— 700.—
Union Bques Suisses . 4300.— 4220.—
Société Bque Suisse . 3200.— 3160.—
Crédit Suisse 3560— 3500.—
Bque Pop. Suisse . . . 2150.— 2125.—
Bally 1340.— 1340.—
Electro Watt 2075.— 2070.—
Motor Colombus . . . 1445.— 1435.—
Italo-Sulsse 216.— 214.—
Réassurances Zurich . 2255.— 2250.—
Winterthour Accid. . . 1085.— 1065.—
Zurich Assurances . . 6000.— 5950.—
Alu. Suisse nom. . . . 1575.— 1570.—
Brown Boveri A . . . . 2110.— 2110.—
Saurer 2045.— 2030-—
Fischer 1490.— 1490.—
Landis & Gyr 1680.— 1660.—
Lonza 2430.— 2410.—
Nestlé porteur 3050.— 3050.—
Nestlé nom 2015.— 2010.—
Sulzer 3850.— 3875.—
Oursina 2960.— 2915.—
Alcan-AIumlnium . . .  108 % 108 Va,
American Tel & Tel 211.— 210 %
Canadian Pacific . . .  267 % 269 —
Du Pont de Nemours 435.— 438.—
Eastman Kodak . . . .  344.— 342 —
Ford Motor 174 % d 174.—
Genera l Electric . . . 318.— 320.—
General Motors . . . .  288 % 289.—
IBM 1538.— 1522.—
International Nickel . 179.— . 177 V4
Kennecott 191.— d 192 —
Litton 130.— 127.—
Marcor 228.— 231.—
Std OU New-Jersey . 267 % 267 —
Union Carbide 157.— 157 %
U. States Steel . . . .  147.— 147 %
Machines Bull 91 % 94.—
Cia , Italo-Argentina . 40 % 41.—
Philips 75 % 75 Vi
Royal Dutch 165 % 163 ^àSodec . . 182.— 181 %
A. E. G. 266.— 265 V>
Farbenfabr . Bayer AG 206 % 205 %
Farbw. hoechst AG 250.— 260 —
Mannesmann 187 *_ 187 ls
Siemens 281.— 283 V4
BALE ACTIONS
Ciba, porteur . . . .11900— 11700.—
Ciba, nom 9675.— 9560.—
Geigy, porteur . . . .10600.— 10500.—
Geigy, nom 6650— 6525.—
Sandoz 4550.— 4525.—
Hoff.-La Roche (bj ) 172500.— 173000.—
LAUSANNE ACTIONS
B. C. Vaudoise . . . .  1120.— d 1125.—
Crédit Fonc. VaudoUi 1010.— 1010.—
Innovation S.A 280.— d 280.—
Rom. d'électricité . . 310.— 330.— d
Ateliers constr. Vevey 635.— d 635.— d
La Suisse-Vie 3100.— 3075.—
Cours communiqués, sans engagement,

par la Banque Cantonale Neuchâteloise

HORS-BOURSE
Fund of fund 23-27 23 32
Int. inv. trust . . . . 8.53 8.55

Cours des devises
du 22 janvier 1970

Achat Vente
Etats-Unis 4.30% 4-31%
Canada 4.— 4.04 "à
Angleterre 10.33 10.37
Allemagne 116.85 117.25
France 77.50 77.85
Belgique J 8.66y3 8.70
Hollande 118.50 118.85
Italie —.6840 —.6865
Autriche 16.63 16.68
Suède 83.35 83.60
Danemark 57.40 57.70
Norvège 60.20 60.40
Portugal 15.12 15.21
Espagne 6.14 6.20
Communiqués à titre indicatif par la

Banque Cantonale Neuchâteloise
NEW-YORK. — Le message sur l'état

de l'Union prononcé par le président
Nixon devant le Congrès n'a apparem-
ment eu qu'un effet très limité sur la
bourse où la tendance est demeurée fer-
me dans un marché modérément actif.

INDICES DOW JONES
Industrielles 786,10 (plus 3,83)
Chemins de fer 172 ,07 (moins 0,341
Services publics 108,22 (moins 0,13)

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 21 Janv. 22 janv .

Banque Nationale . . . 540.— d 535.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 800.— 820.—
La Neuchâteloise as g. 1600.— d 1600.— d
Appareillage Gardy - 235.— d 235.— d
Câbl. élect. Cortaillcd 9000. — d 9000.— d
Câbl. et tréf. Cossonay 2675— d 2675.— d
Chaux et cim. Suis 1 550.— d 550.— d
Ed. Dubled & Cie S.A. 1700.— 1650.— d
Glrard-Perregaux . . . 1175.— d 1175.— d
Ciment Portland . . 3900.— o 3900.— o
Suchard Hol. S.A. «A» 1300.— d 1300.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 7475.— d 7400.— d
Tramways Neuchâtel . 390.— o 390.— 0
Navigation Ntel priv. 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuch. 2V« 19i2 95.— o 94.50
Etat Neuch. 4»'i 19H5 92.50 d 92 50 d
Etat Neuch. 3'/i 1946 97.50 d 97.50 d
Com. Neuch. 5 1967 97.— d 95.— d
Com. Neuch. 3 1951 94.50 d 94.50 d
Chx-de-Fds 5 1966 32.50 d 92.50 d
Le Locle 5 1966 93.— o 93.— o
Châtelot 5'/. 1968 98— d 96.— d
Elec. Neuch. 3 1951 97.25 d <?7.25 d
Tram. Neuch. 3'/ J 1946 93.— d 93.— d
Paillard S.A. 3V> 1960 93.50 d 93.50 d
Tabacs N.-S. 4 1962 91.— d 92. —
Raff. Cress. 51/. 1966 97.50 d 97.50 d

Cours des hillets de banque
étrangers

du 22 janvier 1970

Achat Vente
France 73.00 76.50
Italie —63 — .6950
Allemagne 115.50 118 50
Espagne 6.— 6 25
U. S. A 4 28 4.34
Angleterre 10.20 10 50
Belgique 8.45 8.75
Hollande lia. — 121.—
Autriche 16.55 16.85

Alarché libre de l'or
Pièces suisses 46.— 51.—
Pièces françaises . . . 42.— 47.—¦
Pièces angl. anc. . . . 40 .— 45.—
Pièces angl. Elisabeth 37 — 41.—
Pièces américaines . . 190.— 230.—
Lingots 4800.— 4880—

Communiqués à titre indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise

Les bébés américains

d'origine européenne
sont des « râleurs »

Les bébés américains de souche européen -
ne sont beaucoup plus irascibles que les bé-
bés américains d' ascendance asiatique. D'une
manière générale, les premiers ont tendance
à s'irriter plus facilement que les seconds,
ceux-ci montrant un remarquable penchant
à l'impassibilité. Il semble que ces traits de
caractère soient vraiment un héritage géné-
tique , car les bébés qu'ont examinés les doc-
teurs Daniel et Nina Friedman, de l'Uni-
versité de Chicago, n'avaient pas encore été
confiés à leur mère. Une diffé rence dans
l'éducation ne pouvait donc expliquer la dif-
férence de comportement.

Une espèce de vers à soie
faite de la main de l'homme

Le docteur B.L. Astourov , de l'Académie
des . Sciences de l'URSS, est parvenu à-
créer une espèce complètement nouvelle de
vers à soie. Les cellules de ces vers à soie
possèdent quatre chromosomes, au lieu de
deux. Jamais , jusqu 'à présent , des biologis-
tes n'avaient réussi ce genre de « manipu-
lation » génétique. Malheureusement , les vers
à soie créés par le docteu r Astourov ne peu-
vent se reproduire ensuite : les mâles sont
pratiquement tous stériles. Mais le savant
soviétique espère, en diversifiant les espèces
de vers à soie qui servent à ces expériences,
parvenir à obtenir des vers à soie qui pour-
ront se reproduire normalement. Ceux-ci
serviraient alors aux généticiens pour étu-
dier les mécanismes de l'hérédité.

HORIZONTALEMENT
1. Il cherche des paillettes d'or. 2. Son
débit est faible. — Impie. 3. Eau-de-vie. —
Epouse d'Uranus. — Affluent de la Macta.
4. Dans la Maladetta. — Est donné contre
un billet. 5. Dans le nom du fondateur de
l'Oratoire. — Famille d'architectes qui ont
travaillé à Montpellier. 6. Religieux. — Dans
la gamme. 7. Symbole. — On y célébrait
des mystères. 8. Préfixe. — Evite une ré-
pétition. — Démonstratif. 9. Mis en cause.
10. Se chante avant et après un psaume.

VERTICALEMENT
1. Sorte de fil de soie. 2. Personne qui a
cessé d'être belle , brillante. — Viscère.
3. Fait défaut aux nouilles. — D'un auxilia-
re. 4. Préfixe. — Imprimé. — Adverbe.
5. Triste personnage. — Nommer. 6. Joint.
— Il est méprisable. 7. Article. — Partie
déterminée de l'espace. — Symbole. 8. Pein-
tre et graveur belge. —¦ Elle est trop en-
tendue. 9. Membre d'une secte religieus e.
10. Désert de pierrailles. — Grivois.

• CIIUICUI 1.3 |-nvi-r î y /u

Matinée plutôt défavorable. Le début de l'après-midi favorise les idées et conceptions ori-
ginales. La fin de la journée est assez médiocre.
Naissances : Les enfants de ce jour auront une nature très originale et indépendante , mais
seront souvent assez indolents et passifs.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Ne prenez pas froid à la tête.
Amour : Evitez les discussions oiseuses.
Affaires : Ne brûlez pas les étapes.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Gorge sensible. Amour : Prenez gar-
de aux calomnies. Affaires t II faudra faire
un gros effort.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Nerfs à contrôler. Amour: Ne cher-
chez pas la < petite bête > . Affaires : Fixez
votre choix.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Estomac très sensible. Amour : N' ac-
ceptez, point d'être dupe. Affaires 1 Ne vous
fiez pas aux mirages.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Ménagez le cœur. Amour : Usez da
diplomatie. Affaires : Evitez de vous mon-
trer autoritaire.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Intestins fragiles. Amour : Ne cher-
chez pas à compliquer les choses. Affaires :
La critiqu e sera sans ménagements.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Ecartez les boissons fortes. Amour :
Remettez tout au point. Affaires : Cherchez
à améliorer vos relations.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Evitez les abus. Amour : Confusions
dues à des heurts. Affaires : Difficulté s qu 'il
faudra dénouer.

SAGITTAIRE (23/11 -21/1 2)
Sanlé : Respirez très largement. Amour >
Mettez les choses au point. Affaires : Mo-
ment favorable.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Difficultés dans les articulations.
Amour : Gardez la tête froide. Affaires s No
négligez aucun effort.

VERSEAU (20/ 1-18/2)
Santé : Le cœur devra être ménagé. Amour :
Rôle important des amis. Affaires : Cherchez
des concours parmi vos relations.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Fatigue difficile à surmonter.
Amour : Ne dissimulez pas les difficultés.
Affaires : Nombreux obstacles et retards.

NEUCHATEL
Université : Salle C-47 , 16 h 15 : Soute-

nance de thèse de doctorat , M. Henri
Quellet.

TPN, centre de culture : 20 h 30, le mime
Quellet.

EXPOSITIONS. — Musée cantonal d'ar-
chéolog ie (hôtel DuPeyrou) : Exposition.

Galerie des Amis des arts : Exposition
Mario de Francesco.

TPN, centre de culture : Commèdia dell'ar-
te , gravures de Jacques Callot.

CINÉMAS. — Studio : 20 h 30, Delphine.
18 ans.

Bio : 18 h 40 et 20 h 45. More. 18 ans.
ApoUo : 15 h et 20 h 15, Hello Dolly.

12 ans.
Palace : 20 h 30, Béru et ces dames.

16 ans.
Arcades : 20 h 30, Un amour de coccinelle.

7 ans.
Rex : 20 h 30, Les Neveux du général.

18 ans.
Danse et attractions

L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 à 2 h.
La Rotonde de 21 à 2 h.

Dancing
Le Corsaire de 20 h à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 24 h.

Pharmacie d'office Gusqu 'à 23 h) : M. Wild-
haber, Orangerie.

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte, 20 h 30 :

Le Congrès s'amuse.
Pharmacie de service : Dr W. Gauch at, jus-

qu 'à 21 h ; ensuite le No 11 renseigne.

COLOMBIER
CINÉMA. — Lux, 20 h 15 : Violence à

— Jéricho.
AUVERNIER

Galerie Numaga : Francine Simonin, gra-
vures.

CORTAILLOD
Pharmacie de service : Marx.

SAINT-BLAISE
CINÉMA. — Royal, 20 h 30 : Ho !

LE LANDERON
CINÉMA. — Cinéma du Château, 20 h 30 :

Benjamin.
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a
n 12.30 Courses de ski

n 18.00 Bulletin de nouvelles du
Téléjournal

O 18.05 Echanges -

 ̂
18.35 Avant-première sportive

n 18.55 (C) Les Poucetofs

n 19.00 (C) Flipper le dauphin
S 19.35 (C) L'actualité au féminin
? 20.00 Téléjoumal

? 20.25 (C) Carrefour
E 20.40 Temps présent
n 22.00 (C) Les Espions

? 22.50 Descente de Megève (différé)
Téléjournal

n 
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n
n 9.15 Télévision scolaire :

Le boulanger
CI 10.15 Le boulanger (reprise)

n 17.30 L'heure enfantine
S 18.15 Télévision éducative
D 18.44 Fin de Journée

? 18.50 Téléjournal

g 19.00 L'antenne
a 19.25 (C) Julia
° 20.00 Téléjournal

g 20.15 Signalement XY...
n 21.15 (C) Paris-Bâle à pied (film)

g 22.15 Téléjournal
D 22.25 Les Bluebell-Girls (film)
n 23.00 Signalement XY...

g 23.10 Ski à Megève

n I HTCT T̂THmn E H-L-L-J-J-JJBLB-
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Q 10.12 Télévision scolaire
Q 12.30 Midi-magazino
a 13.00 Télé-midi
|"! 13.15 Midi-magazine

P 13.30 Cours de la Bourse
a 14.30 Télévision scolaire

Q 15.50 Télévision scolaire
n 16.30 Télévision scolaire
d 18.30 Dernière heure

Q 18.35 Le Schmilblic
? 18.55 Pour les petits...m
D 19.00 Actualités régionales

l 19.25 Feuilleton :
Maurin des Maures

S 19.40 Les yeux, la voix
D 19.45 Information première
D n " ! 

n
20.30 L'Homme de fer
21.20 Panorama n
22.20 Sérieux s'abstenir
23.05 Ski à Megève
23.25 Télé-nuit n?
¦I-II-1II- I ¦ Il ¦ IIMPIMIII a

amammmmmmmmmmmhmmmWmm wm an
13.30 Cours du Conservatoire

national des arts et métiers a
18.00 Cours du Conservatoire

national des arts et métiers a
19.00 Actualités régionales §
19.20 Emissions pour les jeunes H
19.30 (C) 24 heures sur la II a
20.30 (C) L'Odyssée (film)
21.25 (C) Flash informations
21.30 (C) Portrait de l'univers
22.35 (C) Gala du Midem
23.20 (C) A propos

ilil—im-ii-i—IIIIIII mu IIMII—I a
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18.15 Per ! ragazzi
19.10 Telegiornale a
19.20 L'inglese alla TV
19.55 Una laurea, e poi ? pj
20.20 Telegiornale a
20.40 II régionale
21.00 (C) Téléfilm délia série

Il Barone Q

21.50 Questo e altro
22.50 Folclore nel mondo a
23.20 Telegiornale

n
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a
16.35, téléjournal. 16.40. Le Diable ?

aux trois cheveux d'or. 17.35, magazi- n
ne international des jeunes. 17.55, télé- Q
journal. 18 h , programmes régionaux, g
20 h, téléjournal, météo. 20.15, les nom- p
mes du Mississippi. 21 h, nouvelles de ?
Bonn. 21.15, L'Homme de fer. 22.05, a
téléjournal , météo. 22.20, le dernier cha- Q
pitre. 23.20, téléjournal. ?
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16.55, dites-le en bon allemand. 17.25, ?
bulletin d'enneigement. 17.30, informa- Q
tions , météo. 17.35, télésports. 18.05, ?
plaque tournante. 18.40, Pat et Pata- tjj
chon. 19.10, Luftspriinge. 19.45, infor- S
mations , actualités, météo. 20.15, dos- Q
siers des affaires classées. 21.15, les heu- Q
res du boulevard. 22 h, informations, ?
météo. 22.15, nouvelles du monde chré- ?
tien . 22.30, dossier des affaires classées. Q
22.35, deux voix. £3

-------------------------------------- a
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F A N  M A
G A Z I N E

' le supplément n
j ^y mW9r "P&- ¦ famil ial  hebdomadaire de la FAN. Q

S ^HIUMI ,ou
"""_î KT-W»nCT?-T f̂t-i Guide indispensable du télespecta- 9

? mmmm^m^^^amMmmmiXil*£i£iS2*tliM teur, FAN MAGAZINE vous renseigne Q
CI sur les émissions à ne pas manquer et vous apporte les commentaires j3
9 et illustrations nécessaires à une utilisation rationnelle des programmes §
n de télévision. O
? n

Sottens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous. 6.59, horloge par-

lante . 7 h , miroir-première. 8 h , informa-
tions et revue de presse. 9 h et 11 h. in-
formations. 9.05 , Eve d'aujourd'hui. 11 h ,
informat ions .  11.05 , spécial-neige. 11.05 et
13 h , courses de ski de Megève. 12 h ,
informations. 12.05, aujourd'hui. 12.25, si
vous étiez. 12.29, signal horaire. 12.30, mi-
roir-midi .  12.45. cause commune. 13 h , mu-
sicolor. 14 h , informations.  14.05, chroni-
que boursière. 14.15, émission radioscolaire.
14.45, moments musicaux. 15 h, informa-
tions. 15.05, concert chez soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures , La Peau de chagrin. 17 h ,
informations.  17.05, pour vous les enfants.
17.15 , tous les jeunes. 18 h , informations.
18.05 , le micro dans la vie. 18.40, chroni-
que boursière . 18.45, sports. 19 h, le mi-
roir du monde. 19.30, la si tuation interna-
tionale. 19.35, bonsoir les enfants. 19.40,
le jeu de l'oie. 20 h , magazine 1970. 21 h ,
pour le 5me anniversaire de la mort d'Aloïs
Fornerod , concert à la Cathédrale de Lau -
sanne, par le Chœur de la Radio suisse
romande et l'Orchestre de chambre de Lau-
sanne , direction André Charlet. 22.30, in-
formations.  22.35, la science. 23 h , au club
du rythme. 23.25, miroir-dernière. 23.30,
hymne national.

Second programme
10 h , œuvres de Robert Schumann. 10.15,

émission radioscolaire. 11 h, l'université ra-

diophonique internationale. 11.30, initiation
musicale. 12 h, midi-musique. 14 h , Musik.
am Nachmittag. 17 h , musica di fine po-
merigg io. 18 h, tous les jeunes. 18.45, ren-
dez-vous à New-Port. 19 h , per i lavora-
tori italiani in Svizzera. 19.30, musique lé-
gère. 20 h, informations. 20.15, perspecti-
ves. 21.15, actualités universitaires. 21.45,
dialogue. 22.30, idoles du jazz. 23 h , hym-
ne national .

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h , 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h ,

16 h , 23.25, informations. 6.10, bonjour
champêtre. 6.20, musique populaire. 6.50,
méditation. 7.10, auto-radio. 8.30, Sympho-
nie , Schubert. 9 h , le pays et les gens.
10.05, chants de G. Huonder. 10.20, radio-
scolaire. 10.50, Société de musique de
Tschlin. 11.05, Schweiz, Suisse, Svizzera.
12.40, rendez-vous de midi . 14 h, magazi-
ne féminin. 14.30, mosaïque musicale
15.05, conseil de médecin. 15.15, disques
pour les malades.

16.05, Pfarrer Iseli , série en dialecte ber-
nois. 16.45, intermède. 17.30, pour les en-
fants.  18 h , informations, météo, actuali-
tés. 18.15, radio-jeunesse. 18.55, bonne nui t
les petits. 19 h , spors, communiques. 19.15 ,
informations,  météo, actualités. 19.50, chro-
nique mondiale. 20 h , musique. 20.30, Lo-
gique , deux scènes de P. Roland. 21.30,
les signes du zodiaque. 22.15 , informations,
commentaires , revue do presse. 22.30, en-
trons dans la danse. 23.30, Rapide de nuit.

BOX pour BATEAU
est cherché, place d'amarrage cou-
verte au port du Nid-du-Crô, à Neu-
châtel. Dimension moyenne.

Faire offres sous chiffres P 20156 N
à Publicitas S.A., 2001 Neuchâtel.



CORCELLE
E
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LA GARE GRAND MATCH AU LOTO
1 

. . organisé par l'Auto-Moto-Club <La Côte neuchâteloise »
S-Sîmedii 24 îcinVier à 20 h DréCISCS 

SUPERBES QUINES : fer à repasser à vapeur - montre - sacs de sucre - 9 Abonnements à 12 fr. pour 25 tour».
- jambons - estagnons d'huile 10 kg - paniers garnis - plaques de lard, etc. • Abonnements à 20 fr., valables toute la soirée.

1 Société de Musique - Neuchâtel i
Kg! Quatrième concert d'abonnement Kg

gH Jeudi 29 janvier 1970, à 19 h 45 précises ||1

j gjjj j j Grande salle des conférences efi

i Orchestre de la Suisse romande I
Eg* Direction : Peter Maag ÉÉ

P 
soliste : Haether Harper soprano m

|g ŒUVRES DE BACH, DEBUSSY, ALBAN BERG, BEETHOVEN fe|j |

§M Location : Agence Strubin , librairie Reymond - Tél. 5 44 66 |||

TÉLÉSKI LE LOCLE - SOMMARTEL

ouvert

IV- CARTE et
H Assiettes
N
U CAFÉ DU THÉÂTRE

LA CITÉ SOLDE AVEC

DOUBLE RISTOURNE
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RAYON LINGERIE DAME
COMBINAISONS
Valeur jusqu'à 24.80 18.90 16.80 13.80

Soldé 15.- 12.- 5.- 4.-
DUSTERS
Valeur jusqu'à 39.- 29.80 27.80 22.80

Soldé 20.- 15- 10.- 8.-
CHEMISES DE NUIT
Valeur jusqu'à 28.80 25.80 19.80 13.90 9.80

Soldé 20.- 15.- 10- 7.- 5.50
PYJAMAS
Valeur jusqu'à 29.80 Soldé 15.-

JUPONS
Valeur jusqu'à 9.90 Soldé 3.50

CHEMISES CULOTTES SLIPS
Valeur jusqu'à 7.20 5.50 4.95 5.90 2.95 3.95 1.50

Soldé 4.- 4.- 3.- 2- 1.50 2.- 1.-

Autorisation officielle du 15 janvier au 3 février 1970 ï
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563

43

 ̂
Normale' 90-92 oct. -.56

René NYDEGGER Super 98-100 oct. .-58
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La lettre de gage —
le placement de
première classe

La Banque des Lettres de Gage d'Etablissements suisses de Crédit hypothécaire
émet un emprunt

51/ 0/ lettres de gage série 140
12 /o de Fr. 50 000 000.-

aux conditions suivantes :

Titres au porteur de Fr. 1000.— et Fr. 5000.— nom.
Coupons annuels au 15 février
Durée de l'emprunt 15 ans au maximum
Cours d'émission 100 % + 0,60 % timbre fédéral d'émission
Délai de libération du 15 au 25 février 1970

Le nouvel emprunt série 140 sera utilisé resp ectivement pour la conversion ou le rembour-
sement de l'emprunt

2 % % série 68, venant à échéance le 15 février 1970,

ainsi que pour consentir à ses membres de nouveaux prêts garantis par gage immobilier.

Un consortium de banques a pris ferme cet emprunt de Fr. 50 000 000.— et l'offre en
conversion et souscriptions publiques du

23 au 29 janvier 1970, à midi.

Tous les guichets en Suisse des banques soussignées reçoivent sans frais les demandes de

conversion et les souscriptions contre espèces et tiennent à la disposition des intéressés des

prospectus d'émission et des bulletins de conversion et de souscription . [

Crédit Suisse
Banque Leu S. A. Société de Banque Suisse

Union de Banques Suisses Banque Populaire Suisse
Union suisse de Banques régionales, Caisses d'Epargne et de Prêts

Groupement des Banquiers privés genevois !

V )

I 9wJF THÉÂTRE I
H _T̂ ^m  Vendredi 30 janvier , à 20 h 30 feS
H __# & m\ 'es sPectac'es Jacques Vielle présenteront: K.

I \l HENRY IV I
jgjl de PIRANDELLO, texte français de Benjamin Créraieux, L£
&i avec Sacha PITOËFF et sa compagnie »-3g

 ̂
4me spectacle 

du 2me abonnement j^
Ça Location : g*
¦ Agence STRUBIN, librairie REYMOND, tél. 5 44 66 m

f

...bien sûr pas!
mais du soleil
toute Tannée ?
ça oui,à...mm

I 1250m
^
/ s/STON-Valais

M ¦¦¦¦¦¦¦¦ VENTE DIRECTE D'APPARTEMENTS:

1 PROMOTION et TOURISME I
&} 10 REMONTÉES MÉCANIQUES

2 bonnes spécialités
Pigeon - Pintade

Lehnherr frères
le magasin spécialisé

Neuchâtel - Place des Halles - Tél . (038) 5 30 92

Du corps,
de la chaleur,

LE BEAUJOLAIS
nouveau 69

au Café du Théâtre

ORGANISATION INTERNATIONALE D'ÉCHANGES CULTURELS
cherche, à Neuchâtel et environs,

DES FAMILLES
de bon niveau pouvant recevoir, en qualité d'hôtes
payants, des jeunes gens (filles) de 17 à 25 ans, pour
les mois de juillet et août 1970.
Pour tous renseignements, s'adresser à :
ÉCHO JEUNESSE S.A.
16, rue du Marché
1204 Genève — Tél. (022) 24 43 20

???>??????????????????*?????????*??«??»
? EN EXCLUSIVITÉ : ?
? LES PRODUITS DE BEAUTÉ ?
? ?

l CORYSE SALOMÉ \

I LATOQUADE |
? Rue des Poteaux 6, NEUCHATEL - Tél. 415 72 ;
? Voyez notre vitrine ?
t Echantillons à disposition X
? ?
???????????????????«??????? ????????????^

f Le tiercé gagnant!!!
1. National

Enregistreurs, transistors, etc. i

Z. L. Pomey
technicien, spécialiste en radio, TV, Hi-Fi, t
etc. «

3. Radio -Mélody
depuis plus de 40 ans au service d'une
clientèle satjsfaite

1 Rue de Flandres 2 - Neuchâtel - Tél. 5 27 22

Maculature en vente
au bureau du journal HÔTEL DE LA CROIX-FÉDÉRALE

SERRIÈRES
Vendredi 23 janvier  1970 .
dès 20 h 30,

SOIRÉE D'ADIEU
avec G. FROIDEVAUX
ROGER et CÉSAR
Ambiance de tonnerre
Famille Gorgerat
Tél. (038) 8 33 98

BOUCHERIE DES SABLONS 1
Ch. STORRER te

Tél. 5 18 31 - Service à domicile 17
Parcage facile ^§3

Bouilli de génisse I
I Ire qualité |7J

Notre spécialité : Bv^
saucisses au foie juteuses ^S

Réparations
de machines
à laver
22 ANS D'EXPÉRIENCE
Confiez vos réparutions ainsi que
les services de graissage et d'entre-
tien général de machines à laver de
toutes marques à la maison spécia-
lisée

T A N N E R - N E U C H Â T E L
Portes-Rouges 119 — Tél. 5 51 31
Notre service de dépannage rapide
est à votre disposition.

|y|| AGENCE|yg|
«Meilleurs Services»

Les réparations de votre voiture
à des prix avantageux

et discutés d' avance, seront exé-
cutées par le garage H. Cotvnrsse,
Parcs 40, Neuchâtel. Tél. (038) 5 28 77 .



Le Vorort rejette le projet de 1OFIA MT sur
la réglementation de la main-d'œuvre étrangère
Les associations patronales demandent une phase transitoire

ZURICH (ATS). — Dans un mémoire
adressé aux autorités fédérales, l'Union cen -
trale des associations patronales suisses et
le « Vorort » de l'Union suisse du commer-
ce et de l'industrie rejettent les propositions
de l'Office fédéral de l'industrie, des arts
et métiers et du travail (OFIAMT) en vue
d'une nouvelle réglementation pour les tra -
vailleurs étrangers.

Une stabilisation de l'effectif total est
absolument nécessaire, soulignent ces deux
organisations dans un communiqué. Mais
le système des contingents d'entreprise doit
être maintenu, les conditions pour une li-
béralisation complète et immédiate du sys-
tème de répartition n'étant pas encore don-
nées.

Avant de passer au contingentement glo-
bal , les associations patronales demandent
une phase transitoire, permettant de pré-
parer les changements de structure inévi-
tables.

DES CRAINTES
La libre circulation , souligne le mémoire,

accroîtrait fortement la mobilité des étran-
gers. Il en résulterait des perturbations dans
les entreprises et une hausse rapide des
frais de formation.

Il faudrait en outre craindre que ne
soit favorisée la migration hors des ré-
gions économiquement faibles, accélérant
ainsi le processus de concentration L'in-
troduction de 25 réglementations cantonales

entraînerait une « désintégration de l econo-
inie suisse > ainsi qu'une « politisation des
décisions ».

Il convient avant tout, estiment le « Vor-
ort » et l'Union centrale, de supprimer les
défauts de la réglementation actuelle. Une
augmentation possible du nombre des étran-
gers doit être compensée par la libération
hors contingent d'une nouvelle classe d'âge
des travailleurs en séjour, ainsi que par
une nouvelle réduction des contingents
d'entreprise de 5 % par rapport aux ef-
fectifs de 1965.

Le mémoire relève encore que jusqu 'ici
certains secteurs ont pratiquement échap-
pé aux mesures restrictives : le personnel
de ménage, les professions non médicales

du secteur de l'hygiène et de la santé, les
éducateurs, les fonctionnaires. Toutes ces
catégories devraient être soumises à l'ave-
nir à des contingents globaux par secteur.
Grâce à des mesures de rationalisation in-
tensive, les entreprises soumises aux mesures
de réduction ont réduit continuellement
leur personnel : il convient que ies bran-
ches de notre économie qui n'ont pas été
assujetties aux mesures de réduction appor-
tent également leur contribution à cet ef-
fort général, dit le communiqué.

RENFORCER LE CONTROLE
Enfin, selon l'Union centrale et le « Vor-

ort », il conviendrait aussi de renforcer le
contrôle des entrées et des sorties de tra-
vailleurs étrangers en centralisant les avis
auprès de la police fédérale des étran-
gers. Les changements d'emploi et de pro-
fession devraient rester limités. A partir
de 1971, les nouvelles mesures de libérali-
sation ou les réductions en pour-cent des
plafonds d'entreprises devraient être fixées
en fonction des expériences vécues au cours
de l'année.

Séance d'information à propos de
l'arrêté sur I économie sucrière

(c) Le comité de travail romand en fa-
veur de l'arrêté sur l'économie sucrière a
orienté la presse, hier matin, à la maison
du paysan , à Lausanne, sur l'arrê té fédéral
concernant l'économie sucrière et sur le-
quel le peuple se prononcera les 31 jan-
vier et 1er février.

M. Georges Thévoz, conseiller national ,
présiden t de ce comité, rappela d'abord

le rôle capital de la production suenere
indigène pendant les deux guerres mon-
diales. Dans les années 1960. la sucrerie
d'Aarberg, devenue insuffisante dut être
doublée de celle de Frauenfeld. Cependant,
dès la mise en service de Frauenfeld le
sucre étranger (de canne) a été liquidé sur
notre marché à des prix défiant toute con-
currence. Les 20 millions de francs de
subvention fédérale à titre de garantie de
prix suffisent, depuis lors, tout juste à
couvrir les pertes, alors qu 'Aarberg ne les
avait jamais utilisés auparavant. L'arrêté
porterait ce chiffre à 25 millions. Notre
production soutient avantageusement la
comparaison avec celle des productions
européennes. Enfin , l'effort de rationalisa-
tion a abouti en une dizaine d'années à
faire baisser de moitié le nombre d'heures
de main-d'oeuvre. Le progrès technique cré-
dité par l'achat en commun de machines
témoigne d'un espri t de collaboration ré-
jouissant entre producteurs.

Mais les corrections du marché mon-
dial sont tout à fait différentes de celles
d'il y a une quinzaine d'années : les prix ,
à l'importation , ressemblent à des prix de
dumping. Une politique protectionniste est
donc indisp ensable.

Une garderie des neiges à Verbier
(c) Une intéressante initiative a été prise
à Verbier. En effet , dans la p lupart des
stations Jes parents qui emmènent leurs
enfants avec eux aux sports d'hiver sont
fort ennuyés.

Ces gosses en effet sont trop petits ,
bien souvent, pour pouvoir les suivre
sur . les pistes et les parents doivent sa-
crifier une partie de leur journée pour
les surveiller sur des pentes adaptées à
leur âge.

Verbier a créé à cet e f f e t  une garde-
rie pour ces skieurs en herbe. Les en-
fants sous la surveillance de jardinières-
skieuses peuvent en toute tranquillité
s'adonner aux sports d'hiver pendant

que les parents dévalen t les pistes er>
vironnaïues en toute quiétude.

(Avipress France)

L'Ecole hôtelière de Lausanne s agrandit

Conséquence des importantes réformes
de structure apportées dans ses program-
mes d'enseignement, l'Ecole hôtelière de

la Société suisse des hôteliers est à l'étroit.
En attendant la fin des grands travaux
d'agrandissement prévus pour 1973, l'école
construi t sur ses; terrains un pavillon de
quatre classes. Cette mesure permettra de
raccourcir le délai d' attente imposé à de
nombreux élèves. (ASL)

Suites mortelles
(c) Le 14 janvier , un grave accident
se produisait entre Muraz et Collom-
bey, non loin de Monthey. Deux voitu-
res s'emboutissaient avec violence. Elles
étaient conduites par MM. Aloys Koh-
ler, ferblantier, de Genève, et Guy
Zwissig, avocat, à Sierre, président des
radicaux valaisans. On apprenait jeudi
que l'nne des passagères de la voiture
genevoise, Mme Berthe Furno , 81 ans,
domiciliée à Genève, avait succombé
à ses blessures. M. Guy Zwissig est
toujours hospitalisé avec une fracture
au genou , mais son état s'est amélioré.
Quant à M. et Mme Kohler , ils ont pu
quitter l'hôpita l de Monthey.

Us abattaient des biches...
(c) La police cantonale valaisanne s'oc-
cupe actuellement d'une délicate affaire
de braconnage qui eut pour cadre le
val d'Hérens. De tristes individus n'ont
rien trouvé de mieux que d'aller abat-
tre des biches protégées. Ils auront à
répondre de leurs actes. Une amende
salée les attend.

Livre rouge : les personnes
sans opinion représentent

le plus fort contingent !
Les opposants plus nombreux en Suisse romande

A la f in  de l'année dernière, l'In s-
titut suisse d'opinion publique ( ISOP)
à Zurich et à Lausanne, a fait une
enquête sur un échantillonnage de
1000 personnes représentatif de la po-
pulation suisse.

A la question : c A vez-vous lu le
livre de la défense civile, ne serait-
ce qu 'en partie ? : Une très légère
'majorité (51 %) répond oui.

DES DIFFÉRENCES
IMPORTA N TES

Les pourcentages de l'ensemble des
personnes interrogées par Ja seconde
question : * Vous, p ersonnellement,
êtes-vous pour ou contre ce livre de
la défense civile ? » s'établissent ain-
si : les pour représentent 32 %, et
les contre 24 %, alors que 44 %
sont sans opinion. Parmi ceux qui
l'ont lu, les chiffres sont respective-
ment 49, 31 et 20 %, alors que ceux
qui ne l'ont pas ouvert sont p lutôt
pour dans une prop ortion de 15 "/,,
et plutôt contre à 17 %, la majorité ,
avec 68 %, restan t sans opinion. Aus-
si bien en ce qui regarde la lecture
du livre de la défense civile que le
jugement porté sur lui , les dif féren-
ces sont importantes dans les divers
groupes de la population.

Les lecteurs masculins sont plus
nombreux que les lectrices. La pro-
portion des lecteurs augmente I avec
le niveau d'instruction. Elle est p lus
forte pour les plus jeunes et les p lus
âgés, les personnes de 30 à 50 ans
fournissent un p lus faible pourcen-
tage.

EN R O M A N D I E  ET EN
SUISSE A L É M A N I Q U E

Si, tant dans la rég ion alémanique
qu 'en Suisse romande les personnes
sans opinion constituent nettement le
plus fort  contingent (43 et 45 %) les
opposants sont plus nombreux (34 %)
en Suisse romande qu 'outre-Sarin e
(21 %) alors que les partisans pren-
nent leur revanche en Suisse aléma-
nique avec 36 % contre 21 % en
Romandie.

Le nombre des * p lutôt contre »
a également tendance à s'accroître
avec l'importance des localités et di-
minue p lus l'âge avance.

Le pourcentage des partisans aug-
mente avec le pou voir d' achat des
personnes interrogées, alors que ce-
lui des opposants semble peu touché
par ce critère. En revanche, plus le
niveau d'instruction est élevé plus
ceux-ci renforcent leurs rangs.

Si on avait l'esprit mal tourné, on
pourrait interpréter curieusement la sta-
tistique fiscale que fournissent les gran-
des communes et les cantons. A Zurich,
la grande métropole financière de la
vieille Helvétie , par exemple, on pour-
rait croire qu 'il ne faut  pas avoir d'en-
fant  pour être riche. En 1967, on dénom-
brait , en e f f e t , 1509 contribuables po ssé-
dant une fortune dépassant un million
de francs et ils étaient... 1104 à ne pas
avoir d' enfants , 163 n'avaient qu'un seul
héritier, 163 autres en avaient deux et
123 élevaient une fami lle de trois gos-
ses.

Il y avait également 49 de ces million-
naires dont la fortune dépassait dix mil-
lions de francs et 203 étaient sans mé-
nage privé. Le curieux de la situation :
17 persomies ont annoncé posséder p lus
d'un million de francs , et ont, paraît-il ,
un revenu annuel inférieur à... deux mille
francs , alors qu'un contribuable a décla-
ré au fisc un revenu de 200 ,000 francs
par an , mais pas de fortun e...

On comprend pourquoi , dès lors, le mu-
nicipal des finance s de Zurich a refusé
de se porter candidat au Conseil fédéra l
pour la succession de M.  Hans Schaf f -
ner. Il avait dit , à ce moment-là, en sou-
riant, qu'il préférait s'occuper de ses
contribuables zuricois. M.  P.

Les millionnaires
zuricois : des

pince-sans-rire ?

La grippe : moins
de malades

BERNE (ATS). — Pour la semaine
du 11 au 17 janvier, le nombre des
cas de grippe déclarés au service fédé-
ral de l'hygiène publique s'élève à
8270, ce qui représente une diminution
de 27 % par rapport à la semaine pré-
cédente.

A Zurich un jardin d'enfants a été
fermé. Du 15 au 31 décembre 1969,
69 personnes sont décédées de la grip-
pe dans les localités de plus de 10,000
habitants, sans les villes de Zurich et
de Genève. Parmi les personnes décé-
dées, 52 étaient âgées de plus de 60
ans.

Atome et démocratie directe
Par l'intermédiaire de ses ambassa-

deurs à Washington, à Moscou et à
Londres, le Conseil fédéral a signé le
traité de non-prolifération des armes ato-
miques, mais cette signature n'engage
pas encore notre pays, du moins défi-
nitivement. Il faut , pour que la Suisse
assume les obligations découlant du trai-
té, un vote des Chambres autorisant le
gouvernement h ratifier l'accord interna-
tional. A quand un projet d'arrêté à cet-
te fin ? Cette année encore, mais sans
doute pas avant l'été.

Toutefois, M. Spuhler, qui a tenu à
mener l'affaire au terme de la première
phase et qui laissera à son successeur
le soin de la conclure, a déjà fait tout
récemment, devant la commission du
Conseil des Etats pour les affaires étran-
gères, une déclaration importante : le
Conseil fédéral estime que l'arrêté de ra-
tification ne doit pas être soumis au
référendum facultatif. Bien eutendu , les
Chambres ont le droit d'exprimer un avis
différent. Or, fi semble bien que, sur ce
point, l'opinion du collège exécutif sera
assez vivement contestée et non sans
quelque raison.

En effet , la constitution, en son arti-
cle 89, soumet au référendum facul ta-
tif  < les traités internationaux conclus
pour une durée indéterminée ou pour
plus de quinze ans ». Le traité de non-
prolifération est conclu pour 25 ans. Si
donc l'on se tenait à la lettre de la dis-
position citée, il faudrait laisser aux ci-
toyens la faculté de se prononcer, à con-
dition qu'ils le demandent dans les for-

mes prescrites. Toutefois, cette règle a
déjà subi les coups de l'interprétation.
Les juristes ont admis que si un pays
signataire a la faculté de dénoncer le
traité avant quinze ans, s'il peut, en tout
temps, se retirer de la communauté à
laquelle il s'était associé, la clause réfé-
rendaire n'est plus applicable.

Ce n'est pas la simple théorie puis-
que des actes aussi importants que la
Convention de Stockholm par laquelle
la Suisse s'engageait dans l'A.EX.E., ou
celle de Paris qui l'a faite membre de
PO.CJD.E. ont été mis en vigueur sans
l'accord exprès ou même tacite du sou-
verain, parce qu'il était possible de les
dénoncer.

Or, le traité de non-prolifération offre
également cette faculté à charge pour le
pays qui veut retirer sa signature de jus-
tifier cette décision. Du seul point de
vue juridique, donc, la position du Con-
seil fédéral est inattaquable.

Mais qu'une possibilité existe ne si-
gnifie pas forcément qne l'on en fera
usage. Des raisons politiques pourraient
nous en dissuader. Même si la situation
internationale se tendait au point de
créer une menace, serions-nous très pres-
sés de prendre une initiative qui pour-
rait nous exposer au reproche de semer
la méfiance et d'ébranler l'un des étais
de la sécurité ?

Simple éventualité certes, fragile hy-
pothèse, mais qu'il n'est pas interdit
d'envisager.

En revanche, une raison de politique
intérieure devrait, semble-t-il, inciter les

autorités à considérer avec une atten-
tion particulière le problème de la rati-
fication.

Deux fois , les adversaires de l'arme-
ment atomique ont jugé utile de consul-
ter les citoyens sur le principe d'une in-
terdiction pure et simple d'abord, ensuite
sur l'opportunité de confier au peu ple
le droit de décider en dernier ressort,
le jou r où il serait question de mettre
l'énergie nucléaire au service de la dé-
fense militaire. Les deux fois, la majo-
rité des votants a dit non. Le souve-
rain faisait connaître par là qu 'il n'en-
tendait pas se laisser lier les mains, à
l'époque du moins.

Il se peut qu'aujourd'hui, il soit d'un
autre avis, car en sept ans, certains élé-
ments du problème se sont modifiés et
le fait même que l'on ait élaboré un
traité de non-prolifération indique déjà
que les gardiens de « l'équilibre de la
terreur » prennent conscience de leurs
écrasantes responsabilités, écrasantes, hé-
las, pour les autres aussi. Puisque nos
gouvernants estiment judicieux et sage
d'aller dans une direction différente de
celle qu'avait indiquée la volonté popu-
laire, il semblerait logique que cette mê-
me volonté pût s'exprimer une fois en-
core. '

En tout état de cause, la question
paraît digne d'un débat. Il s'agit en dé-
finitive de savoir si certaines exigences
politiques peuvent ou non prévaloir sur
un formalisme peu propre à renforcer
la confiance du peuple en la valeur de
ses droits.

Georges PERRIN

(communiqué par les CFF)

du jeudi 22 janvier
Hauteur de la neige Etat

Temp. Station Champ de la neige
Station s ° C cm de ski du champ Piste

cm de ski
JURA
Chasserai — 2  80 80 dure bonne
Mont-Soleil — 4  60 60 tolée bonne
Moron — 3  50 50 dure bonne
Prés-d'Orvin pas d'annonce
Saint-Cergue pas d'annonce
Sainte-Croix - Les Rasses . pas d'annonce
Tête-de-Ran, Neuchâtel . . — 3  60 70 printemps bonne
Vallée de Joux — 3  25 60 poudreuse bonne

ALPES VAUDOISES
Château-d'Œx/Rougemont . — 9 30 80 poudreuse bonne
Les Diablerets — 8 40 , 80 poudreuse bonne
Les Pliéïades / Orgevaux . . — 2  35 50 poudreuse bonne
Leysin / Col des Mosses . . — 4 50 80 poudreuse bonne
Rochers-de-Naye . . . .  —5 100i 150 poudreuse bonne
Villars — 5 40 80 poudreuse bonne

ALPES FRIBOURGEOISES
Charmey — 6  50' 70 poudreuse bonne
Lac-Noir / La Berra . . .  — 6 40 60 poudreuse bonne
Les Paccots — 1 40 70 poudreuse bonne
Moléson — 3  70 110 poudreuse bonne

OBERLAND BERNOIS
Adelboden — 7  25 60 poudreuse bonne
Grindelwald — 7  30 70 poudreuse bonne
Gstaad —12 50 120 poudreuse bonne
Kandersteg — 9  30 70 dure bonne
Lenk i. S —15 30 70 poudreuse bonne
Mueren — 5 70' 100 poudreuse bonne
Saanenmœscr/Schœnried . . —10 40 80 poudreuse bonne
Wcngen / Petite-Scheidegg . — 4 20 80 poudreuse bonne

VALAIS
Bruson pas d'annonce
Champéry/Morgins . . . .  — 2  20 100 dure bonne
Champex — 4 50 80 poudreuse bonne
Haute-Nendaz — 7  30 80 poudreuse bonne
Les Marécottes — 4  30' 130 poudreuse bonne
Leukerbad — 7  80 100 poudreuse bonne
Montana/Crans/ Anzère . . —5 40 80 poudreuse bonne
Saas-Fee pas d'annonce
Super-Saint-Bernard . . .  — 6 50 100 poudreuse bonne
Verbier — 8 70 120 poudreuse bonne
Zermatt —10 40' 70 poudreuse bonne
Zinal (Val d'Anniviers) . . —13 50 80 poudreuse bonne

LES GRISONS
Arosa —13 80' 85 poudreuse bonne
Davos —13 60' 110 poudreuse bonne
Saint-Moritz —15 60 90 poudreuse bonne

SUISSE CENTRALE
Andermatt —15 80 90 poudreuse bonne
Engelberg —9 201 100 poudreuse bonne

Bulletin d'enneigement

* Le prince héritier d'Iran Heza , 10
ans, a quitté Téhéran mercredi soir en
compagnie de la princesse Farah-Naz et
du prince Alireza pour rejoindre le
chah d'Iran en vacances à Saint-Moritz.

Dans les cantons romands

LAUSANNE (ATS). — En vue d'assu-
rer la coordination du 3me cycle , les pro-
fesseurs de chimie des quatre universités
romandes ont décidé de créer des enseigne-
ments de 3mc cycle communs.

Une convention servant de base juridi-
que vient d'être signée par les chefs de
départements de l'instruction publique des
cantons de Vaud , de Genève, de Neuchâ-
tel et de Fribourg.

L'Ecole polytechnique fédérale de Lau-
sanne pourra certainement aussi s'associer
à cette convention. D'ores et déjà, une col-
laboration est assurée.

Une commission scientifique présidée par
M. H. Dah n, professeur à l'Université de
Lausanne, a mis sur pied les enseigne-
ments souhaités. Les premiers cours com-
muns ont déjà débuté dans la plupart des
universités intéressées. Les professeurs dé-
signés proviennent soit des quatre univer-
sités romandes ou des autres Hautes écoles
suisses, soit encore des milieux industriels
fsulKses.

Allocations familiales
aux travailleurs agricoles

et petits paysans
BERNE (ATS). — Le Conseil fédéral

a décidé la mise en vigueur au 1er jan-
vier 1970 de la loi du 10 octobre 1969,
qui fixe le régime des allocations fami-
liales aux travailleurs agricoles et aux,
petits paysans.

La loi prévoit une augmentation de
l'allocation mensuelle pour enfant de
25 à 30 francs pour les régions de plai-
ne et de 30 à 35 francs pour les régions
de montagne. En outre, 1» limite de re-
venu à laquelle est soumis le droit aux
allocations des petits paysans, a été
portée de 8000 à 1 '2,000 francs. Le sup-
plément pour enfant s'ajoutant à cette
limite a été augmenté de 700 à 1000 fr.
par enfant.

ENSEIGNEME NT
universitaire du

3me cycle en chimie

MARTIGNY (ATS) . — Le printemps
passé, une centaine de personnalités
étrangères appartenant notamment au
monde médical s'étaient rendues à Scm-
braneher, au-dessus de Martigny, pour
étudier les propriétés étonnantes de
l'eau de cette région en matière de thé-
rapeutique dentaire.

A la suite de cette visite un groupe
industriel français envisage sérieuse-
ment de commercialiser le précieux li-
quide qui serait utilisé dans le cadre
de la lutte contre la carie dentaire .

Les études se poursuivent actuelle-
ment sur place en collaboration avec
les autorités communales. Il est ques-
tion , si ces études s'avèrent concluan-
tes d'investir lors d'une première éta-
pe une dizaine de millions de francs
pour exploiter ces sources d'eau fluorée.

Eau fluorée : vers
d'importants investissements

industriels

GENÈVE (ATS) . — Selon les derniè-
res informations reçues de Lagos,
l'équipe chirurgicale de la Croix-Rouge
suisse, placée sous la direction du doc-
teur Reinhold Wepf , s'est rendue jeu-
di , à Enugu, d'où elle entrera immé-
diatement en action , dans le cadre des
opérations médicales de secours, mi-
ses sur pied par la Croix-Rouge nigé-
riane. La Croix-Rouge suisse lance à
nouveau un pressant appel de fonds à
la population suisse en la priant de lui
adresser ses dons sur son compte de
chèques postaux 30 - 4200 « Nigeria-
Biafra ». Elle envisage en effet d'éten-
dre son assistance médicale et partici-
per à la reconstruction des hôpitaux
endommagés.

Intervention
de la Croix-Rouge suisse

au Biafra
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19IÎ9 , la population zuricoise avait ré-
gressé de 6596 unités, pour s'établir à
427,598 habitants, soit la plus forte di-
minution enregistrée ces dernières an-
nées. Les statistiques du contrôle des
étrangers indiquent  que le nombre (le
ces derniers a fléchi de 11 pour cent.
Ouverture du 5me Festival

cinématographique
de Soleure

SOLEURE (A TS). — Jeudi matin, le
5me festiva l soleurois de cinéma a dé-
buté en présence de nombreuses person-
nalités du cinéma.

50 f i lms environ seron t présent és d'ici
à dimanche, dont p lusieurs longs mé-
trages. Des conférences de presse avec
des auteurs de fi lms seront organisées,
ainsi que des débats auxquels prendront
part des délégués de nombreux festivals
de f i lms européens.

Diminution de la
population de la ville

de Zurich
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(c) C'est un panache de fumée noire
qui a salué, à la station de la Clusaz ,
près d'Annecy, le premier concours de
ski professionnel. Un des principaux
hôtel de la ville, l'hôtel Beaulleu , a en ef-
fet été la proie des flammes, à la suite
d'une violente explosion provoquée par
du gaz propane. L'établissement a dû
être évacué en toute hâte. Il n'y eut pas
de victimes mais les dommaires sont
considérables.

Un grand note! de
la Clusaz ravagé par

le feu
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LAUSANNE (ATS). — M. Frédéric
Kohler, professeur, est mort à Lau-
sanne dans sa 76me année. Né dans
cette ville, il y avait suivi des études
de lettres, puis avait fait presque toute
sa carrière d'enseignant aux Etats-
Unis , notamment dans des collèges pri-
vés de New-Jersey, Hollywood et Los-
Angeles. Il avait enseigné aussi à la
maison française d'Oakland , en même
temps qu 'il était journaliste à l'« Union
nouvelle > de Los-Angeles de 1931 à
1946 et président du Cercle français
d'arts et littérature de Los-Angeles de
1936 à 1938. Il rentra à Lausanne en
1946 pour enseigner dans un institut
de langues .

Décès d'un professeur
lausannois

(c) La municipalité de Lausanne a ac-
cepté la démission de M. Pierre Emery,
secrétaire municipal. Agé de 60 ans,
il occupait ce poste depuis 1968 et était
également administrateur-délégué du
Théâtre municipal de Lausanne. Il a
contribu é efficacement au développe-
ment de l'activité sociale, économique
et touristique de sa ville.

Le nouveau secrétaire municipal de
la capitale vaudoise sera M. Pierre
Petoud , jusqu 'ici secrétaire municipal
adjoint , licencié en sciences économi-
ques, âgé de 42 ans.

Nouveau secrétaire
municipal à Lausanne



Stupeur et indignation en France après
la vente de cent « Mirage » à la Libye

Une tempête couve en France à propos
de la politique du président Pompidou de
fournitures massives d'armes à la Libye
et autres pays arabes.

Certains (nous l'avons annoncé ici mê-
me) savaient que la commande passée par

les colonels libyens était en réalité de 150
appareils.

Le gouvernement français a d'abord dé-
menti toute livraison à la Libye, contes-
té le chiffre de cinquante lancé par la
presse anglo-saxonne, avoué quinze « Mi-

rage », puis cinquante, qui en deviennent
cent aujourd'hui et finiront probablement
par être cent cinquante.

LA MÉTHODE EMPLOYÉE
C'est cette politique de mensonges par

omission et de vérités partielles révélées

au compte-gouttes qui indigne le plus. Il
est caractéristique qu 'un journal prudent
et modéré comme « Le Figaro » parle de¦¦ stupeur » et invite en cditorial le gou-
vernement à ¦> dire la vérité ».

L'ÉQUILIBRE DES FORCES
Le gouvernement a bien du mal à per-

suader l'opinion que ces livraisons d'ar-
mes offensives n'ont pas pour résultat
« d'alimenter le conflit » au Moyen-Orient ,
alors que toute la presse et les commen-
tateu rs des radios périphériques affirment
que les cent « Mirage » détruisent l'équili-
bre des forces au Moyen-Orient en faveur
des Arabes, que la France, même si elle
continue à livrer par des voies détournées
(Belgique) ou ouvertement, jeudi matin à
Orly, des pièces détachées de « Mirage »,
des canons et autres armes, munitions ou
matériel stratégique à Israël, a renoncé à
sa neutralité.

Le gouvernement a encore plus de mal
à apaiser sa majorité, les confrontations
entre ministres et parlementaires gaullistes
ont été houleuses.

LA MÊME QUESTION
Toute la presse française (sauf la « Na-

tion », organe UDR et I'« Humanité », com-
muniste) pose la même question : ¦ Ou
bien le gouvernement français ne cherche

qu 'à fa ire des affa ires et à alimenter son
industrie des armements et dans ce cas,
il n'a aucune raison de maintenir un em-
bargo total envers Israël , ou bien il a
décidé de soutenir les Arabes et il faut
qu 'i l  explique au pays pourquoi. Le « Mon-
de » ajoute : « Toute autre attitude ne peut
que troubler la nation et tout spécialement
ceux, plus nombreux qu 'on ne le croit ,
surtout parmi les jeunes, que révolte le
trop fréquent divorce entre la politique et
la morale. »

M. Chaban-Delmas , aux députés qui ex-
primaient leurs craintes . que cette nouvelle
politique au Moyen-Orient ne compromet-
te l'amélioration des relations franco-amé-
ricaines à quelques semaines d'un voyage
officiel du président de la République fran-
çaise aux Etats-Unis, avait déclaré mer-
credi que le gouvernement des Etats-Unis
avait été informé de la transaction , sous-
cntendaiit qu 'il n'avait pas protesté.

CRITIQUES AMÉRICAINES
Quelques heures plus tard, le gouver-

nement américain exprimait • sa profonde
préoccupation ». C'est la première fois que
Washington exprime publiquement une re-
marque critique à l'adresse du gouverne-
ment français depuis de longs mois et
jeudi matin l'ambassadeur des Etats-Unis
à Paris, Robert Sargent Schrivcr était appe-
lé en consultation par le président des
Etats-Unis. Jean DANÈS

RÉACTION EN ISRAËL
La fourniture par la France d'avions à

réaction à la Libye < aggrave la situation
au Moyen-Orient et représente une nou-
velle dimension dans la course aux arme-
ments », affirme un communiqué du mi-
nistère israélien des affaires étrangères pu-
blié jeudi.

Brandt n aurait pas fermé
la porte à des discussions

Dialogue entre les deux Allemagnes

BERLIN (AP) . — L agencc ADN a
annoncé jeudi que le chancelier Willy
Brandt avait fait remettre une lettre au
président du conseil est-allemand , M. Willy
Stoph.

Le message a été remis par M. Ernst
Guenter Stern , de la chancellerie ouest-
allemande , à M.. Gerhard Schuesslcr du
ter Ulbriclu , chef du P. C. est-allemand ,
m and.

A Bonn, M. Conrad Ahlers , porte-parole
du gouvernement a déclaré que la lettre
proposait des négociations sur un non-
recours à la force et sur plusieurs autres
questions.

Selon des milieux bien informés, M.
Brandt , dans sa lettre , n'a pas rejeté ca-
tégoriquement des discussions sur le projet

de trai te  qu 'avait envoyé à Bonn , M. Wal-
ter Ulbricht , chef du P.C. est-allomlnd.

D' autre part , le trafic sur les autoroutes
et sur les routes entre l'Allemagne fédérale
et Berlin-Ouest a de nouveau été gêné,
jeudi , par les autorités de la République
démocratique allemande en raison de la
réunion à Berlin-Ouest , de commissions
du Bundestag. Vers midi , cependant, la
situation a commencé à se normaliser.

Sur la route Hambourg - Berlin , des
chauffeurs de camions ont dû attendre près
de 14 heures devant le poste de contrôle.

Mercredi soir , après l'avoir fait attendre
plus de trois heures à un poste de contrôle,
les autorités est-allemandes avaient fait sa-
voir à M. Guenter Jaschke, député socialiste
au Bundestag, qu 'il ne pourrait pas traver-
ser l'Allemagne de l'Est pour se rendre
à Berlin.

Les bagarres de Milan ont fait
plusieurs dizaines de blessés

Notre téléphoto AP : un manifestant milanais aux prises avec les policiers
lors des émeutes.

ROME (AFP). — Les bagarres de
mercredi soir à Milan entre étudiants
et ouvriers manifestant contre la « ré -
pression anti-syndicale > et les forces
de l'ordre ont fait selon des informa-
tions officieuses, 63 blessés — 51 poli-
ciers et 12 civils dont 4 journalistes.

L'Association lombarde des journalis-
tes a d' ailleurs adressé un télégramme
de protestation au ministre de l'inté-
rieur.

En fait , le nombre des blessés est
beaucoup plus élevé, plusieurs d'entre
eux ayant préféré ne pas recourir aux
soins des hôpitaux. Vingt-trois personnes
ont été d' autre part appréhendées.

Les émeutes de Milan ont déjà eu
un écho au parlement au moment mê-
me où les quatre partis du centre gau-
che (démocrates-chrétiens , républicains ,
socialistes modérés et socialistes) tentent
de pénibles négociations pour reconsti-
tuer  une coalition gouvernementale. Des
députes communistes ont demandé dans
uns interpellation la destitution du pré-
fet de police de Milan.

Le mouvement étudiant (prochinois)
qui avait organisé la manifestation a
publié un communiqué dénonçant l' agres-
sion policière contre un cortège pa-
cifique d 'étudiants et de démocrates

d'environ vingt mille personnes et les
charges violentes et criminelles de la
police.

Israël attaque une station de radar
et coule deux vedettes égyptiennes

TEL-AVIV (AP). — Les autorités is-
raéliennes ont annoncé qu'une force de
parachutistes avait occupé, jeudi , une île
égyptienne dans la Mco rouge, coulé deux
vedettes lance-torpilles, tué au moins 19
Egyptiens et fait 41 prisonniers. Les per-
tes israéliennes s'élèvent à trois tués et
six blessés.

L'île de Chadouaii. longue de 14 kilo-
mètres et large de trois, est un récif de
corail qui sert de base radar aux Egyp-
tiens et permet de suivre les mouvements
des appareils israéliens opérant dans le Si-
naï.

Celle attaque entre manifestement dans
le cadre des opérations menées par Israël

pour démanteler le système de radar égyp-
tien. Déjà , le 26 décembre, les Israéliens
avaient enlevé un radar de fabrication so-
viétique.

Selon Tel-Aviv , la chasse israélienne peut
maintenant opérer en toute liberté dans
le ciel égyptien et attaquer , sans rencon-
trer beaucoup de résistance , la banlieue du
Caire.

Les Egyptiens, selon la version israélien-
ne, ont été pris totalement par surprise.

L'île, située à 50 km environ du dé-
troit de Tiran , occupe une situation stra-
tégique de première importance.

Aucune précision n'a été donnée sur la
manière dont avaient été coulées les deux
vedettes lance-torpilles.

Chacun de ces P-183 est généralement
équipé de deux tubes lance-torpilles et d'un
canon à deux tubes.

Au Caire, les autorités militaires se sont
contentées d'annoncer qu'un avion israé-
lien avait été abattu par la DCA égyp-
tienne alors qu'il faisait une mission de
bombardement sur l'île Chadouan et que
le pilote avait sauté en parachute. Tel-
Aviv a démenti.

Wheelus : les Américains s en vont

BASE AÉRIENNE DE WHEELUS (Li-
bye) (AP). — Les Etats-Unis ont transféré,
hier , une partie de leur grande base d'en-
traînement en Libye, notre téléphoto AP,
aux autorités de Tripoli . Cette opération de
transfert est la seconde depuis qu'un ac-

cord est intervenu pour l'évacuation de la
base qui sera achevée le 30 juin.

Les officiers américains et les diploma-
tes étrangers ignorent quelle sera la des-
tination de ces installations dans lesquelles
les Américains avaient investi 100 mil-
lions de dollars.

NIXON MÈNE
Voici une année que M. Richard

Nixon l'ayant emporté de justesse
lors de la bataiUe électorale de no-
vembre 1968, s'installait à la Maison-
Blanche, et mettait fin à huit ans
d'administration démocrate. Et il avait
à peine prêté serment à la constitu-
tion , que nos faiseurs de pronostics
d'Europe et d'Amérique lui prédisaient
une triste présidence qui se conclurait
en 1972 par l'élection triomphale du
sénateur Edward Kennedy.

Face à l'opposition de 53 sénateurs
sur 100, et de 245 députés sur 435,
face à la contestation des universités
et dans la perspective d'un « été chaud »
au cours duquel les incendies - succé-
deraient aux émeutes raciales, comme
Ils l'avaient fait sous son prédécesseur,
nos idéologues des deux continents n'ac-
cordaient au nouveau président qu'une
chance de s'en sortir : mettre fin à la
guerre du Viêt-nam et le faire en se
soumettant sans hésitation ni murmure
à toutes les conditions qu 'il plairait à
Ho Chi-niiiih de lui dicter.

C'était négliger le fait que le parti
démocrate, encore que majoritaire au
Congrès, est irrémédiablement divisé con-
tre lui-même, et que ses élus des Etats
du Sud, s'ils n'éprouvent qu'une incli-
nation mitigée pour le président Nixon,
n'ont qu'antipathie pour les Edward
Kennedy, les Eugène MacCarthy et les
William Fullbright. On l'a bien vu, l'été
dernier , lors de l'adoption par le Sé-
nat du système de défense antimissilc
« Sauvegarde » : théoriquement, ce pro-
jet aurait dû être repoussé par 53 voix
contre 47 ; or il n passé à une voix
de majorité.

Quoi qu il en soit, nos pronostiqueurs
ont été démentis par l'événement, puis-
qu'un sondage d'opinion organisé, fin
novembre pour déterminer les «dix hom-
mes les plus admirés dans le monde
par les Américains », classait en tête
l'actuel président, et, qui nous l'aurait
annoncé voici douze mois ? necordait
la troisième place au vice-président Spi-
ro Agnew.

Quant à la politique que le prési-
dent entend suivre au Viêt-nam, elle
recueillait au tournant de l'année, le
suffrage de 54 % des citoyens consul-
tes contre 45 % en octobre, alors que

le pourcentage des opposants tombait
de 50 % à 40 %. Parallèlement, l'opinion
gagne selon laquelle l'opposition aux
solutions préconisées par la Maison-
Blanche serait stimulée par des élé-
ments « radicaux > nullement soucieux
des grands intérêts de la nation : 37 %
en octobre, 44 % en décembre, tandis
que, dans le même espace de temps,
l'op inion contraire tombait de 49 à
« %.

Ces chiffres que nous relevons dans
le numéro du 12 janvier 1970 du ma-
gazine « Time », démontrent sans con -
tredit , que les grandes manifestations
dites « moratoires » du 15 octobre et
du 15 novembre autour desquelles s'est
organisé jusque chez nous le battage
journalistique et radiophonique dont on
se souvient, ont eu sur l'opinion du
peuple américain, un effet diamétrale-
ment opposé à celui qu'en attendaient
leurs organisateurs.

* * *
Dans son discours du 3 novembre

dernier , le président Nixon en appelait
à la « majorité silencieuse » de la na-
tion américaine, et celle-ci à laquelle
on n'avait depuis longtemps jamais tenu
ce langage, a répondu à cet appel avec
civisme et conviction.

Certes, elle aspire à la paix au Viet-
nam, mais, de même que la Maison-
Blanche et le Département d'Etat , elle
se refuse à l'acheter au prix du mas-
sacre de ses alliés de Saigon, et. à cet
égard, les abominables tueries dont la
ville de Hué a été le théâtre lors de
l'offensive du Têt, la mettent en garde
contre les conséquences de toute poli-
tique d'abandon. D'autant plus que l'an-
née 1969 a vu non seulement l'échec
de Hanoï, mais la diminution signi-
ficative des pertes américaines : 9365
lues au lieu de 14,552, alors que John-
son, mal conseillé par les Macnama-
rn et les Clifford, accomplissait sa der-
nière année de présidence.

On n'oubliera pas enfin qu 'outre-At-
liintique , la « majorité silencieuse > est
littéralement excédée par les désordres
île l'université , l'insécurité de la rue
et les dangereux progrès de la crimi-
nalité. « La loi et l'ordre », proclamait
Richard Nixon , à l'occasion de sa cam-
pagne électorale : l'opinion compte sur
lui pour appliquer ce pro gramme.

Eddy BAUER

Italie : les embouteillages auront
peut-être raison de la sieste...

ROME (AP). — Une institution
italienne paraît en voie de disparition :
la sieste de l'après-midi , qui suit la
longue pause du repas, ce qui ne
manquera pas de modif ier  profondé-
ment le mode de vie des Italiens.

Le responsable ? Les emboutei l la-
ges quotidiens de la circulation.

Depuis des générations et des géné-
rat ions les I ta l iens  prennent  leur pr in-
cipal repas à midi , arrose d' un de-
mi-li tre de vin en général , et , en-
gourdis par ces agapes, doivent faire
la sieste une partie de l' après-midi
avant d'aller reprendre leur travail .

Mais cette pratique provoque qua-
tre énormes embouteillages par jour ,
le matin quand ils se rendent à leur
travail , à midi quand ils rentrent  dé-
jeuner  chez eux , après la sieste, quand

ils retournent au bureau ou a râte-
lier et le soir pour rentrer à la mai-
son.

Le temps perdu dans les embou-
teillages a déjà poussé les employés
des compagnies d'assurances et les
emp loyés de banque à réclamer la
journée de travail cont inue et , lors
d' une récente grève, ces derniers ont
manifesté  dans les rues du. centre
de Rome en portant des pancartes
proclamant : « Nous en avons assez
de piétiner dans les embouteillages
quatre fois par jour » .

La journée continue est devenue
de règle dans certains services de
l' administrat ion et dans les services
munic ipaux.  Certaines usines l' ont
également  adoptée.
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UNE SEMAINE « ÉCONOMIQUE »
Pour ne pas agrandir le trou du
porte-monnaie nous continuons
de vous proposer des p lats éco-
nomiques . mais alléchants .
Emincé de poulet Tetrazrini —

Fr. 4.75
sur nouillettes au beurre avec ju-
lienne de jambon , po ivrons ron-
ges et sauce Mornay gratinée

Gnocchi parisienne — Fr. 3.75
Potée vaudoise aux poireaux —

Fr. 4.75
Tous ces p lais pré parés avec, soin
et service compris... et pas de trou
dans le porte-monnaie.

Ef B̂uffet 7*|WÊÊÊÊÊÊh^HM

Les étudiants de Djakarta
manifestent

DJAKARTA (ATS-AFP). - Environ
10,000 étudiants ont à nouveau manifesté
pacifiquement dans les rues de Djakarta
contre la récente augmentation des pro-
duits pétroliers — 100 % sur le pétrole
lampant et 50 % sur l'essence et pour un
retour à un prix normal.

Un leader étudiant a qualifié la mani-
festation de « démonstration de force » .

L'autorité de Mao
serait contestée

TOKIO (AP). — Un article paru dans
le numéro daté du 5 janvier du journal
chinois « Le Drapeau rouge », parvenu jeu-
di à Tokio , indique que l' autorité du pré-
sident Mao Tsé-toung est contestée au
sein du parti.

Le journal ne cache pas que le travail
de réorganisation du parti ne va pas sans
heurt et que de nombreux membres du par-
ti sont furieux de ce que le président Mao
ait insisté pour que des non-communistes
siègent aux réunions et présentent leurs
critiques et leurs commentaires , ce qui
rompt avec la procédure antérieure.

Une explosion fait treize morts
au Viêt-nam

SAIGON (AP). — Une explosion acci-
dentelle de muni t ions  sur la base d'ar-
tillerie américaine « Nancy », à 90 km au
nord-est de Saigon, a entraîné la mort de
13 soldats américains. Trois autres ont
été blessés.

voydges « org_ni.e» »
pour avorfemenfs

LONDRES (AP). - Un premier groupe
d'une dizaine d'Américaines venant en An-
gleterre pour avorter au tarif tout compris
de 1250 dollars est arrivé à Londres. Un
avocat , associé à l'agence, a annoncé que
le bureau de Springficld était noyé sous
les coups de téléphone depuis que cette
nouvelle formule de voyage a été lancée ,
il y a une semaine.

La question de ces voyages organisés
sera évoquée le 9 février au Parlement
par le député conservateur sir Nabarro .
D'après lui , les promoteurs de ces voya-
ges tirent un profit scandaleux.

D'après les statistiques , il y a en moyen-
ne 1300 avortements par semaine en An-
gleterre et au Pays de Galles.

Eugène Ionesco élu
à l'Académie française

Eugène Ionesco
(Agip)

PARIS (AFP).  — Le dramaturge Eu-
gène Ionesco a été élu à l 'Académie
française au premier tour par 18 voix.
Le romancier Jules Roy a recueilli 9
voix. Il y avait 7 bulletins blancs. Tren-
te-quatre académiciens étaient prés ents.

L'élection de l'auteur de * La Can-
tatrice chauve x , des « Chaises » et des
'< Rhinocéros » , représente au même ti-
tre que l' attribution du prix Nobel à
Samuel Becketl , une consécration du
théâtre français d'avant-garde des années
50.

Né le 16 novembre 1912 à Slatina
d' un p ère roumain et d'une mère fran-
çaise, Eug ène Ionesco partage son exis-
tence entre, la Roumanie et la France ,
où il se f i x e définitivement en 1938.

Son œuvre théâtrale (25 pièces entre
1949 et 1965) constitue pa r ses procédés
d'écriture et son imagination débridée
une réaction contre le théâtre tradition-
nel et une critique impitoyable de l'ab-
surdité du monde moderne.

Encore des suicides par le feu
en France

PARIS (AP) . — Un étudiant de 28 ans ,
M. Yves Cochet , s'est suicidé par le feu
dans la cour de son immeuble, 11 , rue
de la Mairie , à Chàtillon-sous-Bagiieux
(Hauts-de-Seine ). Il est mort peu après son
admission à l 'hôpital .

D'autre part , un homme de 40 ans ,
Fernand Leroy, demeurant à Amiens , a
tenté de mett re  fin à ses jours par le
feu jeudi après avoir aspergé ses vête-
ments ave c de l' alcool à brûler.

Il a été secouru rapidement par de
courageux témoins qui ont éteint les flam-
mes, de sorte que ses brûlures ne sont
finalement pas graves.

II ne s'agit absolument pas d'un sui-
cide politique mais il est probable que
M. Leroy a été frappé par les suici-
des de Lille.

Le premier vol New-York-Londres
du « Boeing-747 »

LONDRES (AFP) . — Le « Boeing
747 » « Clipper Victor » de la « Panam >
le p lus gros avion de transport du mon-
de qui remplaçait le « Clipper Young
America » a accompli hier son premi er
vol commercial entre New-Y ork et Lon-

dres. Parti à 1 h 52, heure de New-
York , (7 h 52) le « Jumbo jet » a atterri
à 12 h 05 à l'aérodrome de Londres, six
heures et treize minutes p lus tard.

Il contenait , selon le porte-parole de
la Pan - American, 330 passagers, dont
58 en première classe et 272 en classe
touriste.

Parmi les passagers se trouvait le
multimillionnaire américain Michael Bro-
dy, âgé de 20 ans, et qui , il y a quel-
ques jours encore, distribuait sa for tu-
ne à tout venant. « Ça ne marche p lus,
a-t-il dit, je ne distribuerai plus rien en
Grande-Bretagn e ».

L'avion géant est reparti p our New-
York à 18 h 05.

Rome demande le rapatriement
des Italiens arrêtés à Moscou
ROME (ATS-AFP). — L'Italie a de-

mandé à Moscou le < rapatriement immé-
diat » des deux jeunes Italiens arrêtés après
avoir distribué dans les grands magasin;
« ZUM > des tracts, protestant contre l'ar-
restation d'intellectuels soviétiques, a indi-
qué le sous-secrétaire d'Etat aux affaires
étrangères , M. Dionigi Coppo, dans une
déclaration faite à la Chambre des dépu-
tés.

Il y a 25 ans, les Russes
libéraient Auschwitz

VARSOVIE (DPA). — Le 27 janvier
1945, les troupes soviétiques franchissaient
le portail du camp de la mort d'Auschwitz
et libéraient 7600 prisonniers trop malades
pour suivre leurs camarades de captivité
qui gagnaient l'Ouest encadrés par des
SS.

De 1940 à 1945 les usines de la mort
ont fait environ 4,000,000 de victimes par-
mi la population juive de Pologne et des
pays occupes par l'Allemagne.

Si les installations qui servaient à la
crémation ont été détruites par les nazis
peu avant leur départ, il reste encore de
nombreux vestiges du camp de la mort.
Le portail à l'inscription « Le travail rend
libre », conduit aujourd'hui à un musée qui
rappelle In destruction systématique des
victimes du nazisme.

Extermination
des Indiens d'Amazonie

LIMA (AFP). — Par l'emploi de bac-
téries, les autorités et les propriétaires bré-
siliens ont fait périr des centaines d'In-
diens de l'Amazonie pour s'emparer de
leurs terres, a affirmé M. Rafaël Pcnalvcr ,
spécialiste d'éducation médicale de l'Univer-
sité de Miami , au cours du second congrès
péruvien de lu santé.

Le Dr Pénalver a déclaré que c'était la
première fois qu 'il avait connaissance de
l'emploi de bactéries pour éliminer des
êtres humains  et il a précisé que le systè-
me utilisé au Brésil consistait à distribuer
aux Indiens des aliments contaminés.

Il a enfin souligné les dangers de l'em-
ploi des insecticides dans l'agriculture, af-
firmant qu'il reproduisait sur une petite
échelle les effets d'une guerre chimique.

Etats-Unis 1970 : la route
fera 1000 morts par semaine

NEW-YORK (ATS). - A côté de la
quant i té  de prévisions économiques pour
l' année 1970. un document a presque passé
inaperçu. Il s'agit de celu i qui indique
le nombre des victimes que la route fera
en 1970 aux Etats-Unis. Il est plus élevé
que prévu : chaque semaine 1000 personnes
trouveront la mort dans des accidents
de la route et chaque jour la voiture fera
10,000 blessés.

Mort d'un syndicaliste :
trois suspects arrêtés

WASHINGTON (AFP). — Le F.B.I. a
annoncé avoir arrêté trois hommes, dont
deux repris de justice , accusés d'être res-
ponsables du meurtre de Joseph Yablonski ,
membre du comité exécutif du syndicat des
mineurs des Etats-Unis , découvert tué chez
lui  d' une balle dans la nuque , en même
temps que sa femme et sa fille , le 5 jan-
vier.

Les trois hommes sont : Pau l Eugène
Gilly, 37 ans, peintre en bâtiment , et Clau-
de-Edward Vealey, 26 ans, sans profession ,
qui ont été arrêtés à leur domicile à Cle-
vcland (Ohio) et Aubran-Wayne Martin, 23
ans , ouvrier , qui se trouvait déjà en pri-
son à Cleveland pour cambriolage. Ces trois
hommes n 'auraient aucun lien avec le syn-
dicat des mineurs.

Pas de réconciliation
entre les deux Congos

KINSHASA (Reuter). — La réunion qui
(levait se tenir jeudi sur le fleuve Congo
pour sceller la réconciliation des présidents
des deux Congos n 'a pas eu lieu.

Le communiqué de Kinshasa qui annonce
cet échec déclare : « La responsabilité du
rendez-vous manqué incombe uniquement
au président Marien Ngouabi ». Le rom-
muniqué note que le président Ngouabi a
argué du fait de sa mauvaise santé pour
décliner de participer au rendez-vous sur
le fleuve alors que le même jour , selon
Brazzaville , il se rend au Gabon.

Le Biafra a faim
*» .̂ *SS8£Silâ$3»88»_ « : :_

LONDRF.S (AP). — Un certain nombre
de parlementaires britanniques inquiets s'ap-
prêtent à interroger M. Wilson sur les
témoignages qui font état de chaos et de
famine dans l'ex-Biafra.

De son côté, lord Hunt, coordinateur
spécial du gouvernement britannique au-
près des autorités et de la Croix-Rouge
nigériane, a critiqué à son retour de Lon-
dres les articles • exagérés » des journalistes
étrangers qui se sont rendus dans l'cx-
rcdult biafrais.

D'autre part , des dons en espèces d'une
compagnie pétrolière française , de In Croix-
Rouge Israélienne et de In Croix-Rouge
sud-africaine ont été renvoyés à leurs ex-
péditeurs sur l'ordre du gouvernement ni-
gérian a annoncé une source autorisée.

Notre tclcphoto AP : Eisa Pctcrsen, une
infirmière de In Croix-Rouge danoise dis-
tribue do la nourriture à de petits Biafrais
affamés.
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